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Kharroubi Habib
cée par les officiels et les mé-
dias du Maroc contre notre pays.
Diversion qui ne prend pas, com-
me le prouvent les multiples et
pressants appels de la commu-
nauté internationale en direction

du trône marocain, exigeant qu’il se conforme en
cette affaire à la légalité internationale.
    Il faut reconnaître que Aminatou Haidar a pla-
cé, au péril de sa vie, la monarchie marocaine de-
vant un «dilemme», duquel elle ne sait pas com-
ment se dépêtrer sans renoncer à la fiction qu’el-
le poursuit avec sa politique de «marocanité du
Sahara Occidental». Lui accepter en effet de re-
tourner chez elle sans solliciter la «clémence roya-
le», comme l’exigent les autorités, et surtout con-
tinuer à être le porte-drapeau emblématique de
la cause de l’indépendance sahraouie, reviendrait
pour le trône à admettre implicitement que la «ma-
rocanité du Sahara Occidental» n’est pas éviden-
te. Il ne lui reste que la fuite en avant, qui consis-
te à dramatiser la situation en pointant le doigt
sur l’Algérie, avec les accusations qu’elle recher-
che à saborder les négociations de paix entre Ma-
rocains et Sahraouis qui, selon la thèse de Rabat,
ne buteraient que sur l’intransigeance de ce pays
à ne pas accepter son «plan d’autonomie».
    Par la seule force de son courage et de sa dé-
termination que sous-tendent des convictions qui
n’ont rien du mercenariat, Aminatou Haidar est
en train de faire avancer la cause sahraouie à une
allure qui fait cauchemarder le Palais royal et les
officines de pouvoir du Makhzen.  Raison qui fait
que la communauté internationale n’a pas le droit
de relâcher la solidarité qu’elle lui manifeste et
les pressions qu’elle exerce sur le Maroc.

P our stigmatiser le
comportement d’un
agresseur qui se
pose en victime, la

sagesse populaire a forgé en
nos contrées maghrébines le
dicton qui dit : «Il m’a frappé et a pleuré, et m’a
devancé dans la plainte». Lequel dicton s’appli-
que au comportement des gens du Makhzen ma-
rocain dans l’affaire de la militante sahraouie
Aminatou Haidar.
    Face au tollé international que  suscite leur
agissement à l’égard de celle-ci, les autorités ma-
rocaines font en effet dans le retournement de la
culpabilité. De leur frêle et désarmée victime, el-
les essayent d’en faire une dangereuse complo-
teuse qui chercherait à déstabiliser le royaume et
l’accusent d’être à la solde de l’Algérie voisine.
    Ainsi donc, Aminatou Haidar ne serait ni une
patriote sahraouie, ni une militante des droits
de l’homme, mais un vulgaire pantin que les Al-
gériens manipulent jusqu’à lui faire mettre
en jeu sa vie en lui imposant de persister dans
sa grève de la faim.
    La ficelle est trop grosse, mais le Makhzen
s’y accroche et veut en persuader l’opinion in-
ternationale. L’indignation que celle-ci manifeste
contre le sort inhumain infligé à la jeune mili-
tante sahraouie, pour la seule raison qu’elle re-
vendique ses droits à rester dans son pays et
assume son nationalisme, le Makhzen et son
appareil de propagande développent la théorie
du complot extérieur, dont le pouvoir algérien
serait le maître d’oeuvre et la «dénommée Amina-
tou Haidar» la mercenaire stipendiée.
    C’est tout l’objectif de la virulente attaque lan-

La ficelle
marocaine est

trop grosse

M. Saadoune

Une militante sahraouie des
droits de l’Homme rentre
chez elle à Laayoune sous

occupation marocaine, elle est em-
pêchée d’accès et expulsée vers les
Canaries par des fonctionnaires
marocains qui appliquent à la let-
tre les ordres du Roi, qualifiant de
«traître» tout ceux qui ne reconnais-
sent pas la «marocanité du Saha-
ra». Madrid se laisse embarquer
dans un jeu marocain juridique-
ment intenable, en acceptant
qu’Aminatou Haidar soit «expul-
sée» vers un territoire espagnol.
Tout cela devait fonctionner parfai-
tement dans la pure tradition de
l’arbitraire... Sauf qu’Aminatou
Haidar ne cède pas. Elle veut ren-
trer chez elle, elle n’accepte ni la
nationalité espagnole, ni un statut
de réfugié politique et elle se met
en grève de la faim. Une action de
rupture qui révèle au monde entier
l’arbitraire marocain et qui met
dans un embarras extrême l’Espa-
gne, ancienne puissance occupan-
te du Sahara Occidental. Les juris-
tes constatent une aberration juri-
dique aussi évidente qu’absolue.
Le Maroc est une puissance occu-
pante au Sahara Occidental, sa
souveraineté n’est pas reconnue
par le droit international. Le roi du
Maroc  ne  peut donc exiger d’une
population sous occupation, et
dont le sort relève toujours de
l’Onu, de lui faire allégeance. Et
encore moins d’en  bannir les mem-
bres. En engageant une grève de
la faim où elle risque de perdre la
vie, Aminatou Haidar a contraint
Madrid à se souvenir que le droit
international existe. L’Espagne veut
qu’Aminatou Haidar, comme le
droit l’exige, revienne chez elle par-
mi les siens. Cette dame a tous les
droits de retourner chez elle et Ra-
bat ne peut exiger d’elle des «excu-
ses», ni l’expression d’une allégean-
ce au Trône. La situation est si peu
ambiguë que même les «amis» oc-
cidentaux en arrivent à exprimer
une franche réprobation de l’atti-
tude de Rabat. Tous les Etats, y
compris le bienveillant parrain fran-
çais, savent que le dossier du Ma-
roc est indéfendable.

LE «COMPLOT OURDI»

   La présidence suédoise de
l’Union européenne exprime très
clairement un consensus européen
en exigeant du Maroc de «respec-
ter ses obligations internationales
relatives aux droits de l’Homme et
à coopérer avec les autorités espa-
gnoles, afin qu’une solution positi-
ve puisse être trouvée concernant
sa situation». Plutôt que de répon-
dre à ces exigences internationales
pressantes, Rabat, après avoir jus-
qu’ici fonctionné sur mode arbitrai-
re, a carrément basculé sur mode
ridicule. L’affaire Aminatou Haidar
ne serait pas la conséquence d’une
expulsion illégale d’une ressortis-

Le président de l’Union des vil-
 les et gouvernements locaux

d’Afrique (UCLGA), le révérend
Smangaliso Mkhaishwa, a affirmé,
lundi à Alger, que la réunion des
villes africaines qui se tiendra mer-
credi prochain à Marrakech (Ma-
roc) n’a aucun lien avec l’Union. M.
Smangaliso a indiqué à l’APS, en
marge des travaux de la session sta-
tuaire du comité exécutif de l’UCL-
GA, que «la réunion de Marrakech
ne concerne pas du tout l’Union»,
ajoutant qu’»il s’agit d’un projet de
sommet qui n’a rien  avoir avec la
réunion d’Alger». Il a affirmé, dans
ce cadre, que les autorités maro-
caines «avaient sollicité l’Union
pour abriter son bureau régional
pour l’Afrique du Nord à Rabat».
 «Nous avons catégoriquement re-
fusé cette demande parce que le

Le Maroc accuse l’Algérie de complot 

Rabat passe en mode
ridicule

A travers le monde entier,
tous ceux qui se tiennent au courant
de l’actualité savent très précisément

ce que recouvre
«l’affaire Aminatou Haidar».

sante sahraouie de son pays, mais
d’un vaste «complot ourdi» par l’Al-
gérie. C’est ce qu’affirme, sans rou-
gir, le ministre marocain de la Com-
munication, Khalid Naciri, qui par-
le de « un complot systématique,
méthodique, ourdi par l’Algérie».
   Si l’on suit la logique étrange de
cet argumentaire - d’une inanité
confondante - ce seraient donc les
«services» algériens ou la diploma-
tie algérienne qui auraient suggéré
aux cerbères marocains qui offi-
cient à Laayoune d’empêcher Ami-
natou Haidar de rejoindre les siens
et de l’expulser vers les îles Cana-
ries. Et, bien entendu, Mme Ami-
natou Haidar, qui n’accepte pas
que des occupants sans droit ni ti-
tre l’empêchent d’entrer chez elle,
ne serait qu’une «comploteuse»,
une «traîtresse» au service de l’Al-
gérie. Le ridicule est complet. A
partir de l’occultation de l’acte ar-
bitraire initial, le porte-voix du gou-
vernement marocain construit un
scénario tiré par les cheveux. Ainsi
donc, le «timing» de la grève de la
faim de  Mme Haidar n’est pas une
conséquence immédiate, vérifiable
par tout un chacun, d’une mesure
d’expulsion illégale ordonnée par
le Maroc. Non, ce «timing» décou-
lerait d’une position de «faiblesse»
de l’Algérie face au plan d’autono-
mie marocain «qui est bien accueilli
par la communauté internationale».

«ARGUMENTS CREUX»

   Quel est donc le rapport entre
une supposée grande victoire du
plan marocain au niveau interna-
tional et l’expulsion d’une dame
qui rentrait dans sa patrie après
avoir reçu, à New York, un prix de
la Train Foundation pour son en-
gagement non violent en faveur
des droits de l’Homme ? Si le Ma-
roc est convaincu que son plan est
si puissamment soutenu au niveau
international, pourquoi s’en pren-
dre aussi brutalement - priver quel-
qu’un du droit d’entrer dans son
propre pays est un acte de violen-
ce - à Mme Haidar ? Les argu-
ments du ministre marocain son-
nent creux. Il tente même de se
moquer de l’intelligence des Espa-
gnols en présentant l’affaire Hai-
dar comme un «complot machia-
vélique» contre le Maroc et l’Espa-
gne. «Le Maroc et l’Espagne sont
victimes d’un plan machiavélique
et nous sommes attristés, désolés,
de constater que l’on essaie de
manipuler l’opinion   publique in-
ternationale avec cette affaire (...).
Nous sommes solidaires de l’Espa-
gne, elle peut être assurée de l’ami-
tié et de la considération du Ma-
roc». Gageons que Madrid, qui ten-
te de se sortir de l’outrageante vio-
lation du droit international dans
laquelle Rabat l’implique, aura de
la peine à y croire... Il est pourtant
simple de mettre fin au présumé
«complot machiavélique» algérien:
que Mme Haidar rentre chez-elle,
dans son pays, parmi les siens.

Le sommet de Marrakech
n’a aucun rapport avec l’UCLGA

congrès constitutif en a décidé
autrement», a-t-il ajouté à ce sujet.
«Lors du congrès constitutif de
l’UCLGA, il a été décidé que les
bureaux de l’Union ne pourront
être implantés que dans des pays
membres à part entière de l’Union
africaine (UA)», a-t-il encore ex-
pliqué. Le révérend Smangaliso
qui est également un vétéran de
la lutte contre le régime ségréga-
tionniste de l’apartheid menée par
le Congrès nat ional  afr icain
(ANC), a indiqué, par ailleurs, que
«les autorités marocaines voulaient
utiliser la même appellation que
celle de l’UCLGA. Nous nous som-
mes alors adressés à la Cour inter-
nationale de justice qui nous a don-
né gain de cause».
  Le vice-président de l’Union des
villes et gouvernements  locaux

d’Afrique (UCLGA) pour l’Afrique
du Nord et président de l’APC d’Al-
ger-centre, M. Tayeb Zitouni, a sou-
ligné pour sa part que la ville d’Al-
ger, en abritant le siège de l’UCL-
GA, était l’unique représentant de
cette organisation en Afrique du
Nord.  M. Zitouni a affirmé en
marge de la tenue de la session
ordinaire de l’instance exécutive
de l’UCLGA que le Maroc tentait
d’organiser une rencontre paral-
lèle à cette Union le 16 décem-
bre, tout comme il a tenté d’abri-
ter le siège de l’UCLGA après avoir
refusé d’adhérer à l’Union africai-
ne et à l’UCLGA.
   Il a indiqué que la présidence de
l’Union avait donné un délai au
Maroc pour adhérer à l’UCLGA et
à l’Union africaine, «mais ce der-
nier avait refusé».
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Djamel Belaïfa

Pour une meilleure gestion du
budget alloué aux institutions
et administrations étatiques

et autres établissements publics à
caractère administratif assimilé, le
décret exécutif 92-414 du 14 no-
vembre 1992, relatif au contrôle
préalable des dépenses engagées,
vient d’entre modifié et complété
par le décret exécutif 09-374 du 16
novembre 2009 qui vient d’être
publié sur le journal officiel.
   A la faveur du nouveau décret,
plus d’une quinzaine d’articles ont
été ainsi modifiés ou complétés par
l’insertion d’articles bis. A ce titre,
l’article 2 du décret exécutif 92-414
complété et modifié stipule que le
contrôle préalable des dépenses
engagées s’applique aux budgets
des institutions et administrations
de l’Etat, aux budgets annexes, aux
comptes spéciaux du Trésor, aux
budgets des wilayas, des commu-
nes, des établissements publics à
caractère scientifique et culturel et
professionnel et aux budgets des
établissements publics à caractère
administratifs et assimilés.
   La nouvelle loi précise que la
mise en oeuvre de la mesure d’ex-
tension du contrôle préalable aux
communes s’effectue, graduelle-
ment, selon un calendrier fixé par
les ministres chargés respective-
ment du budget et des collectivités
locales. Outre les institutions sus-
citées, le nouveau décret insert un
article 2 bis stipulant que le contrô-
le des dépenses dans sa forme a
posteriori s’applique aux budget
des établissements scientifiques et
culturel et professionnel aux bud-
gets des centres de recherches et de
développement, des établissements
publics à caractère industriel et
commercial et des entreprises pu-
bliques économiques, lorsque ceux-
ci sont chargés de la réalisation
d’une opération financée sur le
budget de l’Etat. L’on relèvera aus-
si à l’étude des autres modifications
(article 3 modifié), que le contrôleur
financier établit trimestriellement ou
semestriellement selon le cas, un
rapport relatant les conditions d’exé-
cution du budget qu’il adresse au
ministre chargé du budget et à l’or-
donnateur concerné.
   A ce titre, et conformément aux
nouvelles dispositions, une série de

K. R.

La ville de Rouiba a connu hier
une certaine effervescence

inhabituelle à la faveur d’un im-
portant regroupement des syndi-
calistes de la zone industrielle de
Rouiba devant le s iège de
l’union local MGTA de la même
ville. Ils étaient près de 600 res-
ponsables de sections syndica-
les des différentes entreprises
publiques et privées implantées
au nivau de la zone industrielle
à protester contre les résultats de
la récente tripartite et, notam-
ment, les points relatifs à la sup-
pression de la retraite sans con-
dition d’âge, et l’amalgame con-

H. B.

Plus de 100 travailleurs vacatai-
res relevant du secteur de la san-

té de Mostaganem sont en grève de-
puis hier. Ils se sont rassemblés de-
vant l’hôpital psychiatrique pour re-
vendiquer leurs droits. Selon les gré-
vistes dont la majorité des pères de
famille, ils sont sans aucune ressour-
ce et souffrent le calvaire. «On ne
cessera pas cette grève avant que
les responsables concernés ne trou-
vent une solution au problème»,
déclarent-ils. «Nos enfants crèvent
de faim, on n’a même pas de quoi
payer une baguette de pain», ajou-
tent-ils. D’autres diront: «On deman-
de notre titularisation, du fait qu’on

Larbi Ben M’hidi
taxieur à «Larbi

Ben M’hidi»

Kamel Daoud
   «...Djamila Bouhired a écrit
deux lettres pour expliquer
qu’elle ne peut pas se soigner
faute d’argent et qu’elle n’ar-
rive pas à finir ses fins de mois
sans l’ardoise de la superette
du coin. Pourquoi ? Parce que comme chacun
le sait, Zabana vient de fermer l’unique KMS
que lui a cédé l’Etat pour qu’il puisse manger.
C’est près de ce KMS que l’on peut croiser Lar-
bi Ben M’hidi dans son vieux taxi qui sent le
carburant et où on retrouve collées au tableau
de bord les jaquettes des K7 de Messali, cet
ancien révolutionnaire mort chanteur de ma-
riages dans les parages de Tlemcen. Ben M’hidi
n’est pas seul dans cette situation : le colonel
Haouas possède un vieux J9 qu’il utilise, lui et
ses deux fils, pour assurer des déménagements
et le transport des sacs de ciment et des ca-
geots de légumes d’un dépôt vers l’autre, même
le nouveau week-end. Cela lui permet de vivre
dignement et sans tendre la main à qui que ce
soit. On peut aussi évoquer le cas connu de
Ben Boulaid, ancien comptable à l’EDIPAL,
devenu écrivain public avant de finir diabéti-
que et de survivre avec des ablutions. Lui aussi
peut expliquer le cas de Mme Bouhired, ancien-
ne héroïne, devenue piétonne et libératrice en-
dettée. Pour Didouche Mourad, on sait qu’il vit
sur le dos de ses trois fils devenus gardiens clan-
destins de voitures dans la rue bien connue d’Al-
ger. Med Khemisti ? Il est parti à Maghnia vi-
vre chez ses beaux-parents. Le colonel Lotfi,
quant à lui, a fait faillite avec son bain maure
offert par un wali apitoyé. Le colonel n’est pas

mort, mais il en est si triste
d’avoir tout gâché, lui qui
aurait pu être un vrai colo-
nel et pas le pastiche d’un
film mexicain. C’est te dire
que la vraie question n’est

pas dans ce que font ces gens mais dans ce
qu’ils n’ont pas fait. Tu t’imagines si tous ces
gens s’étaient battus pour ce pays ? «Quel
pays ?» Oui tu as raison ! Si tous ces gens là
sont vivants cela veut dire que ce pays n’existe
pas parce que personne ne serait mort pour qu’il
vienne au monde jusqu’à notre bouche. Larbi
Ben M’hidi aurait pu finir médecin en France
ou martyr en Algérie ! Mais non, il préféra se
cacher, attendre l’indépendance et acheter un
taxi et attendre la mort et les clients. Je ne
sais pas s’il a raison ou s’il a tort. Je me dis
que, peut-être, il avait compris très vite et avant
tout le monde : vaut mieux être taxieur ano-
nyme que martyr donnant un nom à une rue et
un pays à ceux qui ne le méritent pas peut-
être. Tu te rends compte ? S’il s’était battu
pour ce pays, Larbi Ben M’hidi aurait fini soit
mort pendu, soit il aurait fini «mendiant» com-
me Bouhired. Il a été malin : il a choisi d’être
taxieur et de laisser la France s’en aller toute
seule. Il a tout compris : vaut mieux attendre
l’indépendance que de la payer avec sa vie. Et
même si la liberté ne venait pas ainsi, il a dû
penser qu’il aurait toujours son taxi. Contrai-
rement à Bouhired et aux autres. Mais si tous
ces gens sont vivants, qui est mort pour ce
pays ? «Personne. C’est ce pays qui est mort.
Qui n’est jamais venu au monde».

projets sont soumis, préalablement
à leur signature, au visa du contrô-
leur financier. Entre autres projets,
l’on citera les projets d’actes de no-
mination, de titularisation et ceux
concernant la carrière et la rému-
nération des personnels... les pro-
jets d’états nominatifs établis à la
clôture de chaque exercice budgé-
taire, les projets des marchés pu-
blics et avenants... Sont en outre
soumis au visa du contrôleur finan-
cier (article 7 modifié et complété)
tout engagement appuyé de bons
de commande, de facture pro-for-
mat, de devis ou de projets de con-
trats lorsque le montant ne dépas-
se pas le seuil prévu par la régle-
mentation des marchés publics, tout
projet d’acte portant allocation de
dotation budgétaire... tout engage-
ment relatif aux remboursements
de frais aux charges annexes ainsi
qu’aux dépenses sur régies justifié
par des factures définitives.
   Les engagements frappés d’irré-
gularité ou non conformes à la ré-
glementation en vigueur font l’ob-
jet, selon le cas, soit d’un rejet pro-
visoire, soit d’un rejet définitif.
   En cas de rejet définitif, le contrô-
leur financier doit transmettre une
copie du dossier au ministre chargé
du budget. Dans ce cas, le ministre
peut réformer le rejet définitif pro-
noncé par le contrôleur financier,
lorsqu’il estime que les éléments
constitutifs du rejet ne sont pas fon-
dés. La date de clôture des engage-
ments de dépenses est fixée au 20
décembre de l’année à laquelle ils
se rapportent. Toutefois, en cas de
nécessité, dûment justifiée, cette
date peut être prorogée par décision
du ministre chargé du budget.
   Au terme de chaque exercice
budgétaire, le contrôleur financier
transmet au ministre chargé du
budget, un rapport détaillé relatant,
entre autres, les conditions d’exé-
cution des dépenses publiques, les
anomalies constatées dans la ges-
tion des fonds publics, toute sug-
gestion de nature à améliorer les
conditions d’exécution des dépen-
ses publiques.
   Enfin, et en application des dis-
positions de l’article 31 modifié, le
contrôleur financier est personnel-
lement responsable du fonctionne-
ment de l’ensemble des services pla-
cés sous son autorité, des visas qu’il
délivre et des rejets qu’il notifie.

Dépenses publiques

L’Etat veut être
plus près de son argent

cumule une expérience de trois ans
dans le secteur de la santé». Les tra-
vailleurs occupent des postes dans
divers services allant du simple gar-
dien à l’agent de bureau. Du côté
de l’administration, le directeur de
l’hôpital psychiatrique, puisque le
plus grand nombre est employé au
niveau de cet établissement, affirme
que le problème est national concer-
nant ces vacataires. Cela dépasse les
compétences aussi bien de la wilaya
que celles du ministère de la Santé.
Le problème réside au niveau du
ministère des Finances, souligne le
directeur de l’hôpital. D’ailleurs tou-
tes les autorités concernées ont été
saisies au préalable concernant cet-
te catégorie, ajoute ce dernier.

Mostaganem
Des vacataires

de la santé en grève

cernant l’application des aug-
mentations des salaires après la
revue à la hausse du SNMG.
   Vedette du jour, le secrétaire
général de l’union locale de
l’UGTA de Rouiba, celui-ci s’est
ouvertement prononcé contre les
décisions prises par la dernière tri-
partite bien que ces dernières ont
eu la faveur des patrons de la cen-
trale syndicale UGTA. «Il ne sert
à rien de se cacher derrière les
travailleurs lequels supportent à
eux-seuls les subites augmenta-
tions de certains produits alimen-
taires de large consommation»,
a-t-il martelé. Selon Mesaoudi
«tant que l’affaire de l’article 87
bis n’est pas reglée, il n’y aura

aucun changement pour le pou-
voir d’achat des travailleurs».
D’autre part, au sujet de la sup-
pression de la retraite sans con-
ditions d’âge, le 1er responsable
de l’union locale de Rouiba dira
«pourquoi cette question n’a pas
été clairement expliquée».
   Supporté durant la matinée
par une foule qui lui a été toute
acquise, Mr Meddaoudi a criti-
qué «les faveurs accordées aux
cadres dirigeants alors que les
travailleurs ne perçoivent que
des miettes», il s’en est pris «aux
«députés qui ne font que lever
le doigt une fois par mois et bé-
néficient en fin de compte d’une
retraite dorée».

SNMG, retraite

Colère à la zone industrielle de Rouiba
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CONSULAT GENERAL DE FRANCE A ORAN
SOUHAITE RECRUTER

Un agent polyvalent parfaitement
bilingue français - arabe et maîtrisant

les outils informatiques. 
    La rémunération brute mensuelle s’élève à 52 324

dinars, monnaie de paiement. Les postulants sont
invités à déposer un CV avant le mercredi 23 décembre

à 17H00, délai de rigueur,
au Consulat général de France à Oran,

1, RUE AMEUR BRAHIM, 31000 ORAN.

Salah C.

Le texte réglementaire datant
du 30 octobre 2009, relatif

au capital minimum des sociétés
d’assurance, vient d’être modi-
fié et complété par un nouveau
décret exécutif daté du 16 no-
vembre 2009.
    L’article 2 du nouveau texte
stipule que le capital social mini-
mum des sociétés d’assurance et/
ou de réassurance est, sans tenir
compte des apports en nature,
fixé à un milliard de DA pour les
sociétés par actions spécialisées
dans les opérations d’assurances

Un séminaire international sur
le «financement des méga-

projets d’investissement en pério-
de de crise» sera organisé les 11 et
12 janvier prochain à Alger, par la
Chambre de commerce et d’indus-
trie Suisse-Algérie et le Forum in-
ternational de la Finance (FIF),
avec le concours de cabinets con-
seil suisse et français.
   Cette rencontre se penchera par-
ticulièrement sur le mode opéra-
toire devant présider aux choix
stratégiques pour déterminer la
gestion et le montage financier des

Mohamed Mehdi

C’est ce qu’a annoncé Mme
Newel Benkritly, DGA de la
Société d’automatisation

des transactions interbancaires et
de monétique (SATIM), lors de la
rencontre d’affaires «Monétique et
informatique bancaire», organisée
hier, à l’hôtel El Djazaïr, par la Mis-
sion économique -UBIFRANCE
près l’Ambassade de France en Al-
gérie, en collaboration avec la
SATIM, Algérie Poste et le mi-
nistère des Postes et des Tech-
nologies de l’information et de la
communication (MPTIC).
  Selon Mme Benkritly, le projet de
la compagnie aérienne nationale
est en voie de finalisation. Il fait
l’objet de tests. Les détenteurs de
la carte interbancaire CIB pourront
ainsi réserver et effectuer le e-paie-
ment (paiement électronique) sur le
site Web d’Air Algérie. Un code
confidentiel leur sera attribué pour
valider la transaction. Toujours
dans le cadre du e-paiement, la
DGA de SATIM a également an-
noncé un second projet, qui verra
le jour un peu plus tard en 2010. Il
s’agit du paiement des factures et
du rechargement électronique que
va lancer l’opérateur de téléphonie
mobile Orascom (Djezzy). Autres
projets annoncés, le «péage sur
autoroute au moyen d’une car-
te avec ou sans contact» et le
«paiement par cartes des trans-
ports (métro, tramway)».
  Malgré son caractère «prioritaire»,
l’introduction des technologies de
l’information dans le secteur ban-
caire avance à petits pas. La plu-
part des interventions de représen-
tants d’institutions algériennes,
dont celle du MPTIC et du ministè-
re des Finances, ont été axées sur
le parcours réalisé depuis quelques
années en matière de télécompen-
sation, de réseautage des banques,
de guichets de paiement et de for-
mation des ressources humaines. Il
reste que la réforme du secteur ban-
caire restera invisible pour le com-
mun des usagers en l’absence de
services «e-banking» et de «e-com-
merce» qui restent au stade des
objectifs. Parmi les chiffres fournis
hier par la représentante de la SA-
TIM, depuis le lancement de la car-
te interbancaire, il est fait état de
l’existence de quelque 500.000 car-

«Monétique et informatique bancaire»

Le paiement
sur Internet des billets

d’Air Algérie
en janvier 2010

tes, 1.200 distributeurs automati-
ques de billets (DAB) et guichets
automatiques bancaires (GAB) et
près de 3.000 terminaux de paie-
ment électronique (TPE) installés
principalement auprès des hôtels,
pharmacies, restaurants et commer-
ces. A ce jour, ont été enregistrées
quelque 3 millions de transactions
«plus orientées retrait que paie-
ment». Ce qui est très modeste.
«Les principales contraintes dans le
développement de la monétique»
(en Algérie) sont la «faiblesse de la
bancarisation» (importante circula-
tion du cash), réticence des com-
merçants à déclarer la totalité de
leurs chiffres d’affaires, «mécon-
naissance (des usagers) de l’utilisa-
tion de la carte», des «expériences
négatives au démarrage (problè-
mes télécom, méconnaissance du
plafond, perte/vol...)» et le «man-
que de communication» en direc-
tion des utilisateurs et des commer-
çants. La stratégie de la SATIM pré-
voit de passer à 1 million de cartes
d’ici la fin 2010, et démarchage de
quelque 10.000 commerçants pour
lesquels il est même prévu une
«formation». I l  est également
question du développement de
nouveaux services comme le
paiement des factures de l’eau,
de l’électricité et du téléphone.
  Une dizaine d’entreprises françai-
ses ont fait le déplacement à l’oc-
casion de cette «Rencontre d’affai-
res monétique et informatique ban-
caire». Il s’agit de: ALBM CFAO
Technologies, M2M Europe, Hit
Value, Cap Gemini, Gemalto,
LIEM, la Banque Postale, VIVEO,
et Nomad Netcom. Ces entreprises
veulent surtout se placer dans le
domaine de la sécurisation des
données. Selon Daniel Vitse, de la
Banque Postale, si le risque de frau-
de est faible en ce moment en Al-
gérie (en raison, tout simple-
ment, de l’inexistence du e-paie-
ment et du e-commerce, ndlr),
il faut toutefois se préparer à
affronter de telles éventualités à
l’avenir. «L’ouverture à l’internatio-
nal nécessite, selon lui, l’adaptation
des outils de lutte contre la fraude»
et la mise aux normes internatio-
nales de la cryptographie.
   En deuxième partie de la journée
d’hier, étaient prévues des rencon-
tres entre les sociétés françaises et
institutions ou opérateurs algériens.

En janvier 2010, il sera désormais possible
de procéder au paiement sur Internet

des billets d’Air Algérie.

Le financement des méga-investissements
à l’épreuve de la crise

méga-projets, ont indiqué ses or-
ganisateurs dans un communiqué.
   Le panel international de spécia-
listes qui sera réuni à cette occa-
sion accordera «une attention par-
ticulière aux secteurs des travaux
publics, des infrastructures, de l’hy-
draulique, de l’énergie et des mi-
nes, de l’industrie, des transports
et du tourisme». Il sera également
question du «renforcement des
PME-PMI, de la relance et la mo-
dernisation du potentiel national
de production ainsi que de la ges-
tion rigoureuse des dépenses al-

louées à divers autres secteurs
d’importance comme l’agriculture,
la santé ou l’éducation», soulignent
encore les organisateurs.
    Les principes généraux et les
modèles de financements de pro-
jets, l’évaluation des marchés des
prêts syndiqués, la restructuration
des dossiers de financements, les
garanties de financement, l’orga-
nisation et la planification des fi-
nancements, les ratios coût/renta-
bilité seront les principaux thèmes
qui seront développés par les ex-
perts lors de ces deux journées.

Les assurances ont un an
pour augmenter leur capital

de personnes et de capitalisation,
deux milliards de DA pour celles
exerçant dans le domaine d’as-
surance de dommages et enfin
un seuil minimum de 5 milliards
de DA pour les sociétés par ac-
tion activant dans le domaine des
opérations de réassurance.
Quant aux fonds d’établissement
des sociétés à forme mutuelle,
dont les statuts type ont été défi-
nis par un décret datant du 11
janvier dernier, l’article 3 du pré-
sent décret précise qu’ils doivent
être désormais fixés à 600 mil-
lions de DA pour les sociétés spé-
cialisées dans les opérations

d’assurances de personnes et de
capitalisation et d’un milliards de
DA pour celles activant dans le
domaine des assurances de
dommages. Le nouveau décret
précise dans son article 4 que le
capital social ou le fonds d’éta-
blissement minimum fixé ci-des-
sus est libéré totalement et en
numéraire à la souscription. En-
fin, l’article 4 bis, rappelle que
les sociétés d’assurances, par
actions ou à forme mutuelle,
agréées à la promulgation du
présent décret, devront se con-
former à l’ensemble des disposi-
tions dans un délai d’une année.

Yazid Alilat

Les prix à la pompe des pro-
duits pétroliers devront être

revus à la hausse, particulière-
ment le gasoil, un produit «coû-
teux et polluant», a annoncé lun-
di sur les ondes de la radio natio-
nale M. Cherouati Nouredine,
président de l’Autorité de régula-
tion des hydrocarbures (ARH).
   Le gasoil, importé en partie par
l’Algérie, est au-devant des in-
quiétudes du groupe Sonatrach,
qui voudrait, selon des responsa-
bles au ministère de l’Energie, li-
miter son importation et son uti-
lisation en Algérie. Et, pour ren-
dre cette proposition plus con-
crète, les prix à la pompe du
gasoil devraient être majorés
de  10  PC,  a  p réc i sé  M.
Cherouati pour, selon lui, stop-
per la consommation par les
automobilistes algériens de ce
produit. Des propositions de limi-
tation ou d’arrêt des importations
de véhicules au diesel sont même
prêtes à être soumises au gouver-
nement. Nous n’en sommes pas
là, et pour le moment et selon M.
Cherouati, l’Autorité de régula-
tion des hydrocarbures devrait
proposer une hausse annuelle du
prix du gasoil de 10 %. La haus-
se sera en moyenne de 10 % par
an pendant 10 ans», précise M.
Cherouati, qui a indiqué que cet-
te vision à court terme devrait
rendre le prix du litre du gasoil à
45 dinars à l’horizon 2019.
   M. Cherouati précise en outre
que cette hausse devrait toucher
tous les produits pétroliers, à l’ex-
ception du GPL-carburant
(GPLC). Pour M. Cherouati, le
gasoil devrait connaître inélucta-
blement une hausse des prix à la
pompe, d’autant que, a t-il préci-
sé, il n’y a pas eu de hausse des
prix à la pompe des produits pé-
troliers depuis 2005, «alors que
le SNMG a été relevé, depuis cet-
te date, à deux reprises». En
outre, il estime que cette augmen-

Le dossier attend l’aval du gouvernement et du Parlement
Vers une augmentation du prix du gasoil

tation proposée pour le relève-
ment des prix à la pompe des
produits d’hydrocarbures, dont le
gasoil, est dictée par le souci de
mettre en adéquation les prix de
ces produits avec le rythme an-
nuel de l’inflation en Algérie. En
clair, M. Cherouati estime que vu
le volume important des investis-
sements en amont de Sonatrach,
il est devenu impératif de relever
les prix à la pompe des produits
pétroliers, essence et gasoil en
premier lieu, deux produits large-
ment utilisés par les automobilis-
tes algériens, contrairement au
GPLC. Inchangé depuis 2005, le
prix à la pompe du gasoil est de
13,70 dinars le litre, et, selon la
proposition de l’Autorité de régu-
lation des hydrocarbures, est en
passe d’être revu à la hausse. Le
dossier devra cependant être sou-
mis au gouvernement avant de
passer au Parlement pour adop-
tion, amendement ou carrément
être rejeté, comme les proposi-
tions de hausse des tarifs de l’élec-
tricité. Un dossier bien chaud
autant pour le gouvernement

qu’encombrant pour les parle-
mentaires, au moment où l’infla-
tion a dépassé les 5 PC au cours
du dernier trimestre, alors que les
prix des produits alimentaires
sont passés à plus de 8 PC. La
discussion sur cette proposition
risque d’être chaude, autant au
sein de l’exécutif qu’ensuite au
sein du Parlement. L’annonce de
cette proposition de relèvement
des prix des produits pétroliers in-
tervient à moins de deux semai-
nes de l’adoption de la loi de fi-
nances 2010, qui reprend grosso
modo les dispositions de la LFC
2009, dont le gel des crédits à la
consommation pour les voitures
notamment. En outre, selon les
dispositions du projet de loi de
finances 2010, la croissance sera
moindre (autour de 3,2 PC) par
rapport à celle de 2009.
   Tous les ingrédients en fait pour
rendre le paysage économique
national encore plus morose avec
des augmentations à la chaîne
pour des ménages qui ne devront
pas se réjouir longtemps de la
hausse du SNMG.
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L’Algérie, qui a consenti
d’importants investisse-
 ments dans le secteur de

l’Hydraulique, demandera des
compensations financières, dans
le cadre de l’accord de Bali, à la
15e Conférence sur le climat
(COP-15) qui se tient à Copen-
hague, a-t-on appris hier auprès
de la délégation algérienne qui
prend part à cette manifestation
mondiale. «L’Algérie va deman-
der des compensations financiè-
res dans le cadre du programme
de l’atténuation inscrit à l’accord
de Bali, lequel se décline en qua-
tre phases, à savoir l’adaptation,
l’atténuation, les finances et le
transfert de technologie, l’Algérie
s’étant inscrite dans le chapitre
adaptation», a précisé à l’APS le
directeur des Etudes et des amé-
nagements hydrauliques au mi-
nistère des Ressources en eau, M.
Tahar Aichaoui, en marge de la
COP-15. Selon cet expert, les res-
sources en eau ont baissé de
30 % à l’échelle nationale et de
50 % pour la région ouest du
pays, ce qui a amené l’Algérie à
consentir des efforts «colossaux»
consistant au dessalement de
l’eau de mer et au transfert de
l’eau du Sud vers les Hauts Pla-
teaux. «Ces investissements coû-
tent très cher à l’Etat, appelé à
construire d’autres stations de
dessalement et des réservoirs de
100.000 m3 de capacité pour re-
cevoir l’eau en aval, avec tout ce
que cela suppose comme projets
à réaliser», a expliqué M.
Aichaoui.  Dans le même contex-
te, cet expert a relevé que la ca-

M. Aziza

De l’année 2000 à 2009, 12 mil-
liards de dinars ont été con-

sommés pour la relance et le sou-
tien du secteur de la pêche, et ce, à
travers la concrétisation de 582 pro-
jets. Les armateurs et les patrons
de pêche ayant participé, hier, à la
journée de sensibilisation sur la sé-
curité et la santé des gens de mer,
tenue hier à Alger, ont reconnu que
de grands efforts ont été consen-
tis dans ce secteur mais, parado-
xalement, les marins-pêcheurs
continuent à faire face à des si-
tuations difficiles.
   «90 % des patrons de pêche, no-
tamment les petits investisseurs n’ar-
rivent pas à honorer leurs dettes
auprès des banques, et ce, de Gha-
zaouet jusqu’a Annaba», a affirmé
un patron de pêche, en marge de la
journée de sensibilisation. Il a ex-
pliqué que les marins-pêcheurs souf-
frent de la faiblesse des recettes «par-
fois les marins ne pêchent pas pen-
dant une semaine ou plus, en rai-
son du mauvais temps», a-t-il expli-
qué «et nous subissons réellement
les effets de ces pertes sur nos res-
sources», a-t-il affirmé. D’autres sont
allés faire la comparaison entre le
secteur de l’agriculture et celui de la
pêche. Ils ont estimé que les pou-
voirs publics donnent plus d’avan-
tages au secteur de l’agriculture qu’à
celui de la pêche, pourtant, disent-

Un terroriste a été abattu hier, par les forces de sécurité, près de la
commune de Sidi Daoud, à l’est de la wilaya de Boumerdès,

selon une source sécuritaire. Un pistolet de type kalachnikov ainsi
que des munitions ont été récupérés sur ce terroriste, a-t-on indiqué
de même source. Le terroriste, dont l’identification est en cours, a été
abattu suite à des informations parvenues aux forces de sécurité.

Conférence de Copenhague

L’Algérie demandera
des compensations

financières

Les pêcheurs veulent
plus d’avantages

ils, le métier de pêche est plus dan-
gereux que celui de l’agriculture. Ils
demandent des pouvoirs publics des
mesures incitatives pour aider les
petits investisseurs à promouvoir
une bonne production. «Qu’ils nous
réduisent les taux d’intérêts auprès
des banques pour l’acquisition du
matériel et des accessoires de la
pêche», ont indiqué des pêcheurs.
D’autres ont exigé le rééchelonne-
ment du remboursement des crédits
entre 10 et 15 ans, au lieu de 6 ans
plus une année de différé, comme
c’est le cas aujourd’hui. Enfin, les
marins-pêcheurs réclament un fonds
de garantie qui soutiendra les pê-
cheurs en cas de perte. Le chargé
des investissements au niveau du
ministère de la Pêche, Rabhi Kha-
led, a reconnu que le secteur de
la pêche est dépourvu de fond de
garantie mais, a-t-il souligné, l’idée
de fixer un prix minimum de garan-
tie en cas de surproduction, afin
d’éviter de grandes pertes aux pê-
cheurs est déjà posée.
   Le ministre de la Pêche et des res-
sources halieutiques, Ismail Mi-
moun, lors de son allocution
d’ouverture, a rappelé les réformes
qui ont été menées dans son sec-
teur, visant essentiellement l’amé-
lioration des conditions de travail
des marins-pêcheurs. Il dira que
depuis 2000, le secteur a été orga-
nisé, notamment après la création
de la Chambre nationale de la pê-

che et de l’aquaculture, donnant
ainsi un cadre juridique à la pro-
fession conformément aux normes
internationales du travail. Le mi-
nistre a affirmé que les lois régis-
sant la profession de pêcheur ga-
rantissent les heures de repos,
l’âge minimum pour travailler à
bord d’un navire, l’examen mé-
dical, les accords d’engagement
des pêcheurs, le recrutement, le
paiement, les soins médicaux en
mer, la sécurité et la santé au tra-
vail, la protection sociale et pro-
tection en cas de maladie, lésion
ou décès liés au travail.
   Le ministre a également souligné
que son département s’est basé sur
la formation et la qualification du
personnel pour développer le sec-
teur et pour garantir un meilleur
cadre de travail au pêcheur. Il a
précisé que les 750 places pédago-
giques disponibles en 2000 dans le
secteur sont passées à près de
3.500 en 2008, avec la formation,
à juin 2009, de 19 356 diplômés
dans les différentes disciplines
«pont, machines, aquaculture».
Enfin, pour ce qui est des accidents
de travail, le directeur général de
la Chambre de la pêche, M. Rah-
mani, a déclaré qu’il n’y a pas de
statistiques sur la question, préci-
sant que des recommandations ont
été faites pour recenser chaque
année le nombre et le type d’acci-
dents dans le secteur.

Amine L.

A défaut d’une interdiction tota-
 le de l’extraction de maté-

riaux alluvionnaires, le gouverne-
ment a préféré réglementer cette
activité. Cette forme d’exploitation
des lits d’oueds n’est interdite que
lorsqu’elle présente des risques de
dégradation de l’environnement.
Une commission sera bientôt
créée pour faire l’inventaire des
oueds ou des tronçons d’oueds
interdits à l’exploitation. Le dé-
cret exécutif nécessaire à cette
mission a été promulgué et pu-
blié dans le Journal officiel. Le
texte daté du 16 novembre der-
nier fixe les conditions d’interdic-
tion d’extraction des matériaux
al luvionnaires dans les l i ts
d’oueds et tronçons d’oueds pré-
sentant un risque de dégradation
ainsi que les modalités d’exploi-
tation dans les sites autorisés. Le
décret vise à fixer les modalités
d’application des dispositions de
la loi du 4 août 2005.
   Le texte stipule qu’«il est institué,
auprès du ministre chargé des Res-
sources en eau, une commission
intersectorielle ayant pour mission
d’étudier et de donner un avis sur
les propositions des administra-
tions de wilayas chargées des res-
sources en eau portant délimitation
des oueds ou des t ronçons
d’oueds devant faire l ’objet
d’interdiction d’extraction de ma-
tériaux alluvionnaires». Le décret
précise aussi que «la commission
intersectorielle est présidée par le
représentant du ministre chargé
des Ressources en eau et com-
prend les représentants des minis-
tres de l’Intérieur et des Collecti-

Un nouveau décret pour l’extraction
du sable dans les oueds

vités locales, des Finances, de
l’Energie et des Mines, de l’Envi-
ronnement, de l’Agriculture, des
Travaux publics et de l’Habitat ain-
si que le directeur général de
l’Agence nationale des ressources
hydrauliques». Sur la base des avis
de la commission intersectorielle,
le ministre chargé des Ressources
en eau fixe, par arrêté, la liste des
oueds et des tronçons d’oueds
frappés d’interdiction d’extraction
de matériaux alluvionnaires.
    En outre, l’extraction de ces
derniers peut être autorisée sous
forme de concession à durée li-
mitée accompagnée d’un cahier
des charges et sous réserve
d’une étude d’impact sur l’envi-
ronnement établie conformé-
ment à la législation et à la ré-
glementation en vigueur. Le dé-
cret fixe ainsi les modalités d’oc-
troi de la concession: «Dans les
oueds où les tronçons d’oueds
ne figurant pas dans la liste pré-
vue par ce décret, l’extraction de
matériaux alluvionnaires peut
être autorisée sous forme de con-
cession accompagnée d’un ca-
hier des charges. La durée de la
concession est fixée par le cahier
des charges en tenant compte
des caractéristiques et des poten-
tialités du site d’extraction, elle
ne peut excéder cinq années. La
concession peut être renouvelée
dans les mêmes formes sur la
base d’une demande introduite
3 mois avant l’expiration de sa
durée de validité. La demande
de concession est adressée au
wali territorialement compétent.
La demande doit être accompa-
gnée d’une étude d’impact sur
l’environnement, établie confor-

mément à la législation et à la ré-
glementation en vigueur.» Le dé-
cret stipule également que «la de-
mande de concession est soumi-
se à une instruction effectuée par
l’administration de wilaya chargée
des ressources en eau. Cette ins-
truction consiste notamment à
évaluer les possibilités et les con-
ditions d’extraction de matériaux
alluvionnaires. Sur la base des
résultats de l’instruction, prévue
par ce décret, la concession d’ex-
traction de matériaux alluvionnai-
res est accordée par arrêté du wali
après avis conforme du ministre
chargé des Ressources en eau.»
   Le gouvernement avait envisa-
gé d’interdire l’extraction du sa-
ble des lits d’oueds dans le cadre
de sa politique de préservation de
l’environnement et pour mettre fin
à la surexploitation de certains
grands oueds du nord du pays.
Mais la mesure a été chaque fois
ajournée après les protestations
des entreprises et le manque de
sable de carrières, menaçant ain-
si d’arrêts de nombreux chantiers
de bâtiment et de travaux publics.
L’interdiction de l’utilisation du
sable des plages et des oueds
dans la construction, prévue ini-
tialement pour le 31 août 2007,
a été suspendue pour permettre
la réalisation des projets lancés
dans les secteurs des travaux pu-
blics et du bâtiment. La mesure
d’interdiction a été promulguée
en août 2005 avant d’être recon-
duite dans la loi de finances com-
plémentaire pour 2009. L’appli-
cation de la loi interdisant l’ex-
traction des matériaux alluvion-
naires est en vigueur depuis le
mois de septembre dernier.

pacité des barrages diminue à vue
d’oeil à cause de l’érosion et de
l’augmentation de la températu-
re, ajoutant que cela entraîne aus-
si la diminution de la capacité des
réserves souterraines. «Ces per-
tes sont récupérées grâce aux ef-
forts de dessalement et, à ce ti-
tre, l’Algérie exige réparation,
donc des compensations finan-
cières de la part des pays histori-
quement responsables de cette
situation (changement climati-
que)», a affirmé M. Aichaoui. «Il
ne s’agit pas d’une aumône mais
d’un droit que l’Algérie réclame
aux pays responsables du dérègle-
ment climatique dont les consé-
quences coûtent cher aux pays qui
en pâtissent», a-t-il souligné. Con-
cernant les nappes souterraines,
le directeur des Etudes et des amé-
nagements hydrauliques a obser-
vé qu’en raison de leur épuise-
ment, l’Algérie fait face au problè-
me du biseau salin, causé par le
déséquilibre hydrostatique, expli-
quant que si l’eau de mer pénètre
dans les nappes, ce sont toutes les
terres fertiles et agricoles du nord
du pays qui deviendront stériles.
Il a ainsi noté qu’au niveau de la
wilaya d’Alger, la nappe est déjà
salée du côté de Aïn Taya et El-
Hamiz, ce qui contraint l’Algérie
à lutter sur plusieurs fronts et en-
gager d’autres investissements.
   Cet expert en hydraulique a re-
gretté également que le segment
eau ne soit pas abordé à la COP-
15, alors que l’Algérie et d’autres
pays qui en souffrent ont deman-
dé qu’il y ait un protocole sur
l’eau au niveau international.

Boumerdès
Un terroriste abattu
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Ceci sans que jamais puisse
s’esquisser le moindre es
poir d’une jonction entre ces

diverses catégories disséminées?
On déplore souvent le manque de
communications entre intellectuels,
certes, mais dans les conditions per-
pétuelles de cette léthargie qui per-
siste, qui tendraient les passerelles
de la communication, de la concer-
tation et des retrouvailles entre les
fans d’idées au grand bénéfice de
dame culture ?
   Pas ceux qui ont intérêt à ce que
l’incommunicabilité multisectoriel-
le persiste, en tout cas ! Mais il ne
convient, certainement pas de con-
tinuer à dormir sur ses lauriers, et
d’attendre à ce qu’un hypothétique
concours de circonstances favora-
bles puisse se manifester (cette ver-
sion moderne du Mehdi sauveur)
pour pouvoir commencer à animer
la vie associative de quartier, des
cités, des inter-villes, etc.
    Les aînés, qui avec des possibi-
lités extrêmement réduites, (et sous
le joug colonial en plus) ont réus-
si à faire émerger et développer
toute une dynamique culturelle
et éducative multilingue et mul-
tidimensionnelle, par le passé,
ne représentent-ils pas un exemple
édifiant à méditer ?

Ceci pour dire que le  «citoyen»
du monde arabe n’est pas dé-

nué de qualités intrinsèques indé-
niables mais que de multiples fac-
teurs destructeurs et aliénants, ont
concouru, - tout au long d’une pé-
nible histoire et jusqu’aux lende-
mains même des indépendances
qui déchantent -, à restreindre le
champ d’activité créatrice.
   Il en est réduit aujourd’hui ( l’in-
tellectuel honnête marginalisé plus
particulièrement) à une position de
démission ou d’attente, ployant
sous le poids des contraintes, ou
habitué qu’il a été à cette mentalité
d’assisté funeste, quand il n’émigre
pas ailleurs, bien malgré lui, sous
des cieux plus cléments: d’ou ce
perpétuement d’immobilisme, de
manque flagrant de concertations,
ou d’entame d’initiatives culturel-
les, de dialogue, de quête de cohé-
sion, en vue de programmes natio-
naux engageant l’avenir du pays
débattus en commun, etc., ou et de
remises en questions salutaires ,
lorsqu’elles sont, notamment, en-
treprises par les esprits animés de
bonne volonté.  
   Une bonne volonté, signalons -
le au passage, - dont ont fait sou-
vent preuve certains intellectuels
consciencieux, malgré que parmi
eux se comptent ceux qui se débat-
tent dans de pénibles situations so-
ciales, entre autres la marginalité,
le déni des droits, etc. Cela ne les a
pas, pour autant, découragés pour
répondre présents aux initiatives
des gens bien intentionnées, qui
Dieu merci, existent toujours de par
le monde arabe. Mais aussi, parce
qu’il faudrait bien qu’un jour, évi-
demment, tous puissent se re-
trouver dans leurs pays, la main
dans la main, débattant pacifi-
quement et démocratiquement,
s’ils entreprennent de contribuer
résolument et majoritairement à
la mise en chantier concertée,
de concrètes et légitimes aspirations
à l’édification de l’Etat de droit
et de loi souhaité.

Mais auparavant, et parce que
ce mal sournois du zaimis-

me accordant la suprématie injus-
tifiée des droits des uns au détri-
ment de ceux des autres, à l’ori-
gine de nombre de dissensions et
d’embûches entre diverses caté-
gories d’intellectuels des différen-
tes contrées du monde arabe,
sans cesse englués dans de stéri-
les chamailleries, il importe de
s’élever, judicieusement, contre
tout état de fait déplorable, en
interpellant, notamment les cons-
ciences, à l’examen avec perspi-
cacité, en chaque fâcheuse cir-
constance, des motifs sous-ten-
dant les positions intransigeantes,
voilant le plus souvent des moti-
vations de quête éperdue de lea-
dership à différents niveaux et
que, dans la majorité des cas rien
ne justifie, évidemment ! 

Car, en effet, ces prétentions aux
dirigismes, d’une façon géné-

rale, ne reposent, généralement et
malheureusement, sur aucuns fon-
dements légitimes, n’ayant été ni
démocratiquement désignés, ni
qu’elles témoignent, par exemple,
de la réalisation de quelques hauts
faits historiques, entreprises réfor-
matrices révolutionnaires, ou expé-
rience d’activisme promotionnel so-
cial exemplaire, ou autres œuvres
de performances méritoires, nota-
bles etc., à même de justifier, à la
rigueur, telle ou telle aspiration ou
revendication à un légitime accès à
un piédestal honorifique, local ou
international. Mais il n’en est rien
de tout cela. Et c’est bien regretta-
ble, sachant que la compétitivité
véritable entre intellectuels dignes
de cette appellation, se fait non pas
sur le terrain miné des stériles sub-
jectivités intempestives mais sur
celui du domaine vénérable des
sciences, techniques, arts et cultu-
res, la concurrence s’opérant, ain-
si, essentiellement sur le terrain
concret de la productivité et des
recherches constructives généreuse-
ment profitables à la société. Com-
me le montre l’exemple concret des
intellectuels productifs des nations
puissantes du monde qui tirent, de
tous temps, les enseignements des
expériences mutuelles des uns et
des autres de leurs concitoyens
consciencieux et responsables. Les
performants, parmi ces derniers,
étant constamment encouragées et
prises comme modèles même, sug-
gestifs des voies similaires à suivre,
pour davantage d’amélioration et
de progrès vers l’avant, et non pas
la régression vers l’arrière par
cette déconsidération et décou-
ragement systématiques des ni-
veaux compétitifs caractérisant
les procès invétérés de la men-
talité du «zaimisme».

DE LA NÉCESSITÉ
D’ENCOURAGER
LES CONCERTATIONS
ENTRE INTELLECTUELS
Comme quoi, les intellectuels
qui aspirent à l’idéal de déve-
loppement de leur pays se

doivent absolument d’être consé-
quents vis à vis d’eux-mêmes
d’abord, en tentant, notamment, de
multiplier les rapports entre eux et
leurs diverses instances de réflexion
pour pouvoir mieux augmenter
leurs possibilités d’être à la hauteur
de leur rôle. Naturellement, non pas
d’idéologues acharnés, mais celui
approprié de producteurs de sens,

sans de soucier de plaire ou déplai-
re à quiconque, s’attelant au souci
d’objectivité, essentiellement, et
entre autres, de communicateurs et
médiateurs, jeteurs de ponts pour
la multiplication des diverses initia-
tives et entreprises d’actions pro-
motionnelles dont la prise en con-
sidération des projets présentés, se
doivent d’être encouragés par les
instances publiques des pays aspi-
rant sincèrement à un authentique
développement multidimensionnel.
Il y va, bien sur, de l’évolution scien-
tifique, technologique et culturelle
de chaque pays arabe ayant déci-
dé d’entreprendre résolument une
dynamique de démocratisation so-
ciale et de développement moder-
nisateur au grand bonheur de son
peuple, de la perpétuation de sa
stabilité sociopolitique et de son
prestige national…
   Il y a, certes, beaucoup d’obsta-
cles et contraintes se dressant dans
la voie des intellectuels, en plus de
leurs divergences particulières, mais
ceci ne devrait, cependant, pas
constituer, en principe, une raison
pour s’abstenir d’entreprendre, au
niveau social de chaque pays, tou-
tes sortes d’initiatives concourant à
réunir et communier les adeptes de
la noble pensée émancipatrice
dans le monde des sciences, des
techniques, arts, cultures, spiri-
tualités tolérantes, etc.

Toute une panacée qui se devrait
d’être promue et encouragée

pour le développement national
global de chaque contrée, notam-
ment à la faveur des vents nou-
veaux, locaux et universels, qui se
lèvent à l’horizon, attisant les es-
poirs de modernisation, des com-
munications - échanges multidi-
mensionnels via réseaux multimé-
dias, cultures médiatiques du cybe-
respace, etc. , propageant partout,
notamment ; les appels à l’obser-
vation mondiale et régionale des
droits et libertés de l’homme, droits
de la femme et de l’enfant, les tolé-
rances réciproques, métissages cul-
turels, démocraties participatives ci-
toyennes, etc., etc.
  Autant d’atouts très prometteurs
s’ils sont entrepris consciencieuse-
ment et avec suivi des efforts cons-
tructifs des gens de bonne volonté,
à quelque niveau qu’ils se trouvent,
étatique, privé, mixte ou indépen-
dant, surtout quand ils émanent des
jeunes générations montantes, aux
potentialités créatrices prodigieuses
et productivités émancipatrices,
suscitant, franchement, de grandes
espérances de rejaillissements
d’énergies de développement et
d’épanouissement nouveau.
    Pour peu que toutes ces virtuali-
tés, vecteurs sûrs de développe-
ment contribué en multiples domai-
nes, soient résolument encoura-
gées, et impulsés obstinément, à
tous les niveaux socioprofession-
nels, socioculturels, et autres, par
une dynamique sociétale, par
exemple, de modernisation envi-
ronnementale et de démocratisa-
tion sociale, incluant sites d’activi-
tés polyvalentes décentralisés de
proximités, etc..
   Ce qui serait susceptibles de ve-
nir à bout, probablement, des sem-
piternelles barrières de stagnation
et des mésententes habituelles en-
tretenues par la culture surannées
du spectre du zaimisme décelable
à divers niveaux institutionnels, pu-
blics et sociaux, fréquemment à

l’origine des dissensions et murs
d’incommunicabilité entre les caté-
gories d’intellectuels de chaque
bled, qui les empêche, jusqu’ici de
participer démocratiquement à
l’instauration d’un tout autre climat
social, fait de dialogue, de concer-
tations et de convivialité, à l’heure
justement de la société mondiale de
la communication et des satellites
sophistiqués du cyberespace sifflant
au-dessus de nos têtes !

D’une manière générale, il y a
beaucoup à faire en divers do-

maines, et les intellectuels oeuvrant
à différents niveaux des instances
publiques et privées, et de quelques
tendances qu’ils soient, sont, peut-
être, les premiers à être interpellés
pour susciter des débats et forums
publics, etc. En multipliant, notam-
ment, les lieux de rencontres ap-
puyés, entre autres, par les médias
et associations, en vue de se con-
certer sur tous projets de dévelop-
pements nationaux, et en s’abste-
nant de la sorte, d’être constam-
ment à l’écart, sachant que ce droit
de participation démocratique ci-
toyenne à l’effort d’édification na-
tionale, avec notamment la mise en
place de créneaux adéquats, entre
autres de réseaux audiovisuels sa-
tellitaires, à même de favoriser con-
crètement la participation citoyen-
ne tablant sur plus de transparence
dans la gestion des institutions, en-
treprises, cités, etc. . Et ce d’autant
plus que ce droit de participation
démocratique citoyenne et d’ouver-
ture médiatique pluraliste sociale
est garanti par la charte des Nations
Unies à laquelle ont souscrit prati-
quement tous les pays arabes, cer-
tains, parmi ces derniers, affirmant,
déjà, dans leurs constitutions ce
droit citoyen se devant, ainsi, d’être
scrupuleusement respecté.Et dans
ce contexte, on ne soulignera ja-
mais assez, l’importance de l’apport
incontournable des médias, notam-
ment d’un secteur audiovisuel im-
posant, aussi bien public, privé,
mixte ou indépendant, dans, no-
tamment, la couverture en direct
des débats contradictoires…si tou-
tefois les autoritarismes sévissant
dans ce secteur cessent, une bon-
ne fois pour toutes, d’avoir conti-
nuellement peur de leurs citoyens
administrés, ce qui contribuera à re-
nouer enfin la confiance, avec les
jeunes générations montantes, sur-
tout, plutôt que de voir ces derniè-
res, reprendre, tôt ou tard, si leurs
conditions sociales ne s’améliorent
pas, le  chemin  fâcheux  des
émeutes généralisées, fatales
a lo r s  pour  l e s  appara tch iks
autoritaristes de toutes les con-
trées persistant à faire fi de toute
bonne sagesse préventive…
   Nul doute que les débats contra-
dictoires en communion avec les
appels d’intervenants de la société
civile, c’est pratiquement ce qui
constitue, de nos jours, la caracté-
ristique majeure de tous les pays
modernes ou de ceux émergeants
aspirant à la démocratie authenti-
que qui renforcent, de ce fait, la
confiance entre gouvernants et gou-
vernés. Et force est de constater,
que dans nombre de pays arabes,
la transparence démocratique fait
cruellement défaut, engendrant
sur ce plan des déficits auxquels
il urge de remédier.
   Car plus le temps passe et plus
les retards s’accumulent et plus il
serait difficile, voire impossible par

la suite, de rattraper ce qui est per-
du. Il appartiendra dès lors à l’His-
toire de situer les responsabilités, à
chaque niveau. Le cauchemar re-
douté, étant celui que l’on pourrait
évoquer, encore une fois, à un autre
niveau de l’évolution historique, de
l’autre décadence du monde ara-
be au sortir de l’ère providentielle
des rentes pétrolières, si jamais-
Dieu nous en préserve- ces derniè-
res ne seraient pas suffisamment
exploitées dans le bon sens de la ges-
tion rationnelle, démocratique et
transparente des bonnes et dignes
gouvernances qui se respectent.

A l’époque de la mondialisation
déferlante qu’on souhaite mul-

tipolaire, à l’ère désormais de l’ef-
fritement des grands mythes et des
ponts jetés de la Modernité et cul-
ture démocratiques transnationales,
il importe surtout de s’arrimer par
le travail d’arrache-pied aux réali-
tés de cette aube naissante du troi-
sième millénaire ou XXI è siècle, et
de se définir essentiellement par
rapport au présent et à l’avenir. Et
c’est principalement ce dernier qui
devrait être le repère fondamental
pour qu’émerge enfin, progressive-
ment, la société arabo-berbero-
musulmane moderne, relativement
équilibrée, en ce sens qu’elle soit
audacieusement ouverte sur les
progrès scientifiques, technologi-
ques et socioculturels courants et,
parallèlement, développant, valo-
risant, promouvant et fructifiant
ses atouts spécifiques socioéco-
nomiques, civilisationnels -spi-
rituels, culturels et ar tistiques
patrimoniaux divers.

DU RÔLE
PRODUCTEUR
DE SENS ET MÉDIATEUR
– COMMUNICATEUR
SOCIAL
DE L’INTELLECTUEL
   Mais avant d’en arriver à cet-
te société relativement équili-
brée qui devrait s’ébaucher, en

principe, progressivement au quo-
tidien, il y a fort à faire, aupara-
vant, en chaque pays, pour pou-
voir affermir une culture locale plu-
rielle et diversifiée, la développer,
fructifier et améliorer conséquem-
ment ses contenus et éléments
constitutifs divers,  parallèlement à
la mise en place d’industries cultu-
relles de l’audiovisuel, du livre et
des médias en général, ( publiques
et privées, tout se complétant ici),
afin d’espérer un jour, pouvoir
véritablement entrer de plain-
pied dans la phase de Moderni-
té contemporaine universelle,
en dépassant de la sorte, con-
crètement les phases caractéris-
tiques  des visions restreintes : ce
n’est qu’à cette condition que l’on 
pourrait véritablement escompter
voir  reposer l’institution sociale
nationale sur de solides assises cul-
turelles et infrastructurelles, favora-
bles de fait, à son affirmation en
tant que société évoluée et moder-
ne, aux atouts culturels spécifiques
avérés, s’imposant tant sur le plan
national que sur l’échiquier in-
ternational ( comme le donnent
à voir l’exemple original, entres
autres, du Japon, de la Malai-
sie, de la Corée, du Mexique, de
l’Afrique du Sud, etc.)

A suivre
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ENTREPRISE DES CIMENTS ET DERIVES D’ECH-CHELIFF
S.P.A. AU CAPITAL SOCIAL DE 6.241.000.000 DA

E.C.D.E.
L’Entreprise des Ciments et Dérivés d’Ech-Cheliff (ECDE) lance un avis d’appel
d’offres ouvert à la concurrence nationale pour:
«Approvisionnement de la cantine en viande rouge, poulets et oeufs»

 Les soumissionnaires intéressés par le présent avis d’appel d’offres peuvent
retirer le cahier des charges contre le paiement de Deux Mille Dinars (2.000,00
DA) et la présentation d’une attestation habilitant nommément la personne char-
gée du retrait auprès du:

Secrétariat de la Commission des Marchés
Cimenterie de Chlef

Zone Industrielle d’Oued Sly

Les offres accompagnées des pièces réglementaires exigées dans le cahier des
charges seront présentées sous trois offres fermées et distinctes.
Une enveloppe qui contiendra les pièces réglementaires exigées dans le cahier
des charges portant la mention «dossier administratif» l’autre qui contiendra
l’offre technique portant la mention «offre technique» et la 3ème qui contiendra
l’offre financière portant la mention «offre financière», chacune présentée sé-
parément et clairement identifiée.
L’ensemble des trois plis doit être placé dans une enveloppe extérieure ano-
nyme portant que la mention suivante:

AON N° 13/DAM/AL/DG/ECDE/2009
«Approvisionnement de la cantine en

viande rouge, poulets et oeufs»
«A NE PAS OUVRIR»

Entreprise des Ciments et Dérivés d’Ech-Cheliff
Secrétariat de la Commission des Marchés

BP-54 Chlef - 02000 -

Tout pli portant une quelconque mention ou indication à part celle ci-dessus indi-
quée, sera frappé de nullité et rejeté.

Les soumissions doivent parvenir par poste ou déposées au niveau du Secréta-
riat des Marchés. La date limite de réception des offres est fixée au 04/01/2010.
L’ouverture des plis aura lieu le 05/01/2010.
Les soumissionnaires resteront engagés par leurs offres pendant un délai de
(180) Cent Quatre-Vingts jours à compter de la date de clôture.

ANEP N° 788649   -   15/12/2009

Société Etrangère installée à Fornaka W - Mostaganem
recrute dans l’immédiat

UN RESPONSABLE ADMINISTRATIF & FINANCES
RÉF: 01

* Titre universitaire ou équivalent

* Expérience dans le domaine (Comptabilité, Paie, GRH, Finances)

* Connaissance des normes IFRS et des ERP

* Maîtrise la législation du travail

* Maîtrise l’outil informatique

* Maîtrise le français et l’arabe (écrit et parlé), anglais

  souhaité.

* Sens de la communication

* Esprit du groupe

* Libre de tout engagement

UN CONTRÔLEUR DE GESTION ET COÛTS:
RÉF: 02

* Titre universitaire ou équivalent

* Expérience dans le domaine (comptabilité, cost control, analyses

  des coûts, contrôle interne, procédures...)

* Connaissance des normes IFRS et des ERP

* Maîtrise l’outil informatique

* Maîtrise le français et l’arabe (écrit et parlé), anglais

  souhaité

* Sens de la communication

* Esprit du groupe

* Libre de tout engagement

Envoyez vos CV avec photo par émail en précisant
la réf: chimique27@gmail.com
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Horaires des prières pour Alger et ses environs
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K. R.

On ne trouve pas, en Al-
gérie, un enseignant

universitaire qui puisse donner
des cours dans la communica-
tion en langue anglaise», c’est
l’un des constats négatifs de
l’état des lieux de l’apport du
LMD dans les langues étrangè-
res. C’est dans le but de tenter
de corriger des lacunes du sys-
tème d’enseignement du LMD
dans les langues étrangères
qu’un colloque international a
été organisé avant-hier à l’uni-
versité de Boumerdès.
   Le bilan et les perspectives de
cet aspect du LDM ont été trai-
tés par bon nombre d’ensei-
gnants algériens et français, ve-
nus de différents horizons mais
impliqués directement dans les
programmes de diffusion des
cours de langues étrangères in-
dexés sur le système LMD.
   Monsieur Rezzik Mohand Akli,
enseignant de civilisation com-
parée à l’université de Boumer-
dès, a présenté une introduction
à ce colloque, fort intéressante,
en disant que «l’adoption du
système LMD en Algérie inter-
vient au moment où il est ques-
tion d’échanges croisés entre le
Nord et le Sud, car il y a des
regroupements culturels et phi-
losophiques qu’il faut prendre
en compte, à l’image de l’Union
pour la Méditerranée (UPM).
   Aussi, on a besoin d’un sys-
tème qui puisse nous permettre
de parler de notre culture en lan-
gue étrangère et nous avons
besoin aussi de ce même sys-
tème qui va nous permettre
d’absorber et de comprendre
l’autre et donc, le LMD va
nous fournir cette marge intel-
lectuelle et cet espace didacti-
que autonome de façon à tis-
suer nos propres programmes à
notre manière».
   Pour sa part, Mme Kerdas
chef de département «il ne faut
pas se cacher la vérité, il reste
beaucoup à faire dans le domai-
ne de l’apport du LDM dans les

M. N.

C’est dans ce cadre que la
ville de Boumedhfaa a abri-
té, le 10 décembre, coinci-

dant avec la célébration de la jour-
née du 11 Décembre, 2 importan-
tes manifestations à caractère agri-
cole qui ont attiré une foule nom-
breuse. La première de ces mani-
festations inaugurée par la déléga-
tion officielle présidée par le wali,
M. Kadhi Abdelkader, a été «la foi-
re du miel». Une vingtaine d’expo-
sants ont fait l’étalage de leur pro-
duction apicole sous la forme de
miel de différentes qualités : miel
d’eucalyptus, miel de corbeilles de
fleurs, entre autres variétés. L’api-
culture est une activité ancestrale
dans la région, quelque peu aban-
donnée depuis des décennies, qui
est en train de connaître depuis
quelques années un renouveau très
appréciable, surtout que le produit,
non frélaté, atteint des prix qui ne
sont pas à la portée de tous, le kilo
étant commercialisé à une moyen-
ne de 2.000 DA pour une qualité
de base mais aussi à 3.000, voire
3.500 DA le kg pour les qualités
supérieures comme, à titre d’exem-
ple, le miel de montagne de la ré-
gion de Ben Allal sur le versant
ouest du Zaccar, un miel très prisé.
Le coût élevé du miel sur le marché
est lié à une production qui reste
encore faible, mais qui présage d’un
essor certain eu égard aux investis-
sements initiés par les différents pro-

Un programme de plantation
d’oliviers sur 1.100 hectares

sera lancé en 2010 dans la wilaya
d’Aïn Defla, a-t-on appris samedi
de la Conservation des forêts. Cet-
te opération devant s’étaler sur
deux ans (2010 et 2011) entre dans
le cadre d’un vaste programme de
développement et de réhabilitation
de l’oléiculture dans les zones mon-
tagneuses et déshéritées, a-t-on
précisé de même source.
   Les dotations allouées par l’Etat
à ce programme s’élèvent à plus de
52 millions de DA dont 45,1 mil-
lions de DA seront mobilisés dans
la région de l’Ouarsenis au profit

L’infertilité des couples touche les
 hommes dans 60 % des cas,

ont indiqué les participants aux
5èmes journées de gynécologie-
obstétrique et de médecine de re-
production de l’Hôpital central de
l’armée tenues dimanche à Alger.
  L’infertilité masculine est principa-
lement due au surmenage, au ta-
bac et aux maladies sexuellement
transmissibles, ont indiqué les spé-
cialistes, précisant qu’elle est notam-
ment due chez les femmes à l’obé-
sité, au mariage tardif et au mode
de vie moderne.
   Pour sa part, le Pr. Nadjia Belkhou-
dja Kessous, spécialiste en gynéco-
logie a souligné que l’intérêt qu’ac-
corde le service de gynécologie-obs-
tétrique supervisé par le général Ra-
chid Chaïbi à l’Hôpital central de l’ar-

AÏN DEFLA

Le miel tient sa foire
BOUMERDÈS

Les langues
posent problème

langues étrangères»’, citant au
passage le nombre restreint
d’enseignants en langues étran-
gères, le manque de moyens pé-
dagogiques notamment dans
l’enseignement des TIC etc..
   D’autres intervenants se sont
penchés sur les objectifs d’un
enseignement des langues re-
nouvelé dans l’enseignement
supérieur, un sujet développé
par Françoise Barthelemy de
l’université «Paris 12» qui a mis
en évidence «les compétences de
compréhension orale et écrite et
d’expression orale et écrite éga-
lement à la fois généralistes.
M. Benouaz Mohamed Seghir
de l’université de Mascara s’est
étalé sur le thème de «la place
du français en 1ère année
sciences techniques et sciences
de la matière du système LMD
au niveau du centre universi-
taire de Mascara».
   Selon son analyse linguistique
linéaire du campus de 1ère an-
née sciences techniques et scien-
ces de la matière, il a établi un
préférentiel pertinent pour ac-
compagner l’étudiant formé
en langue arabe et destiné à
suivre en langue française. M.
Benouaz  est arrivé à la conclu-
sion qu’un plan de formation en
français comme langue de spé-
cialité doit être établi lequel sera
adopté à chaque discipline
scientifique enseignée à l’étu-
diant de 1ère année sciences
techniques et sciences de la
matière. D’une manière généra-
le, les responsables de l’organi-
sation de ce colloque comptent
arriver à des recommandations
finales qui prendront en charge
les préoccupations des uns et
des autres, tout en se focalisant
sur les voies et moyens à met-
tre en oeuvre par la réussite de
toute entreprise menant au
changement des méthodes
d’enseignement des langues
étrangères en Algérie. Il est
même projeté de confectionner
un modèle algérien adopté aux
spécialités culturelles et civilisa-
tionnelles des Algériens.

T. Mansour

Un fellah qui labourait son
champ à Sidi Ali, dans la

commune de L’Arba, a fait en
début de semaine une découver-
te macabre. Ayant entamé son
travail de labour, il fut surpris par
la découverte de quelques osse-
ments qu’il reconnut comme étant
des ossements humains. Laissant
tout sur place, il avertit la brigade
de gendarmerie de L’Arba dont les
éléments se déplacèrent sur pla-
ce en compagnie du commandant
de la compagnie et entreprirent
des recherches plus approfondies.
Ils finirent par découvrir un sque-
lette d’un être humain en entier,
avec quelques restes de vête-
ments qu’il (ou elle) portait alors

L’ARBA
Un fellah déterre

des ossements humains
que les poignets étaient toujours
attachés avec du fil de fer. Il y a
lieu de rappeler que Sidi Ali, si-
tué sur les hauteurs de L’Arba,
constituait un lieu de repli et une
base arrière aux hordes terroris-
tes durant la décennie noire, et
était considéré comme un endroit
extrêmement dangereux. En
outre, le fellah avait l’habitude de
travailler sa terre avant les années
90 et qu’à cette époque il n’avait
pas découvert ces ossements, il
est probable qu’ils appartien-
draient à une des innombrables
victimes des terroristes qui aurait
été enterrée là après son exécution.
Aux fins d’une éventuelle identifi-
cation, le squelette a été transpor-
té par les gendarmes vers la mor-
gue de l’hôpital de Meftah.

grammes de développement de
l’agriculture de montagne.
   A propos du désenclavement, au
programme figurent 2 projets impor-
tants, l’ouverture de 75 km de nou-
velles pistes et ce projet est en pha-
se finale d’études, et l’aménage-
ment de 300 km de pistes déjà
ouverte mais pour lequel l’envelop-
pe allouée s’est avérée insuffisante,
donc à réévaluer.
   Un 3e projet relevant de l’apport
en ressources hydriques concerne la
commune d’El-Maène au sud-ouest
de Aïn Defla, une zone montagneu-
se qui accuse un important déficit
surtout pour l’alimentation des po-
pulations rurales en eau potable :
ce projet, qui est la réalisation d’une
retenue collinaire sur l’Oued Mous-
sa, figure au programme quinquen-
nal 2004/2009 mais, vu certaines
difficultés, le délai de sa réalisation
nécessite une prolongation de 2 ans.
En attendant, ces populations s’ar-
rangent comme elles peuvent. Ce
projet comporte aussi l’aménage-
ment de 25 sources, l’aménagement
de 16 points d’eau et le fonçage de
4 puits, le tout pour une enveloppe
de 2,309 milliards de cts. Pour les
aménagements contre l’érosion des
sols c’est une enveloppe estimée à
7,693 milliards de cts qui est con-
sacrée. Le plan de développement
des activités agricoles bénéficie dans
cette optique d’une enveloppe de
30,283 milliards de Cts.
  Ce programme confié aux sec-
teurs des forêts prévoit le déve-

loppement du petit élevage, un
programme dont l ’exécut ion
s’échelonne sur une durée de 5
années de 2009 à 2014.
  L’élevage bovin, qui comptait
1.125 vaches laitières en 2008, ta-
ble sur un cheptel de 2.319 vaches
laitières en 2014, et une production
de 90 000 kg de viande rouge.
   Le développement de l’élevage
ovin prévoit d’amener le cheptel à
18.013 têtes alors qu’en 2008 il
n’était que de 4.000 et la produc-
tion de viande d’agneau aura à
passer de 10.500 kg en 2009 à
35.235 kg en 2014, selon les esti-
mations établies. L’élevage caprin,
qui compte quelque 750 têtes ac-
tuellement, sera porté à 4.120 têtes
en 2014 avec une viande de caprins
de 92.520 kg. S’agissant du déve-
loppement de l’apiculture des 4.000
ruches existantes en production,
l’objectif fixé pour 2014 est de 194
000 ruches. La production du miel
estimée à 13 692 kg en 2009 at-
teindra les 181 tonnes à la fin 2014.
   A la ferme Si Maamar de Bou-
medfaa, jeudi dernier, la délégation
officielle a présidé la distribution de
modules d’élevages à titre symboli-
que. Des modules composés de soit
3 génisses, 10 brebis et 2 béliers,
10 chèvres et 2 boucs ou 10 ruches
pleines et 10 vides.
  Au stade actuel, la consomma-
tion de l’enveloppe de 20 mil-
liards de cts a atteint les 5,7 mil-
liards soit un taux de consomma-
tion estimé à 29 %.

Des oliviers sur 1.100 hectares
notamment des communes de Ba-
thia, Tarik Ibn Ziad et El-Hassania,
a indiqué le Conservateur des fo-
rêts de la wilaya, M.Bouabdellah
Ahmed, précisant que les délais
de concrétisation de ce program-
me sont fixés à 24 mois. Initiées
au profit d’une centaine d’agricul-
teurs et de jeunes porteurs de pro-
jets, ces opérations de plantation
seront lancées «incessamment» et
toucheront également une dizai-
ne de communes rurales situées
sur les piémonts du Zaccar-Dahra,
a souligné ce même responsable,
ajoutant que l’oléiculture est une
source génératrice de richesses et

de postes d’emploi, outre son rôle
dans la fixation des sols.
  Ce programme prévoit aussi la
multiplication, à horizon 2014,
des plantations d’oliviers avec
une moyenne annuelle de plus de
500 hectares de plantations.
La production attendue est de
3.300 quintaux au niveau des ré-
gions ciblées, soit un rendement
moyen de 30 kgs par arbre con-
tre 7 kg par arbre actuellement,
précise la même source.
   Pour rappel, une production de
l’ordre de 74.000 qx d’olives a été
réalisée cette saison à Aïn Defla sur
une superficie de 6.560 hectares.

ALGER
L’infertilité des couples en question

mée à l’infertilité - qui constitue un
fardeau pour la santé publique - con-
tribue à trouver des solutions pour
les couples qui souffrent d’infertilité.
   Evoquant l’insuffisance ovarien-
ne, le Pr. Belkhoudja a indiqué
qu’elle est due au syndrome de Tur-
ner provoqué par l’insuffisance de
chromosomes (X) due à des dys-
fonctionnements génétiques. Dans
ce cas, il est possible de stimuler
l’ovaire pour provoquer la grosses-
se en prescrivant des hormones à
la femme jusqu’à la ménopause, a
précisé le Pr. Belkhoudja.
  Entre autres maladies qui sont à
l’origine de l’infertilité chez les fem-
mes figurent la leucémie et les ma-
ladies rares, a-t-elle indiqué, recom-
mandant dans ce cas de conserver
l’ovule et les embryons jusqu’à la

guérison et de procéder ensuite à
l’insémination artificielle. En dépit
des efforts consentis pour aider les
couples à procréer, le Pr. Belkhou-
dja a souligné que le meilleur
moyen de faire face à ce problème
consiste à développer la recherche
génétique chromosomique.
Par ailleurs, le Pr. Jean Philippe,
spécialiste en gynécologie-obstétri-
que venu de France a insisté sur le
rôle de l’échographie en gynécolo-
gie qui permet, a-t-il dit, de suivre
le développement du foetus. L’écho-
graphie, a-t-il précisé, permet le
dépistage précoce des maladies
génétiques et les malformations du
foetus. L’échographie en 3 D ou en
4 D permet de soigner des dysfonc-
tionnements chez les foetus et évi-
ter l’avortement, a-t-il ajouté.

 C’est le montant de l’enveloppe allouée à la direction des Forêts
qui est chargée, en collaboration avec la direction des Services agricoles,
de l’exécution d’un vaste programme d’aide au développement du monde

rural portant, notamment, sur le désenclavement par l’aménagement
des routes et l’ouverture de nouvelles pistes, le développement du cheptel

du petit élevage et de l’apiculture.

«
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A. Boudrouma

Une vaste opération coup-de-
poing ciblant les lieux du crime,
menée parallèlement à une

opération de sensibilisation en direction
des usagers de la route, a été lancée
par le groupement de la Gendarmerie
nationale de Skikda deux jours durant,
le 11 et le 12 décembre 2009. Un dis-
positif exceptionnel a été mis en place
à cette occasion, avec la mobilisation
de tous les moyens humains et maté-
riels dont dispose la gendarmerie y com-
pris deux hélicoptères. C’est lors d’une
rencontre avec la presse tenue à l’hôtel
Salam de Skikda que le commandant
de Groupement, le commandant Mah-
foud Bousseka, présentera le bilan de
cette opération de grande envergure qui
a touché l’ensemble de la wilaya. L’of-
fensive contre les lieux du crime qui a
été entamée, vendredi à 14 heures pré-
cises, avec la participation de l’ensem-
ble des structures du groupement, y
compris le 27ème Groupement d’inter-
vention de réserve d’Emjez Edchich
avec 200 éléments avec pour mission
le contrôle et la vérification de tous les
véhicules de différents types, la vérifi-
cation de la concordance des numéros
de châssis avec les documents adminis-
tratifs, inspection rigoureuse des mar-
chandises et bagages, contrôle des con-
teneurs et des fourgons et des autocars.
Tous les véhicules ont été soumis au
contrôle rigoureux, y compris ceux sui-
vant des cortèges officiels, les convois
militaires et les services de sécurité pour
débusquer d’éventuels trafiquants de
drogue et autres criminels qui ont re-
cours à cette astuce. Les ateliers de
mécanique et de tôlerie, les hangars
fermés ou ouverts contenant des voitu-
res démontées ont été passés au pei-
gne fin se basant sur la liste des voitu-
res volées et même les cimetières ser-
vant de lieu de débauche, les lieux de
collecte de déchets de cuivre, les chan-
tiers en cours de réalisation, les forêts

Bouhali M. C.

Le calvaire des tra-
vailleurs de l’Entrepri-

se nationale du liège se
poursuit toujours. En effet,
dans une requête transmi-
se au Premier ministre, les
travailleurs de ladite entre-
prise affirment qu’ils vivent
dans des conditions criti-
ques faute de régularité
des salaires. Ils estiment
par ailleurs qu’ils sont sans
salaire depuis six mois, ce
qui complique davantage
leur quotidien déjà pré-
caire en cette conjonctu-
re difficile. Les 75 tra-
vailleurs de cette entre-
prise, en majorité des pè-
res de familles, jadis l’un
des fleurons de l’écono-
mie locale dans une wilaya
disposant d’important po-
tentiel dans le créneau de
liège, déplorent l’arrêt de

Un stage de formation
de 180 nouveaux en-

seignants en classes d’al-
phabétisation se tient, de-
puis dimanche, à l’annexe
de Biskra de l’Office na-
tional d’alphabétisation et
d’enseignement pour
adultes (ONAEA).
   Selon le directeur de
l’annexe, M. Slimane Tiga-
ne, cette formation d’une
semaine cible les nou-
veaux encadreurs en pos-
te dans les classes d’alpha-
bétisation ouvertes à tra-
vers la wilaya. Le pro-
gramme du stage com-
prend des cours théoriques
et pratiques sur les métho-
des didactiques et dialogi-

Les opérations de reboisement pro-
 grammées dans la wilaya de Skikda

au titre du programme quinquennal
2005-2009, portant sur près de 4.200
hectares, ont été «entièrement ache-
vées», a indiqué samedi le Conserva-
teur des forêts. Cette structure de l’exé-
cutif local a également lancé et super-
visé, durant la seule année 2009 dans
le cadre des programmes sectoriels dé-
centralisés (PSD), deux projets de re-
boisement de 300 hectares, par la plan-
tation de quelque 400.000 arbres dans
des régions voisines aux localités de
Tamalous et de Collo, et de 700 hecta-
res de chêne-liège (430.000 arbres), a
précisé M. Larbi Benachoura.

Le premier barrage de Tébessa,
 d’une capacité de 20 millions de

m3, sera réceptionné «dans le courant
du premier trimestre 2010», a-t-on ap-
pris samedi de la direction de wilaya
de l’Hydraulique (DHW).
   Implanté dans la localité de Safsaf
El-Ouassera, à une cinquantaine de
kilomètres de Tébessa, cet ouvrage,
lancé en travaux en 2006, accuse un
taux d’avancement jugé «très satis-
faisant» malgré les retards enregistrés
au démarrage du chantier en raison
de la nature du sol, a-t-on ajouté de
même source. Le coût initial du bar-
rage qui était de 3,5 milliards de DA,
avait été réévalué, en 2007, à 5 mil-

l’outil de production de-
puis bientôt trois ans, ce
qui porte un sérieux coup
à cette entreprise qui tra-
verse une situation écono-
mique aléatoire. Ils ajou-
tent en outre que durant le
mois de janvier de l’année
en cours, ils étaient desti-
nataires d’une lettre au ter-
me de laquelle il fut con-
venu de l’élaboration d’un
protocole d’accord avec
le partenaire social de-
vant se traduire par la dis-
solution de ladite entrepri-
se et que l’ensemble des
travailleurs seraient in-
demnisés. Cependant, ils
estiment que rien n’a été
appliqué. Face à leur situa-
tion jugée précaire, les 75
travailleurs de l’ENL lan-
cent un appel à qui de droit
pour une prise en charge
de leur préoccupation, à
savoir une indemnisation.

JIJEL
Les travailleurs

du liège sans salaire

ques les mieux adaptées
aux adultes. L’encadrement
de la manifestation est as-
suré par des inspecteurs de
l’Education nationale, a af-
firmé le responsable de l’of-
fice. Le but du stage est
d’amener les jeunes enca-
dreurs à saisir la spécifici-
té de ce type d’enseigne-
ment «très spécial» qui exi-
ge la maîtrise de nombre
de techniques particuliè-
res, a également souligné
M. Tigane. L’ONAEA recen-
se 10.000 inscrits en clas-
ses d’alphabétisation dans
la wilaya de Biskra. Cet ef-
fectif est encadré par 335
enseignants dont les 180
prenant part à ce stage.

BISKRA
Les enseignants en stage

Toutes les études enga-
gées à Souk-Ahras au

bénéfice du secteur du tou-
risme, financées au titre du
programme spécial de dé-
veloppement des Hauts
Plateaux, seront achevées
«avant fin 2009», a-t-on
appris samedi du directeur
du Tourisme. Il s’agit no-
tamment, selon le même
responsable, d’un projet
portant sur la réalisation
de six plans d’orientation
pour la mise à niveau de
régions touristiques rele-
vant des communes de
M’daourouch, Taoura
Khmisa, Mechroha et
Ouled Moumène.
   Une opération de réha-
bilitation de trois sites tou-
ristiques et de la source de
Hamouy, dans la commu-
ne de Taoura, sera égale-
ment conduite sur le ter-
rain à la lumière des étu-
des opérées, parallèlement
à un projet de classification
de deux autres sites dans
les communes de M’daou-
rouche et Taoura, a indi-
qué la même source, sou-
lignant que les travaux de

SOUK-AHRAS
Le tourisme

veut mieux faire

avoisinant les agglomérations, les souks
temporaires, les bars et les boîtes de
nuit, les fermes utilisant les eaux
d’égouts, les parkings, les bidonvilles...
étaient concernés au même titre de sorte
que rien n’a été laissé au hasard. Ainsi,
les forces de la gendarmerie dotés de
tous les équipements, gilets pare-balle
et fluorescents et matériels de détection
du taux d’alcoolémie, radars... ont été
judicieusement réparties à travers le
réseau routier avec 80 motards renfor-
cés d’artificiers, 6 chiens policiers spé-
cialisés dans la drogue et la détection
d’explosifs, les brigades territoriales
avec 450 éléments, la cellule de la poli-
ce scientifique et technique et 110 vé-
hicules. L’intervention a concerné les
cinq zones faisant partie du découpage
retenu comprenant l’axe Skikda - Cons-
tantine - Annaba, placé sous l’autorité
du commandant de l’escadron de la
sécurité routière, les zones de Skikda,
El-Harrouch, Tamamous et Azzaba. Au
titre des actions menées par la couver-
ture aérienne, il y a eu 8 interpellations
dont 4 femmes dans la forêt de Fil Fila
pour attentat à la pudeur publique, en
outre 140 véhicules ont été inspectés par
les chiens spécialisés dans la drogue et
200 autres véhicules soumis au contrô-
le de chiens spécialisés dans les explo-
sifs. En matière d’interpellation, on a

noté l’arrestation de 11 personnes re-
cherchées, des insoumis, 1 personne
condamnée à une peine de prison défi-
nitive, une autre pour contrainte par
corps, une pour détention et consom-
mation de drogue en sus des 4 couples
arrêtés à Fil Fila. Par ailleurs, un véhi-
cule de marque Mercedes a été saisi au
cours de la vérification des documents.
Au total, l’opération a permis le con-
trôle et l’identification de pas moins de
2.830 personnes et de 1.112 véhicules
avec l’interpellation de 22 personnes et
où l’on a recensé 283 délits et 15 con-
traventions. Au titre du code de la rou-
te, il y a eu 73 retraits de permis de con-
duire et 1.819 amendes forfaitaires dé-
livrées représentant un montant total de
559.800,00 DA. Selon le commandant
de groupement, cette opération a con-
nu un franc succès grâce à la minutie
de sa préparation et de son organisa-
tion, l’objectif étant de sécuriser au maxi-
mum la population et la sensibiliser par
la même occasion au sujet des dangers
de la route «il faut que tout le monde
sache que le code de la route doit être
respecté et pour cette raison, nous allons
encore renforcer la surveillance des dif-
férents axes routiers par notamment la
mise en place de radars supplémentai-
res...», a conclu le commandant de grou-
pement de gendarmerie de Skikda.

SKIKDA
22 personnes interpellées en 48 heures

   La conduite de ces deux projets, dont
le taux de réalisation a atteint les 70
%, va permettre, outre la préservation
des terres contre la désertification, la
création de postes d’emploi au profit
des jeunes chômeurs en leur offrant des
possibilités de ressources financières
par l’exploitation du bois et de la mise
à niveau des forêts de chêne-liège, a
ajouté le même responsable.
   Ces projets portent également sur
l’ouverture de 50 km de pistes fores-
tières ainsi que sur l’aménagement de
83 hectares des tranchées pare-feu, a-
t-il encore souligné. Considérée com-
me une région montagneuse par ex-
cellence, la wilaya de Skikda a par

ailleurs bénéficié, dans le cadre du pro-
gramme de développement rural, de
45 projets pour l’année 2009 et 45
autres au titre de l’année 2010, a affir-
mé la même source.
   Les projets de cette année, initiés au
profit de près de 7.500 familles, ont
concerné, sur proposition des habitants,
les secteurs de la santé, des travaux
publics, de l’agriculture, de l’habitat, de
la jeunesse et de l’enseignement, a en-
core affirmé le même responsable, no-
tant que cette stratégie nationale vise à
«assurer un équilibre entre les ressour-
ces naturelles qui menacent de dispa-
raître et la pression sociale observée
dans les régions rurales».

SKIKDA
Près de 4.200 hectares reboisés

liards de DA «à la suite de l’augmenta-
tion des prix de matériaux de construc-
tion (ciment, agrégats et ronds à bé-
ton)», a-t-on souligné.
   L’ouvrage, confié en réalisation à l’en-
treprise publique COSIDER et suivi par
un bureau d’études étranger, «est des-
tiné, dans une première phase, à irri-
guer un millier d’hectares de terres agri-
coles et à renforcer l’alimentation en
eau potable des localités de Bir El-Ater,
Oum Ali et Safsaf El-Ouassera», selon
les services de la DHW.
   Les responsables locaux concernés
ont également fait part de la réalisa-
tion, durant le prochain programme
quinquennal 2010-2014, de quatre

petits barrages dans les localités de
Ferkane, Ouenza, Sardias et Laksob,
pour une enveloppe globale de l’ordre
de 200 millions de DA, tandis que les
travaux interrompus du mini-barrage
de Aïn Zerga, seront «repris durant la
même période». En matière d’irrigation
agricole, trois retenues collinaires, sur
les huit inscrites dans la wilaya de Té-
bessa, sont également en chantier
dans plusieurs communes, ont enco-
re souligné les services de l’Hydrau-
lique, rappelant que six pour cent seu-
lement des 312.175 hectares consti-
tuant la surface agricole utile (SAU) de
cette wilaya sont actuellement irrigués,
soit environ 19.000 hectares.

TÉBESSA
Le nouveau barrage bientôt prêt

réaménagement de la fo-
rêt d’El-Hamama, située
dans la commune de Sidi
Fradj, seront «prochaine-
ment» achevés. Le même
responsable a également
fait part de la prochaine
réalisation, dans le même
cadre, d’un nouveau siè-
ge pour la direction du
Tourisme et de deux «Mai-
sons du tourisme» dans les
communes de Souk Ahras
et de Lahdada. La wilaya
de Souk-Ahras dispose
d’un nombre important de
sites touristiques et histo-
riques, à l’exemple de ce-
lui de Madaure, dans la
commune de M’daou-
rouch. Les potentialités
touristiques de cette région
de l’est du pays sont éga-
lement riches d’une pano-
plie de produits et d’acti-
vités liés à l’artisanat local.
Des activités préservées
grâce à la disponibilité des
matières premières, ce qui
constitue, selon le directeur
du Tourisme, un encoura-
gement pour tout investis-
sement touristique, cultu-
rel et économique.
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Les masquesLes masquesLes masquesLes masquesLes masques
de protectionde protectionde protectionde protectionde protection

à 20 dinars l’unitéà 20 dinars l’unitéà 20 dinars l’unitéà 20 dinars l’unitéà 20 dinars l’unité
La pandémie de la gr ippe
A (H1N1) continue de provo-
quer de l’inquiétude chez les
Constantinois, dont plusieurs,
suivant les conseils des services
sanitaires, se sont rués vers les
pharmacies de la ville pour
acheter des masques de protec-
tion, vendus, disent-ils, vingt
dinars l’unité.
    Plusieurs personnes rencon-
trées dans des officines se plai-
gnent de ces prix. «Il y a sept
enfants à la maison, plus les pa-
rents. Comment faire face à cet-
te dépense supplémentaire d’au
moins 180 dinars par jour ?»,
dit-on. D’autres personnes, plus
au fait de l’évolution de la si-
tuation de lutte, disent «que ces
masques devraient être remis
gratuitement».
    Toujours est-il que c’est de plus
en plus souvent qu’il est rencon-
tré des personnes qui se protè-
gent, surtout les écoliers.

Intensification et atteinteIntensification et atteinteIntensification et atteinteIntensification et atteinteIntensification et atteinte
à l’environnementà l’environnementà l’environnementà l’environnementà l’environnement

    L’université Mentouri abrite
aujourd’hui une conférence qui
sera présentée par Gilles Lemai-
re, directeur de recherches à l’IN-
RA de Lusignan, docteur ès scien-
ces naturelles à l’université de
Caen (France).
   Selon un document du Cen-
tre culturel français qui  organi-
se cette rencontre dans le cadre
du programme «Déclic», avec le
soutien de Cultures France, cet
ancien diplômé de l’Ecole na-
tionale supérieure de l’horticul-
ture de Versailles se propose
d’évoquer dans sa conférence
l’association entre céréalicultu-
re et élevage à l’échelle des ter-
ritoires, base pour des systèmes
agricoles durables. Cette inter-
vention, précise le document du
CCF, traitera de l’atteinte à l’en-
vironnement liée à l’intensifica-
tion de la production agricole, qui
provoque des pollutions inaccep-
tables. La conférence débutera
à dix heures, précise-t-on.

RamassageRamassageRamassageRamassageRamassage
des ordures ménagèresdes ordures ménagèresdes ordures ménagèresdes ordures ménagèresdes ordures ménagères

    Des habitants de la Casbah af-
firment avoir déposé une plainte
écrite au siège de la mairie, car
ses services de voirie ne sont pas
réguliers dans l’enlèvement des
déchets. «Si le ramassage se fait
assez régulièrement dans les prin-
cipales rues du quartier, ce n’est pas
le cas pour nos ruelles. Des bacs à
ordure pleins à ras bord, des sa-
chets éventrés et puants devant les
portes sont notre lot quotidien. On
réclame plus de propreté et plus
d’hygiène», disent-ils.

HommageHommageHommageHommageHommage
 à Kateb Yacine à Kateb Yacine à Kateb Yacine à Kateb Yacine à Kateb Yacine

    Le nouveau directeur de la cul-
ture de la wilaya de Constantine,
M. Foughali Djamel, installé il y
a quelques jours en remplace-
ment de M. Nettour Mostapha,
appelé à d’autres fonctions, a
inauguré hier matin la manifes-
tation culturelle rendant homma-
ge au grand écrivain Kateb Yaci-
ne. Ce nouveau directeur de la
culture avait auparavant assuré
les mêmes fonctions à Mascara,
à l’ouest du pays.

 A. C.

28 dhou el hidja 14 30

Horaires des prières pour Constantine et ses environs

El Fedjr
06h05

Dohr
12h29

Assar
15h02

Maghreb
17h23

Icha
18h46

A. Mallem

Le mouvement de protestation
 déclenché lundi au niveau de

l’université Mentouri de Constanti-
ne, pour dénoncer l’accident qui a
coûté la vie à une étudiante heur-
tée par un bus de transport uni-
versitaire, s’est poursuivi hier
matin sur le campus central, mais
avec moins d’intensité.
  Selon un communiqué diffusé par
l’UGEL, qui revendique l’organisa-
tion des mouvements de protesta-
tion qui, pour rappel, se sont tra-
duits par le blocage de la route na-
tionale et des sit-in devant la tour
administrative au cours de la jour-
née du dimanche dernier et des ten-
tatives de blocage de l’entrée de la
faculté centrale, hier lundi, les étu-
diants veulent exprimer leur ras-le-
bol devant l’insécurité grandissante
qu’ils vivent quotidiennement à
l’université  Mentouri et dans le
nouveau pôle universitaire de Ali
Mendjeli. Ils dénoncent «l’anarchie
qui règne au niveau du parc de bus
et qui est à l’origine de la mort de
leur camarade et d’autres accidents.
    Dans la foulée, les étudiants ont
soulevé les nombreux problèmes
auxquels ils font face, et qui, disent-
ils, ne datent pas d’hier, problèmes
qui ont rendu leur situation plus dif-
ficile depuis l’entame des travaux
du chantier du tramway. Ainsi, ils
ont soulevé les nombreuses dé-
faillances constatées dans le pro-

A. C.

Une trentaine d’architectes cons-
tantinois suivent, à par tir

d’aujourd’hui et jusqu’au 29 décem-
bre courant, une formation sur lo-
giciel, le «MS Project», formation
lancée dans le cadre des orienta-
tions du chef de l’exécutif, données
lors de ses rencontres avec la socié-
té civile et à l’occasion  de ses inter-
ventions au cours des sessions de
l’Assemblée populaire de wilaya.
    Le chef de l’exécutif avait invité
tous les concernés «d’être en mesu-
re de suivre en temps réel les pro-
grammes des travaux, des chantiers,
des appels d’offres, des études con-
fiées à des bureaux spécialisées,
etc., grâce au système MS Project».
  D’ailleurs, la lenteur rencontrée
dans l’application de ses directives
données en novembre et décembre
2008, puis en octobre et novembre
2009, qui concerne pas moins de
450 cadres techniques relevant des
différentes directions de l’exécutif,
ont provoqué l’irritation du chef de
l’exécutif qui n’a pas manqué de
tancer les responsables retardatai-
res dans cette formation qualifiée

A. Mallem

L’Ecole normale supérieure de
 Constantine (ENSC) abrite de-

puis hier un colloque international
de deux jours sur le thème de  la
«Professionnalisation des ensei-
gnants : réalités et perspectives»,
avec la participation de profes-
seurs, docteurs, maîtres de con-
férences et chercheurs venus du
Liban, de France et de plusieurs
universités algériennes et, bien en-
tendu, les étudiants de l’école.
    En séance d’ouverture, le direc-
teur de l’ENSC, M. Reghioua, si-
tuant l’importance de ce premier
colloque organisé par son école,
dira notamment que «nous som-
mes conscients que la formation de
l’enseignant constitue une pièce
maîtresse dans tout système édu-
catif et représente un enjeu socié-
taire, dans la mesure où la réussite
ou l’échec d’un système éducatif
dépend de la vision que nous avons
de l’enseignant, de la qualité de sa
formation et des compétences à at-
teindre ». Il ajoutera en indiquant
que ce colloque va enrichir la ré-
flexion sur les programmes de for-
mation et sur l’articulation savoir
théorique/savoir pratique.
    Selon lui, la qualité de la forma-
tion initiale et de la formation conti-
nue des enseignants est plus que ja-
mais d’actualité, «car le défi pour
nous, conclura-t-il, est d’amarrer no-
tre pays à la tendance mondiale qui
projette de faire arriver 8O%, ou plus,
de chaque tranche d’âge au niveau
du baccalauréat. Cette nouvelle don-
ne nous impose un rendement qua-
litatif de l’action éducative».

La distribution des 700 loge-
ments socio-participatifs
(LSP), réalisés au niveau

La protesta
des étudiants continue

gramme de transport, citant, entre
autres, les déplacements pénibles
des bus sur le parcours Djebel Oua-
hch-Université Mentouri, avec les
fréquents retards aux cours que cela
leur occasionne, quelquefois les
pannes des bus, etc.
    D’autre par, les étudiants venant
de Hamma-Bouziane, Didouche
Mourad et Zighoud-Youcef ont exi-
gé des bus pour les conduire direc-
tement au campus de Ali Mendjeli,
au lieu de les obliger à descendre à
Mentouri et prendre des correspon-
dances toujours problématiques.
  Hier matin enfin, au niveau du
campus Mentouri, un petit groupe
d’une vingtaine d’étudiants, enca-
drés par des membres de l’UGEL,
a voulu bloquer des bus chargés
d’autres étudiants se dirigeant vers
le centre universitaire de Ali Mend-
jeli, afin d’obliger les occupants à
rester avec eux pour continuer la
protesta, mais sans succès.
    Les responsables de la société
privée qui assure le transport des
étudiants sur la ligne Ali Mendjeli
nous ont contactés hier pour rejeter
les accusations de refus de travail
dont ils ont été l’objet lundi de la
part des étudiants. « Nous n’avons
jamais refusé de faire le service, ont-
ils affirmé. Nous avons été tout bon-
nement empêchés de circuler par le
blocage des voies de sortie du parc
vers la ville et vers Ali Mendjeli. La
route n’a été ouverte qu’après l’ar-
rivée des forces de sécurité».

La compétence
de l’enseignant en question

    Sollicité pour faire une évaluation
de cette problématique en Algérie,
le docteur Hamada, enseignant à
l’ENSC au département d’anglais,
qui a présidé la séance de la mati-
née, a estimé que «la situation en
Algérie pose toujours problème par-
ce que nous avons un héritage cul-
turel et traditionnel légué par toutes
les réformes précédentes et l’ensei-
gnant algérien a besoin de se met-
tre à jour. Il doit être mis au courant
de ce qui se passe de par le monde
dans l’approche de la problémati-
que de la compétence, que ce soit
dans des pays hautement dévelop-
pés comme les Etats-Unis, la Gran-
de-Bretagne et la France, ou chez
nous en Algérie qui veut être parmi
les nations qui appliquent les nou-
velles réformes pour faire face aux
besoins du monde du 21e siècle».
  De la sorte,  a-t-il laissé enten-
dre, la majorité des interventions
et des travaux en ateliers, qui vont
se dérouler durant ces deux jour-
nées, vont tourner autour de la
qualité de l’enseignant, sa forma-
tion, sa rentabilité sur le terrain
dans le but de faire aboutir les
objectifs de toutes les réformes
introduites dans l’école algérien-
ne. Quelques-unes de ces inter-
ventions vont aussi se focaliser sur
la qualité de la formation donnée
à la base (la formation initiale)
pour des jeunes étudiants qui
viennent se professionnaliser dans
l’enseignement, comme elles vont
aussi se focaliser, selon notre in-
terlocuteur, sur la pratique au
quotidien des enseignants qui ont
été déjà formés et qui sont en train
d’appliquer ce qu’ils ont reçu.

cripteurs qui ont introduit leurs
demandes lors du lancement
du projet en 2006. Mais les
choses arrivent au point final, et
tous les concernés doivent pas-
ser à la signature du contrat de
réservation et approuver ses
clauses. Sinon, quiconque s’abs-
tiendra d’accomplir cette forma-
lité sera exclu de la liste et rem-
placé par un autre demandeur
parmi près de 4.000 prétendants
inscrits sur ce registre».
    Dans ce sens, on apprendra
que 225 souscripteurs ont déjà
signé leurs contrats de réserva-
tion, et la liste est ouverte de-
vant les concernés qui affluent
en nombre considérable vers les
bureaux du promoteur pour
l’accomplissement de la forma-
lité en question. «Nous avons
adressé un premier avis aux
souscripteurs, les invitant à si-
gner les contrats de réservation
sans aucun versement d’argent
préalable, et nous ne manque-
rons pas de suivre cet avis par
un deuxième, avant de procé-
der à l’élimination automatique
de ceux qui ne répondront pas
à ces invitations», prévient M.
Nasri. Ce dernier avise aussi
qu’il n’y aura aucun tirage au
sort, car les affectations se fe-
ront au choix du souscripteur et
au fur et à mesure des réserva-
tions. En d’autres termes, les
premiers souscripteurs qui si-
gneront le contrat de réserva-
tion seront les mieux servis.
  Le promoteur immobilier,
conventionné avec la CNEP,
souligne encore que le taux
d’intérêt des crédits qui seront
accordés aux souscripteurs est
très encourageant, car la nou-
velle réglementation de boni-
fication de ce taux d’intérêt à
1% seulement sera justement
appliquée à partir du mois de
janvier 2010.

Ali Mendjeli

Les 700 logements
LSP attribués

en janvier

«d’urgente» et où, un an après,
juste quelques dizaines de ca-
dres ont été formés.
    Le Conseil local de l’ordre des
architectes de la région de Cons-
tantine lance donc cette forma-
tion, à partir d’aujourd’hui, dans
les locaux de l’ITE Mériem
Bouattoura de Constantine.
  Dans un communiqué de pres-
se transmis à notre rédaction,
le Conseil de l’ordre exprime
son souci de «moderniser la
gestion de ses futurs projets,
acquérir les techniques moder-
nes de gestion des futurs pro-
jets, en application des re-
commandations du wali. Et
c’est en collaboration avec un
prestataire spécialisé, l’EURL
GNEP, qu’il organise cette for-
mation sur le logiciel MS Pro-
ject au profit d’une première va-
gue d’une trentaine d’architec-
tes. Celle-ci leur permettra de
s’adapter, de promouvoir et
d’actualiser, leur permettant ain-
si de se perfectionner dans le
but de «planifier le suivi rappro-
ché de la qualité et du suivi des
projets en temps réel».

MS Project
Une trentaine

d’architectes en formation

A. Zerzouri

«

de la nouvelle ville Ali Mendjeli (uni-
té de voisinage 9), est programmée
pour le mois de janvier prochain»,
nous a annoncé hier le promoteur
immobilier, M. Nasri Selim. Il ajou-
tera que «chaque souscripteur rece-
vra à l’occasion de cette prochaine
attribution ses clés en main, ainsi
que l’acte de propriété de son loge-
ment».   L’événement, accueilli avec
une grande joie par les heureux bé-
néficiaires, devrait mettre un terme
à la protesta initiée depuis quelques
mois par une partie des souscrip-
teurs, qui ont observé plusieurs
sit-in devant le siège du promo-
teur et devant le cabinet du wali,
criant leur désarroi et dénonçant
dans ce sillage «la révision à la
hausse du prix du logement, qui
a connu une augmentation de 96
millions de centimes».
    Mais le promoteur, pour sa part,
rejette toutes ces allégations, ju-
geant qu’il s’agit là «de manoeu-
vres de bas étage», soutenant à ce
propos qu’il a réalisé ces logements
sur ses fonds propres, les souscrip-
teurs n’ayant avancé que 12 mil-
lions de centimes lors du dépôt de
la demande d’inscription ; et que
d’autre part, le prix du logement n’a
jamais fait l’objet d’une quelconque
augmentation, car il a été fixé à 250
millions de centimes seulement
après l’achèvement des travaux.
    «C’est le coût d’un logement F3,
construit sur une surface habitable
de 70 mètres carrés, et calculé en
totale conformité avec les textes de
la réglementation en vigueur, qui
fixe le seuil maximal du prix d’un
logement socio-participatif de type
F3 à 250 millions », indique notre
interlocuteur. Celui-ci estime dans
ce contexte «qu’il respecte son en-
gagement moral vis-à-vis des sous-
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MAATEC
Mutuelle Assurance Algérienne des Travailleurs de l’Education et de la Culture

03, Rue Ali Boumendjel - Alger -

Convocation
Assemblée Générale Ordinaire

et Extraordinaire
Chers (es) Sociétaires,

Les sociétaires de la MAATEC sont convoqués à la réunion de la deuxième
assemblée générale ordinaire et la Première assemblée générale extra-
ordinaire, qui auront lieu le 27 décembre 2009 à 09h 00 du matin à la
salle BEN HAMMOUDA HOTEL SAFIR - Alger -

L’ensemble des sociétaires de la MAATEC est convoqué à ces assem-
blées afin de débattre des points inscrits à l’ordre du jour ci-après :

Ordre du jour AGO :

1 - Commémoration du 45ème anniversaire de la création de la MAATEC.
2 - Approbation du rapport moral et financier de l’exercice 2008.
3 - Renouvellement du Conseil d’Administration.
4 - Renouvellement du mandat de Commissaire aux Comptes.
5 - Plan de redressement de la Nouvelle Direction.
6 - Nomination d’un Président d’honneur.

Ordre du jour AGEX :

1 - Changement d’articles des statuts relatif aux assemblées.

L’avenir de la MAATEC est entre vos mains.

L’Administrateur Provisoire
Cherif BOURENANE

République Algérienne Démocratique et Populaire
Entreprise Nationale d’Installation et Maintenance Industrielle

ENIMI SPA FILIALE ONAB

Appel d’Offre Nationale Ouvert
N° 01/2009

Objet:

Fourniture et Installation de (04) Quatre Compresseurs HP et BP.
Remise en état de Tuyauterie et Vannerie.

Calorifugeage des Tuyauteries.

* Les entreprises intéressées par le présent avis peuvent retirer le cahier des
charges auprès de la DFC de l’ENIMI / SPA, sise Route de Bensari Baba Ali,
contre paiement de la somme de 2 000,00 DA.
* Les offres doivent être transmises sous double enveloppe fermée accompa-
gnées des pièces réglementaires et adressée à ENIMI / SPA, sise Route de
BENSARI Baba Ali Alger, dans un délai de Vingt (20) jours à compter de la
parution de cet avis.

Entreprise Nationale de Promotion Immobilière
Société par actions: SPA / ENPI
Capital: 1 000 000 000,00 DA

CENTRE DE GESTION BEJAIA

Avis de prorogation de delais
Les entreprises intéressées par l’avis d’appel d’offres (2ème) paru sur El
Djoumhouria et Le Quotidien d’Oran en date du 21/11/2009 et relatif à la réalisa-
tion en TCE, sauf VRD, du RAR de 44 logements «LSP» avec commerces à
Oued Rhiou (W. Relizane):

- Lot B: RAR/10/101/Logts avec commerces
- Lot A1: RAR/16/101/Logts avec commerces
- Lot A2: RAR/18/101/Logts

Sont avisées que le délai de remise des offres est prorogé jusqu’au 30 Décembre
2009.
Les soumissions doivent être remises sous double enveloppe à l’adresse sus-citée:

CGB / ENPI
52, Rue BOUACHRIA Mohamed - Es Seddikia

ORAN Tél/Fax: 041-42-70-45
ANEP N° 789210  -   15/12/2009

Nous mettons en vente 120 logts LSP

au niveau du pos ACL 2 B ILOT 35

à El Kerma

Les citoyens désireux d’acquérir un

logement selon les critères fixés par la CNL,

peuvent prendre contact avec notre agence

commerciale sise au centre commercial

EL ANIK Place Hoche - Oran.

ALGERIE TELECOM
EPE - ALGERIE TELECOM - SPA

DIRECTION TERRITORIALE DES TELECOMMUNICATIONS
DE CONSTANTINE

Avis d’appel d’offres national
restreint N° 03/2009

La Direction des Télécommunications de Constantine sise Route Nationale N°
05 Polygone - Constantine - lance un avis d’appel d’offres national restreint pour
l’acquisition:
- De Factures Imprimées au format continues (papier listing).
- D’Enveloppes avec fenêtre.
Le Présent appel d’offres s’adresse aux imprimeurs agréés.
Les entreprises intéressées peuvent se présenter à l’adresse ci-après:
Direction des Télécommunications de Constantine.
Sous Direction du Budget et de la Comptabilité, Route Nationale N° 05 Po-
lygone - Constantine -  pour retirer les cahiers des charges nécessaires à la
présentation de leurs offres contre paiement de 2.000 DA.
* Les offres doivent être composées :
1) D’une offre technique insérée dans une enveloppe fermée ne comportant que
la mention «Offre Technique».
2) D’une offre financière insérée dans une enveloppe fermée ne comportant que
la mention «Offre Financière».
Les deux offres technique et financière accompagnées des pièces réglementai-
res, à faire parvenir à l’adresse sus-indiquée, sont mises sous enveloppe princi-
pale anonyme portant la mention suivante :

«SOUMISSION A NE PAS OUVRIR»
A Monsieur le Directeur Territorial des Télécommunications de Constantine.

AVIS D’APPEL D’OFFRES N° 03/2009
«Factures Imprimées au format continues (papier listing)

Et
«Enveloppes avec fenêtre c6»

Route Nationale N° 05 - Polygone - Constantine -
* Dépôt des offres :
a - Le soumissionnaire doit obligatoirement fournir l’ensemble des pièces citées
dans le cahier des charges sous peine de rejet.
b - La durée de l’appel d’offres est fixée à 21 jours à partir de la première date de
parution de l’avis d’appel d’offres dans la presse nationale.
c - Les soumissionnaires sont conviés à assister à l’ouverture des plis des offres
techniques, qui aura lieu en séance publique à 14 h 00 le dernier jour de la date
limite des dépôts des offres.
d - La validité des offres est de cent quatre-vingts jours (120) jours.

ANEP N° 25/4468 C   -     15/12/2009
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Mers
 El-Hadjadj
Le chemin
communal
de tous les

dangers

Depuis une bon
ne heure, une
pluie diluvien
ne s’abat sur la

ville. Le camion, transfor-
mé en transport du per-
sonnel, tente de se frayer
un chemin, évitant un tas
d’obstacles, des tas de
pierres traînées par les
vagues de pluie, ainsi que
des bidons d’ordures.
- Ordure, tu ne connais
pas la priorité ? vociféra
le chauffeur, qui avait be-
soin d’une campagne
d’assainissement dans le
vocabulaire de sa bou-
che-poubelle. Les bou-
ches d’égouts vomis-
saient tous genres de
matériaux sur la route.
Cette route qui n’arrive
pas à supporter les mau-
vaises humeurs du temps.
- Machi trig, on ne sait
plus si on doit éviter les
trous, oula bniadème...
Le camion, en fonçant
dans une flaque d’eau
boueuse, éclaboussa le
conducteur d’une char-
rette traînée par un âne :
- Heureusement que le

Mauvais
temps

El-Kerma
Accident
de travail
mortel

Chlef
Des prévisions
pour la pomme

de terre

Des prêches
du vendredi
seront
consacrés
à la
grippe A

Bir El-Djir 
1,7 milliard
pour équiper

40 écoles
primaires

323 MILLIARDS
 POUR LA COMMUNE

D’ORAN
Les secteurs

urbains
choyés

Ténès
26 milliards

pour un centre
d’enfouissement

Aïn-Témouchent
Une station
d'épuration

pour chaque
commune

Mascara
Des cours gratuits

sur les TIC

Tiaret
De l’argent pour
les documents

d’identité
biométrique

Nâama
Le centre

universitaire
réceptionné
l'an prochain

99 harraga
arrêtés en
novembre

   Pas moins de 99 person-
nes, ayant tenté d’embar-
quer clandestinement à
destination des côtes espa-
gnoles ou arrêtées en plei-
ne traversée, ont été appré-
hendées au courant du
mois de novembre, selon
un bilan dressé par les ser-
vices de la gendarmerie, a-
t-on appris hier, de sources
sécuritaires. En effet, ce
sont huit tentatives d’émi-
gration clandestine qui ont
été vouées à l’échec, ont in-
diqué nos interlocuteurs,
ajoutant que les mis en
cause ont été repérés par
les gardes-côtes au large
d’Oran. Ainsi, sur les 99
clandestins arrêtés, 80 ont
été placés sous mandat de
dépôt et 19 ont été remis
en liberté provisoire. Il
s’agit souvent de mineurs
qui sont remis à leurs pa-
rents après enquête. Les
recherches menées par les
services de sécurité ont ré-
vélé que les harraga recou-
rent le plus souvent à des
passeurs pour leur procu-
rer des embarcations
moyennant d’importantes
sommes d’argent, à raison
de 50.000 et jusqu’à 80.000
DA par personne. Outre
l’embarcation, ils achètent
également du carburant et
un GPS pour mener à ter-
me leur aventure. Par
ailleurs, pour ce qui est de
l’immigration clandestine,
quelque 22 ressortissants
subsahariens et maghré-
bins dont une femme ont
été arrêtés par les services
de la gendarmerie
d’Oran. Ces personnes
arrêtées ont été placées
sous mandat de dépôt.

 K. Assia

Un enfant de 5 ans meurt
dans un accident

   Un enfant âgé de 5 ans est mort, hier matin, suite à un accident de la
circulation. Le drame s’est produit avant-hier soir, sur la route nationale
11, reliant les wilayas d’Oran et de Mostaganem, et plus exactement au
niveau du tronçon Oran - Arzew. La victime était avec ses parent à bord
d’une voiture de marque Hyundai accent, qui a dérapé avant de se ren-
verser.  Evacué vers la clinique chirurgicale infantile du CHU d’Oran dans
un état comateux, l’enfant a succombé à ses blessures. Les deux parent
ont été également gravement blessés.                                          J. B.

Bon Dieu ne t’a pas don-
né une Mercedes sinon tu
nous aurais écrasés.
- Quand on a peur des
voitures on reste au
douar, lui répond le
chauffeur méchamment,
en évitant une mare.
On largue les amarres. Il
était arrivé Baroudi. La

pluie ne veut pas s’arrê-
ter. On le déposa à cent
mètres de chez lui. Il ar-
rive trempé chez l’épicier
d’en face, où il a l’habi-
tude  de prendre son pa-
quet de cigarettes. De là,
il voit un mouton attaché
aux barreaux d’une fenê-
tre, une bâche sur sa toi-
son, il attend l’arrivée du
Haji pour être sacrifié.
Au-dessus, sur le balcon,
un gosse urinait, sa mère
lui donne deux tapes sur
les fesses.
- Entre, tu vas prendre
froid. Et elle profite pour
donner un bon coup de
balai, déversant ainsi tou-
te la boue sur les pas-
sants. Baroudi achète
trois sachets en plasti-
que. Il en met un sur la
tête, met le pied dans le
deuxième et se chausse
du troisième. Comme ça,
ressemblant à un sac
poubelle, il traverse la
route ou plutôt la rivière
de boue pour entrer dans
ce bel immeuble de cette
cité construite sans aucu-
ne commodité.

UN NOM
HIER

P. 19

HIFRI AHMED
Un

 demi-siècle
au service

du judo

Distribution
du courrier à Oran

100
facteurs

pour près
d’un

million
d’habitants

P. 16



Averses éparses
Max.20 - Min.8

Averses
Max.19 - Min.8

Averses
Max.19 -Min.8

Averses
Max.18 -Min.5

Averses
Max.12 - Min.3

Averses
Max.18-Min.9

Peu nuageux
Max.21 -Min.5

Averses
Max.19- Min.7

Averses
Max.14 - Min.3

Averses
Max.19 -Min.7
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TÉLÉPHONES UTILES
ALGER

Air Algérie: 021.50.94.98
021.50.92.34

Air France: 021.73.16.10
021.70.27.20
021.98.04.04
www.airfrance.dz

Aigle Azur: 021.50.91.91
Gare routière: 021.49.71.51 à 54
SAMU: 021.23.50.50
Urgences Médicales: 115
Sûreté de la Wilaya: 021.73.53.50
Gendarmerie: 021.76.41.97
Centre antipoison: 021.96.49.43
Dépannage Gaz: 021.68.44.00
Dépannage Electricité: 021.15.20.23
Protection Civile: 021.71.14.11

TÉLÉPHONES UTILES
CONSTANTINE

ASS. des consommateurs:   031.96.47.65
Algérie Télécom: - Dérangements:  12

- Renseignements:19
Hôpital: 031.92.49.16

031.64.29.72
SAMU: 031.64.12.12

13.13 / 14.14
Protection civile: 031.66.97.56

031.92.14.14
14

Sûreté de wilaya: 031.92.64.81
Police-Secours: 17
Gendarmerie : 031.92.64.71

031.92.80.36 / 26
Aéroport: 031.81.01.01 / 09
Air Algérie: 031.92.70.70

031.93.14.81
Réservation: 031.93.23.13/56
Wilaya: 031.92.92.20

031.92.79.01
Sonelgaz: 031.94.02.47/48
L’Agence des eaux: 031.82.36.69

031.82.38.50
Gare ferroviaire: 031.64.19.88

TÉLÉPHONES UTILES
ORAN

Ass.des consommateurs: 041 29 65 59
Algérie Télécom: -Dérangements: 12

-Renseignements: 19
Hôpital d’Oran: 041 41 39 26

041 41 39 28
Hôpital d’El Mohgoun: 041 47 89 53

041 47 89 54
041 47 89 34

SAMU: 041 40 31 31
Protection civile: 041 41 34 00/05

14
Sûreté de wilaya: 041 32 44 70
Police secours: 17
Télégraphe: 13
Gendarmerie Nationale: 041 40 22 92
Aéroport d’Oran: 041 51 11 53

041 59 10 31/40
Air Algérie: 041 42 72 05 /06/07
Sonelgaz: 041 35 30 60

041 35 30 71
Gare ferroviaire: 041 40 15 02
SEOR: 041 35 50 40

041 53 04 42
Djezzy: 777
Mobilis: 505
Nedjma: 333
Taxi Aziz services: 015.540.540

041.41.76.59/60
Ali Taxi 041.34.63.64

041.34.59.01
0555.05.55.95
0555.05.55.94

ORAN - ALGER

Départ Arrivée

06h35 11h43

07h45 12h15

12h30 18h08

15h00 19h30

ALGER - ORAN

06h30 11h50

07h45 12h15

12h30 17h48

15h00 19h30

ORAN - SIDI BEL ABBES

17h10 18h27

SIDI BEL ABBES - ORAN

05h50 07h08

ORAN -  TLEMCEN

08h00 09h50

12h45 14h35

18h00 19h50

TLEMCEN - ORAN

05h40 07h30

10h10 12h00

15h00 16h50

ORAN - MAGHNIA

12h45 16h24

16h40 20h19

MAGHNIA - ORAN

04h30 08h09

16h40 20h20

TLEMCEN - MAGHNIA

17h00 18h10

MAGHNIA - TLEMCEN

06h00 07h07

ORAN - CHLEF

10h45 12h51

16h10 18h18

CHLEF - ORAN

06h00 08h08

13h45 15h53

ORAN -  RELIZANE

16h50 18h38

RELIZANE - ORAN

05h45 07h39

ORAN - TÉMOUCHENT

13h30 14h31

17h02 18h03

 TÉMOUCHENT - ORAN

06h15 07h15

15h05 16h05

ALGÉRIE
FERRIES

DECEMBRE
ORAN / ALICANTE

ME 16- 18h00 JE 17- 07h00

ALICANTE / ORAN

JE 17- 19h00 VE 18- 07h00

ORAN / MARSEILLE

LU 14- 12h00 MA 15-16h00

MARSEILLE / ORAN

LU 14- 12h00 MA 15-15h00

TRAINS

Averses
Max.20 - Min.8

Averses
Max.20 - Min.8

Peu nuageux
Max.22 -Min.8

Averses
Max.18 -Min.5

Averses
Max.13 - Min.3

Averses
Max.18-Min.9

Peu nuageux
Max.19 -Min.4

Averses
Max.19- Min.6

Peu nuageux
Max.13 - Min.3

Averses éparses
Max.18 -Min.7

MÉTÉO
      MARDI MERCREDI

BÉCHAR

CHLEF

TIARET

TLEMCEN

ORAN

CONSTANTINE

MOSTAGANEM

MASCARA

ANNABA

Billets      Achat     Vente
1 USD 71,70 76,09
1 EUR 105,52 111,98
1 CAD 67,44 71,59
1 GBP 116,17 123,32
100 JPY 81,60 86,64
1 SAR 19,12 20,29
1 KWD 251,50 267,06
1 AED 19,52 20,72
100 CHF 6.983,83 7.415,10
100 SEK 1.004,38 1.067,67
100 DKK 1.417,76 1.504,96
100 NOK 1.238,74 1.316,28
 Chèques
de voyage    Achat   Vente
1 USD 72,43 76,09
1 EUR 106,59 111,98
1 CAD 68,13 71,59
1 GBP 117,35 123,32
100 JPY 82,43 86,64
100 CHF 7.054,73 7.415,10
100 SEK 1.014,58 1.067,67

KAZI - TOUR
Alger : 021.49.70.84
Oran: 041.58.77.56

Mostaganem: 070.91.38.03
Tlemcen: 070.87.96.35

TRANSPORTEUR SAFIR
Oran - Alger: 061.20.20.45
 Constantine: 072.45.78.62

El Eulma: 072.90.40.89
El Eulma - Sétif: 071.43.61.49

ANDERSON NATIONAL EXPRESS
Groupage marchandises

Oran :070.32.59.29 / 070.94.69.31 /
070.92.87.28 Alger :021.51.33.44

Fax: 021.51.47.27

TRANSPORT EXPRESS MISSOUM
Tlemcen - Reghaïa - Tlemcen
Transports de marchandises

Transports de colis et courriers
0773 80 58 17 / 0771 10 82 33 /

Reghaïa : 0770 50 09 43

Cotations
hebdomadai-
res des billets
de banque et
des chèques
de voyage

ALGER

AIR ALGÉRIE

INTERNATIONAL
Mardi
Oran - Paris-Orly 15h20 M153
Paris-Orly - Oran 08h30 M153
Mercredi
Oran - Paris-Orly 08h30 B736
Oran - Marseille 09h00 B738
Oran - Toulouse 11h30 M151
Oran - Allicante 14h45 B738
Paris-Orly - Oran 15h20 M736
Marseille - Oran 13h35 M738
Toulouse - Oran 15h35 M151

AIGLE AZUR
Vol Arrivée Type

Mardi

Lyon - Oran 11h20 A320

Marseille - Oran 11h45 A319

Toulouse - Oran 16h50 A320

Paris-Orly - Oran 17h20 A321

Vol Arrivée Type

Oran - Lyon 17h50 A320

Oran - Marseille 12h45 A319

Oran - Paris-Orly 18h40 A321

Oran - Toulouse 12h25 A320

Mercredi

C. D. Gaules - Oran 11h25 A319

Orly - Oran 17h20 A321

Oran - C. D. Gaules 12h50 A319

Oran - Paris-Orly 18h40 A321

Vol Départs Type

Alger - Oran 07h00 M135
Alger - Oran 12h15 ATR
Alger - Oran 16h15 B738
Alger - Oran 19h15 B738
Alger - Oran 22h00 B738
H. Massaoud - Oran 14h15 B738
In-Amenas - Oran 09h00 B738

Vol Arrivée Type

Oran - Alger 07h15 B738
Oran - Alger 12h45 ATR
Oran - Alger 16h45 ATR
Oran - Alger 19h00 ATR
Oran - H. Messaoud 10h00 B738
Oran - H. Messaoud 17h00 M153
Mercredi

Vol Départ Type

Alger - Oran 07h00 B763
Alger - Oran 08h45 M150
Alger - Oran 12h15 ATR
Alger - Oran 16h15 ATR
Alger - Oran 16h15 ATR
Alger - Oran 20h00 ATR
Alger - Oran 19h15 B736
H. Massaoud - Oran 09h35 M151
H. Massaoud - Oran 13h55 M150
Constantine  - Oran 12h25 B738
Béjaïa - Oran 09h35 M151

Vol Atrrivée Type

Oran - Alger 07h15 B738
Oran - Alger 12h45 ATR
Oran - Alger 16h45 ATR
Oran - Alger 18h45 ATR
Oran - Alger 19h30 M150
Oran - Alger 20h30 ATR
Oran - H. massaoud 10h00 M150
Oran - Constantine 13h30 B738
Oran - Béjaïa 15h15 M150

Tunis/ Oran

Jeudi
Arivée 10h50

Oran / Tunis

Départ 12h30

Mardi
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D’ORAN
THÉÂTRE RÉGIONAL

ZZZZZ Mardi 15 décembre à 15h
«Kalaat Noor»

Auteur: Belkeroui Abdelkader
Metteur en scène: Missoum Medjahri
ZZZZZ Jeudi 17 décembre à 18h30
«Et-Touffah»

Auteur : A. Alloula
Metteur en scène: Missoum Said
Triangle Ouvert
ZZZZZ Vendredi 18 décembre à 10h
«En-Nahla»
Auteur et metteur en scène: Abdelkhalek Houari

Z Mercredi 16 décembre à 09h
Conférence - débat
«Environnement : aspect santé et bien-être»

Animée par Leila HOUTI, Malika HAMEDI et Ahmed
SAIDI, membres de l’équipe de recherche / CRASC
: «Environnement - Santé»

Z Mercredi 16 décembre à 14h30
Table ronde

«Dynamiques socio-spatiales
dans les nouvelles urbanisations à

Tlemcen».
Organisée par l’équipe de recherche/CRASC :
«Dynamiques socio-spatiales dans les nouvelles
urbanisations à Tlemcen»

Z Jeudi 17 décembre à 09h
Journée d’études
«Le Vème centenaire de l’occupation d’Oran

par le Cardinal Cisneros 1509 - 2009»
Animée par l’équipe de recherche/ CRASC :
«Traduction et Présentation critique d’ouvrages et
Sources documentaires étrangères de l’Histoire de
l’Algérie (XVI-XIX Siècle)». 

Z Mercredi 23 décembre à 10h
Conférence

«Une polémique théologique
entre deux poètes de Melhoun

sur la foi et les actes»
Animée par Ahmed Amine Dellai, chef de projet de
recherche/CRASC : «Groupe d’étude et de recherche
sur le Melhoun».

Z Samedi 19 décembre à partir de 8h
«Concours de peinture rapide: Rosalcazar»

Lieu : Promenade de Létang
    Rosalcazar (Châteauneuf) constitue l’un des ensem-
bles monumentaux de très grande valeur à Oran. A
ses pieds, se situe la promenade de Létang, le parc
urbain que les citoyens oranais redécouvrent. A pro-
pos de cet environnement, se réalisera un concours
de «peinture rapide» (une participation ouverte, une
technique libre), dans lequel les participants élabore-
ront, durant une matinée, in situ, leurs propositions.
Un jury choisi pour l’occasion octroiera des prix en
espèces aux meilleurs travaux.
Z Samedi 19 décembre à 09h

«Visites guidées à Sidi El-Houari,
le quartier espagnol d’Oran»

Participants: Taïr Mohamed (Hammani),
Abdelhak Abdessalem, Ourabah Massinissa
Lieu de rencontre: Place d’Armes

   Visites guidées au quartier de Sidi El-Houari, le plus
vieux quartier de la ville, où l’on peut visiter des murailles
et des tunnels de l’époque espagnole, la Porte d’Espagne,
la Rampe de Madrid, la Blanca, la Escalera, la Casbah, etc.,
et dans lesquels est encore présente la mémoire de
beaucoup d’Espagnols qui émigrèrent à Oran suite à
la Guerre civile, laissant leurs empreintes dans la lan-
gue, la culture et les coutumes locales.
Z Samedi 19 décembre à 15h

«Goya en Burdeos»
Cinémathèque d’Oran

   Sortie en 1999, du réalisateur Carlos Saura, inter-
prété par Maribel Verdu, José Coronado, Francisco
Rabal.
A l’âge de 82 ans, exilé à Bordeaux aux côtés de sa
dernière amante, Francisco de Goya reconstitue pour
sa fille Rosario les évènements qui ont marqué sa vie.
Il rappellera le Goya jeune et ambitieux qui lutte pour
gravir les glissants échelons de la cour de  Carlos IV,
où il vivra la reconnaissance, la fortune, les intrigues
du palais et les jeux de séduction et de mensonges.

MARDI 15 DÉCEMBRE

09h00 10h30 Animation de Poster Atelier C
L’astrophotographie

10h30 11h20 Projection du film documentaire
«La naissance de l’Univers».

11h30 12h30 Conférence 3
«L’étoile la plus proche !», Kh,
Dehar - Amateur en astronomie

13h50 «Les merveilles de l’Univers»,
film court

14h00 15h00 Conférence 4
«Les satellites et leurs applications
interplanétaires», Attaché
de recherche au CNTS
(Centre national des techniques
spatiales) Arzew.

15h15 16h15 Conférence 5 «Vénus contre
l’effet de serre», film court.
«L’effet de serre, influences
et conséquences», F. Lacheheb
Attaché de recherche
en Biologie - Université
Es-Sénia Oran.

FRANÇAIS TLEMCEN
CENTRE CULTUREL

VIENT DE PARAÎTRE

Z Jeudi 17 décembre à 21h
Dick Lorentz & Edouard Von Shaeke

Au Palais de Mansourah (Salle Bouali)

   Dick lorentz est un duo dans la vie comme sur scène. Issus
du son Rock, ils découvrent la musique électronique au cours
d’un live-act de Laurent GARNIER à la Vapeur en 1997.
Après s’être plongés dans cet univers, ils décident d’acheter
leurs premières machines en 2000. Quelques années de tra-
vail plus tard, ils montent leur premier projet live qui sera
finalement joué en été 2006 lors d’une soirée dans les hau-
teurs de Dijon. Entre techno old school, trance et électro, ils
nous livrent un live énergique et sans concession.

D’ORAN
CINÉMATHÈQUE

ZZZZZ Mardi 15 décembre à 14h30
«Le Gone de Chaaba»

De Christophe Ruggia - Algérie/France/1997.
ZZZZZ Mercredi 16 décembre à 14h30

«Vent de sable»
De M.L. Hamina
Algérie/1982 Version arabe S/T français.
ZZZZZ Jeudi 17 décembre à 14h30

«Autopsie d’un complot»
De M.S. Riad - Algérie/1977. Version française.

AUX ÉDITIONS
DE DAR EL GHARB
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28 dhou el hidja 1430

Horaires des prières pour Oran et ses environs

El Fedjr
06h34

Dohr
12h58

Assar
15h33

Maghreb
17h54

Icha
19h18

ILS NOUS ONT QUITTES HIERILS NOUS ONT QUITTES HIERILS NOUS ONT QUITTES HIERILS NOUS ONT QUITTES HIERILS NOUS ONT QUITTES HIER

Houari Barti

C’est ce qui a été annoncé hier,
par le directeur des Finances
de la commune d’Oran, M.

Benzekhroufa, à l’occasion de l’adop-
tion par l’APC d’Oran du Budget pri-
mitif (BP) 2010 établi à hauteur de
323 milliards d centimes. «En moyen-
ne, les secteurs urbains de la ville dis-
poseront pour l’année 2010 de cré-
dits qui tourneront autour de 1 mil-
liard de centimes, soit une évolution
variant entre 50 et 60 % par rapport
à l’année en cours», a affirmé M. Ben-
zekhroufa. Les crédits retenus pour les
12 secteurs de la ville sont de l’ordre
de 138 milliards de centimes. Autre
particularité, et non des moindres de
ce BP 2010, c’est qu’il va donner
«plus de liberté aux secteurs en ma-
tière de dépenses par rapport à tous
ses prédécesseurs», a-t-il encore pré-
cisé. «Les secteurs urbains de la ville
d’Oran, qui seront appelés peut-être
dans quelque années à jouir d’un sta-

Salah C.

Le problème du manque de distri-
 buteurs de courriers (facteurs) à

Oran prend des proportions inquié-
tantes et ce ne sont plus les localités
avoisinantes du chef-lieu de wilaya
qui en souffrent, mais plusieurs quar-
tiers sont actuellement touchés à l’ins-
tar de Maraval où les habitants de la
rue Soufi Zoubida signalent l’absen-
ce du facteur depuis plusieurs mois.
Ces derniers précisent que depuis le
décès, il y a quelques années, de l’an-
cien agent, la distribution du courrier
s’est faite irrégulièrement, notamment
après que le remplaçant aurait, sem-
ble-t il, remis son tablier. Depuis ce
temps et durant plus de quatre mois,
soutiennent-ils, cette mission a été
abandonnée et nombreux ont été les
citoyens qui ont été lourdement pé-
nalisés. La désignation d’un nouveau
facteur sensé faire le même itinéraire
que les précédents semble, selon nos
interlocuteurs, très aléatoire, du fait
que la charge de travail est importan-
te, voire inhumaine. Ceci a même
contraint le facteur d’organiser dans
le temps sa tournée et de ne passer, à

H. Saaïdia

Stupeur et de consternation
hier au barreau d’Oran, au

lendemain du décès de l’avocat
Addi H’mida, victime d’un acci-
dent de la route. Endeuillés par
ce malheureux événement, les
avocats du barreau d’Oran ont
rendu un vibrant hommage à leur
confère défunt, inhumé hier,
après la prière du Dhohr, au ci-
metière d’Aïn El-Beïda. Aupara-
vant, dans la matinée, le domici-
le mortuaire du défunt, sis Point
du Jour, a été envahi par une
marée humaine, dont plusieurs
centaines de confrères et de con-
soeurs du feu Me Addi, pour pré-
senter les condoléances à la fa-

K. Assia

Les éléments du groupement
 de la gendarmerie d’Oran

sont parvenus à mettre la main
sur une quantité de 18,400 kg de
résine de cannabis, pas loin du
site dit «Coca» dans le quartier
d’El-Hassi. En effet, c’est au cours
d’une tournée de contrôle que les
éléments de la gendarmerie ont
repéré deux individus à l’allure
suspecte à bord d’un véhicule de
marque Atos stationné dans une
zone isolée. La fouille minutieu-
se du véhicule a permis aux en-
quêteurs de saisir un sac renfer-
mant une première quantité de
résine de cannabis. Poursuivant
leurs recherches, ils découvrent le
reste de la cargaison, soit au total
18,400 kg de kif traité dissimulés
dans une cachette que les trafi-
quants avaient aménagée dans le
réservoir. En effet, les premiers
éléments de l’enquête diligentée
dans le cadre de cette affaire in-
diquent que les deux individus
arrêtés s’apprêtaient à livrer la
quantité saisie à des tierces per-
sonnes que seules les investiga-

L. T.

Un bus Toyota de transport pu-
blic, assurant la desserte Bé-

thioua - Mers El-Hadjadj, a failli
se renverser, avant-hier, quand il
s’est télescopé avec deux autres
véhicules dont l’un venant en sens
inverse. La plupart des passagers
du bus en question sont des ly-
céens habitants Mers El-Hadjadj et
scolarisé au niveau de Béthioua.
Commotionnés, les occupants ont
eu la peur de leur vie, mais l’on
ne décompte aucun blessé ayant
nécessité une évacuation vers une
structure sanitaire. Simplement, les
parents d’élèves en particulier et
les habitants de Mers El-Hadjadj
n’ont cessé de déplorer la dange-
rosité de ce chemin communal,
dépourvu de tout panneau de si-
gnalisation ou de balises. La nuit,
c’est encore pire avec la horde de
sangliers et animaux sauvages qui

Un homme, employé dans une filiale de Sonelgaz sise à El-Kerma, est
mort avant-hier, suite à un accident de travail. L’infortuné, âgé de 54 ans,

répondant aux initiales B.A, avait reçu sur la tête quatre conduites de gaz d’une
longueur de 12 mètres et d’un diamètre de 50 centimètres. Souffrant d’un poly-
traumatisme crânien, la victime a été transférée au service des UMC où elle
a rendu l’âme. La dépouille a été évacuée vers la morgue.                J. B.

Sifi Larbi, 72 ans, Mers El-Kébir, W d’Oran
Benmaïssa Aek, 82 ans, 03, Cité Jean de La Fontaine, Oran

Mankour Aek, 77 ans, 05, Rue Rahoui Kaddour, Oran

Le barreau d’Oran en deuil

18,4 kg de kif saisis à «Coca»
tions pourraient identifier. Pous-
sant plus loin leurs recherches, les
enquêteurs sont parvenus égale-
ment à identifier que les deux jeu-
nes, âgés entre 20 et 25 ans et
originaires de la région de Tlem-
cen, n’étaient pas connus des ser-
vices de sécurité et ont été char-
gés d’acheminer le produit pro-
hibé vers leurs destinataires à
Oran. Présentés, avant-hier, au
parquet pour détention et trafic de
stupéfiants, les deux jeunes ont
été placés sous mandat de dépôt.
  Par ailleurs, cette saisie inter-
vient après celle des 5,5 kg de kif
effectuée par les éléments de la
brigade de la gendarmerie de
l’USTO dans le quartier de Bas-
tié, dans le quartier d’Ibn Sina.
  Quatre personnes ont été arrê-
tées dans cette affaire et placées
sous mandat de dépôt. Par
ailleurs, 29 individus ont été ar-
rêtés par les unités du groupement
de la gendarmerie d’Oran pour dé-
tention et usage des stupéfiants, se-
lon un bilan du mois de novembre.
Une quantité de 158 grammes de ré-
sine de cannabis et 62 psychotro-
pes ont été saisis à l’occasion.

Mers El-Hadjadj
Le chemin

communal de tous les dangers
y rodent, le manque d’éclairage et
surtout le manque total de signa-
lisation sur la chaussée, de la li-
gne continue ou discontinue, prio-
rité ou limitation de vitesse. Tout
un chantier de balisage routier de-
vant réglementer la circulation rou-
tière sur ce tronçon très fréquenté
d’ailleurs par les véhicules poids
lourds et engins, et qui a été le théâ-
tre, la fin de la semaine dernière, d’un
grave accident de circulation à la sui-
te duquel un jeune motocycliste a
été mortellement blessé, ayant
été trouvé sans vie gisant à côté
de son motocycle complètement
détérioré. Les habitants de Mers El-
Hadjadj souhaitent la réalisation
d’un lycée qui aura à scolariser non
seulement les seuls élèves habitant
ces localités mais bien d’autres
comme Hassasna, Chouacha, El-
Mactaa, qui ne seront plus obligés
de rallier Béthioua pour pouvoir
suivre leurs études.

mille du défunt et assister à la le-
vée du corps. Né le 25 novembre
1946 à Oran, Me Addi H’mida fut
inscrit au « Grand Tableau » de
la profession à Oran le 14 mai
1988. Le défunt, frère du Profes-
seur Addi Lahouari, n’aura pas
quitté ce monde sans passer le
flambeau de la noble profession
à un de ces enfants, en l’occur-
rence sa fille Me Addi Amel, qui
exerce la profession de la robe
noire au niveau du même barreau
d’Oran. Pour rappel, fauché par
une voiture, vendredi, alors qu’il
faisait du jogging près de l’hôtel
Sheraton, non loin de son domi-
cile, H’mida a succombé à ses
blessures, dimanche, au bout de
trois jours de coma.

El-Kerma
Accident de travail mortel

323 milliards pour la commune d’Oran

Les secteurs urbains choyés

Distribution de courrier
100 facteurs pour près d’un million d’habitants

titre d’exemple, qu’un jour sur deux
dans telle ou telle rue. Et d’expliquer
que si par le passé, Maraval était un
quartier résidentiel, depuis une dizai-
ne d’années il a changé de vocation
pour devenir commercial d’où l’im-
portant volume de courrier à distri-
buer. Plusieurs habitants du quartier,
comme c’est le cas de bien d’autres,
iront même jusqu’à aller demander
le courrier au centre de distribution
sis à la cité des Amandiers. Mais cette
alternative ne saurait durer, étant don-
né qu’il s’agit de renforcer le person-
nel affecté à cette mission de service
public. Sur ce plan, les quelques fac-
teurs rencontrés s’accordent à dire
qu’ils exercent dans des conditions de
travail inadéquates. «Par conséquent,
le recours à une sélection de courrier
dit «urgent» est la seule solution pour
ne pas pénaliser les usagers et par-
fois, je me limite à faire la moitié du
circuit alors que l’autre est reportée
pour demain». Interrogés sur l’initia-
tive prise par Algérie Poste dans le
but d’équiper les facteurs en mo-
tocycles, ils estiment que la solu-
tion ne réside pas dans la méca-
nisation, mais dans le recrutement

et en nombre des distributeurs de
courrier sachant que la centaine
d’agents affectés à cette mission n’ar-
rivent plus à satisfaire à une deman-
de en continuelle croissance.
   Cette carence est reconnue au ni-
veau des centres de tri qui avancent
que des citoyens viennent quoti-
diennement récupérer leur cour-
rier faute de facteur.
   Mais, la première explication qui
nous parait plausible revient au fait
que cette situation est une répercus-
sion directe de la mesure prise à
l’échelle nationale par l’Autorité de
régulation de la poste et des télécom-
munications (ARPT), qui a retiré le
certificat d’enregistrement à sept dis-
tributeurs de courrier postal pour «ab-
sence totale d’activité». La décision
de retirer ces certificats d’enregistre-
ment fait suite à des rapports établis
en 2007 sur la situation des opéra-
teurs postaux. L’ARPT s’est en effet
basée sur «le compte rendu d’investi-
gation administrative établi le 22 dé-
cembre 2007 par la direction de la
Poste sur la situation des opérateurs
relevant du régime de la simple dé-
claration» pour prendre sa décision.

Les 12 secteurs urbains de la ville d’Oran verront leurs budgets
évoluer en 2010 de 50 jusqu’à 60 % en comparaison

avec l’année 2009.

tut de communes à parts entières,
doivent dès à présent s’habituer à
prendre les devants, notamment en
ce qui concerne l’amélioration du
cadre de vie et l’entretien permanent
des infrastructures», a-t-il encore ex-
pliqué. Un autre indice plaide encore
pour ce choix consistant à donner
plus de responsabilités aux secteurs
en matière de dépenses.
   Cet indice a trait aux crédits 2009
alloués aux secteurs urbains. Selon le
directeur des Finances et de la comp-
tabilité de la commune d’Oran, 95 %
de ces crédits ont été consommés par
les secteurs, ce qui représente un in-
dice positif de gestion.
    Les divisions techniques de la com-
mune ont, quant à elles, fait un peu
moins bien, en consommant en
moyenne 85 % de leur budget con-
sacré au fonctionnement et 56 % de
leur budget équipement. Mais ceci
s’explique, a souligné la même sour-
ce, par la «contrainte du seuil du mar-
ché», selon laquelle quand un mar-

ché dépasse les 8 millions de dinars,
il doit, selon la réglementation, pas-
ser par une longue procédure qui peut
nécessiter dans les cas les plus extrê-
mes jusqu’à 12 mois.
S’agissant des prévisions de recettes
pour l’année 2010, qui constituent le
BP 2010, elle sont estimées à 3,23
milliards de dinars, soit plus de 323
milliards de centimes. Ces recettes
sont composées essentiellement des
recettes fiscales (à hauteur 95,91 %)
qui sont de l’ordre 3,1 milliards de
dinars et des recettes parafiscales qui
dépasse de peu les 132 millions de
dinars, soit à peine 13,2 milliards de
centimes. Quant aux dépenses
prévisionnelles, elles sont au to-
tal de plus de 688 milliards de
centimes, dont 295,5 milliards de cen-
times de dépenses obligatoires (salai-
res, eau, gaz et électricité...).
   Le budget primitif 2010 engen-
dre de ce fait un déficit prévision-
nel à équilibrer de plus de 324
milliards de centimes.
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Quelque 885 petites et
moyennes entreprises

(PME) ont été créées durant le
premier semestre de l’année
2009 dans la wilaya d’Oran en
générant plus de 3.000 postes
d’emploi, a-t-on appris diman-
che, du directeur des PME/PMI
et de l’artisanat de la wilaya. Ces
entreprises ont été créées au ti-
tre de différents dispositifs de
soutien à l’emploi dont l’Agence
nationale de soutien à l’emploi
de jeunes (ANSEJ), l’Agence na-
tionale de gestion des microcré-
dits (ANGEM), la Caisse natio-
nale d’assurance chômage
(CNAC), sachant que ce nombre
de PME sera revu à la hausse
vers la fin de l’année en cours.
Le secteur du bâtiment et des tra-

K. Assia

Face à la pandémie de la grip-
pe porcine (A/H1N1), une

vaste campagne de prévention
et de sensibilisation vient d’être
lancée par la direction des Af-
faires religieuses de la wilaya
d’Oran. Celle-ci va cibler l’en-
semble des mosquées où des
prêches portant sur le renforce-
ment du dispositif de prévention
seront tenus à l’attention de fi-
dèles. Ce sont les prêches de ven-
dredi qui seront consacrés en
partie à la sensibilisation sur cet-
te pandémie qui, rappelons-le, a
déjà fait 19 morts en Algérie. Les
Imams auront pour mission d’in-
former les fidèles sur les mesures
édictées pour une meilleure pré-
vention contre cette maladie, no-
tamment le lavage fréquent des
mains, l’hygiène alimentaire et la

Djamel B.

L’opération de réhabilitation du
 vieux bâti, habitations vétus-

tes, au niveau du quartier d’El-
Hamri touchera 1.238 habitations,
apprend-on de sources proches du
secteur urbain d’El-Hamri. L’enve-
loppe consacrée pour l’opération
avoisine les 1,5 milliard de dinars.
Selon nos sources, les travaux se-
ront lancés au plus tard au début
du mois de janvier 2010.
   Il y a une quinzaine de jours, le
délégué du secteur urbain d’El-
Hamri, M. Reffas, avait annoncé
qu’un second avis d’appel d’offres
national allait être lancé par l’Offi-
ce de promotion et de gestion im-
mobilière (OPGI) pour la réhabili-
tation des habitations du quartier
d’El-Hamri. Notre interlocuteur a
indiqué qu’un premier avis d’appel
d’offres s’était avéré infructueux. Le
délégué du secteur a souligné à ce
titre que l’opération de réhabilita-
tion du quartier d’El-Hamri, inscri-
te dans le cadre du programme de
développement complémentaire de
la wilaya, allait être lancée inces-
samment. Selon notre interlocuteur,
la première phase inhérente à l’ex-
pertise des habitations du quartier,

vaccination. Tout en axant sur le
respect de ces mesures édictées
par le ministère de la Santé pour
éviter qu’il n’y ait de nouvelles
victimes, la direction des Affaires
religieuses tente par le biais de
cette campagne d’inciter les ci-
toyens à faire preuve de vigilan-
ce, notamment dans les endroits
publics où le risque est omnipré-
sent. En marge de cette opéra-
tion, c’est une autre campagne
d’information qui est lancée par
le comité du Croissant-Rouge al-
gérien d’Oran sur le virus de la
grippe porcine. Celle-ci concer-
ne des informations sur la pan-
démie, sur les modes de conta-
mination, sur le traitement anti-
viral et sur la prévention qui com-
porte l’hygiène individuelle et
collective et du milieu, en plus
de la vaccination contre la grip-
pe et son intérêt.

Des prêches du vendredi
seront consacrés

à la grippe A

Dix commerces ont été propo-
sés à la fermeture pour vente

de produits impropres à la consom-
mation et denrées présentant un
risque pour la santé du consom-
mateur, a-t-on appris hier, de sour-
ces proches de la direction du
Commerce. Il s’agit principalement
de viandes, de lait et produits lai-
tiers, de conserves alimentaires et
de pain. En effet, l’opération pilo-
tée par les inspecteurs de la quali-
té a révélé que ce sont 445 inter-
ventions qui ont été menées dans
le cadre de la réduction de ce ris-
que, lesquelles ont été sanction-
nées par 51 procès-verbaux. Ces
propositions ont été soumises à
l’approbation du wali d’Oran, in-
diquent nos interlocuteurs. Par
ailleurs, au niveau régional, notam-
ment au niveau des cinq wilayas
de l’Ouest gérées par la direction
régionale du Commerce et qui sont
Oran, Aïn Témouchent, Tlemcen,
Sidi Bel-Abbès et Mostaganem, pas
moins de 2.128 interventions ont
été opérées par les inspecteurs char-
gés du contrôle et 268 procès-ver-
baux ont été dressés à l’encontre
des commerçants en infraction en
matière d’hygiène alimentaire.
Dans ce cadre, on saura que le dis-
positif a été axé principalement sur

la prévention contre l’intoxication
alimentaire avec la commercialisa-
tion de produits conformes et ré-
pondant aux normes d’hygiène re-
quises. Selon nos interlocuteurs, sur
les 2.128 interventions, 350 ont été
orientées vers les viandes et déri-
vés, 205 interventions dans le do-
maine des produits laitiers et 139
pour les conserves alimentaires.
268 procès-verbaux ont été dressés
dans le cadre de cette enquête à
l’encontre des commerçants en in-
fraction et 29 établissements ont été
proposés à la fermeture. Pour ce qui
est de la sécurité des produits, à
savoir les produits électroménagers,
les détergents, ou les produits élec-
troniques, le dispositif mis en place
a donné lieu à la fermeture d’un
commerce implanté à Oran pour
non-respect des normes de sécuri-
té, ont indiqué, hier, nos sources,
ajoutant qu’au niveau régional, ce
sont trois commerces qui ont été
touchés par cette mesure, et que
166 interventions ont été menées
par les agents de la qualité à Oran.
Dans cette optique, les mêmes sour-
ces affirment que l’objectif de cette
opération est surtout la prévention
contre le risque que peuvent pré-
senter l’utilisation de tels objets.

K. A.

Produits impropres à la consommation
Des commerces proposés

à la fermeture

vaux publics (BTP) occupe la
première place avec 200 PME,
suivi du secteur du commerce
avec 100 entreprises, le transport
et l’information (100), selon la
même source qui a signalé que
ces entreprises sont implantées
dans différentes régions de la
wilaya. Cette hausse s’explique
par les mesures fiscales et les fa-
cilités d’obtention du foncier en
plus de l’accélération d’octroi de
crédits bancaires et les campa-
gnes de sensibilisation initiées par
la direction concernée pour inci-
ter les jeunes à l’investissement
et à créer des projets. A noter que
le nombre des PME activant à
travers la wilaya d’Oran est esti-
mé à 19.643 qui ont généré plus
de 92.000 postes d’emploi.

900 PME créées en six mois

Sofiane M.

Les écoles primaires de la
commune de Bir El-Djir se-
 ront équipées dans les pro-

chains jours de mobiliers pédago-
giques et matériel informatique, a
déclaré hier le SG de cette localité.
Une annonce qui tombe à pique
pour rassurer les parents d’élèves
et le personnel enseignant qui n’ont
cessé de se plaindre depuis le dé-
but de l’année scolaire des insuffi-
sances en matière d’équipements
pédagogiques dans les écoles pri-
maires et en particulier dans les
classes du préscolaire. « Nous
allons doter toutes les écoles pri-
maires de la commune de Bir El-
Djir au nombre de 40 avec l’ameu-
blement pédagogique et du maté-
riel informatique. Chaque école
aura un PC avec tous ses accessoi-
res y compris une imprimante et
une photocopieuse pour les tâches
administratives. Nous avons consa-
cré une enveloppe budgétaire de
1,7 milliard de centimes pour l’ac-
quisition de ces équipements péda-
gogiques qui seront fournis par une

société privée spécialisée », confie
le SG de la commune de Bir El-Djir.
A l’issue d’un avis d’appel d’offres
lancé par cette commune, au dé-
but de l’année scolaire, une société
privée a été retenue, il y a près un
mois. « Nous allons entamer la li-
vraison des équipements pédago-
giques au plus tard durant la fin du
mois de décembre en cours », pro-
met notre interlocuteur. Les direc-
teurs des écoles primaires ont été
instruits de présenter les états de
lieux détaillés de leurs besoins en
matière de mobilier pédagogique.
Il ressort du tableau récapitulatif des
besoins des écoles primaires de cet-
te commune que les établissements
scolaires situés dans les cités nou-
velles de l’AADL accusent un gra-
ve déficit en ameublement pédago-
gique. Dans cette école primaire de
la cité 1.063 Logements AADL, le
personnel enseignant déplore sur-
tout l’absence de moyens pédago-
giques dans la seule classe présco-
laire ouverte pour cette cité. L’en-
seignante, qui encadre cette classe
surchargée de 40 petits élèves, fait
des mains et des pieds pour incul-

quer avec les moyens de bord quel-
ques notions de base à ses bam-
bins. Nombreux parents avaient
envisagé de retirer leurs enfants du
préscolaire, mais après réflexion,
certains ont décidé de cotiser pour
l’achat des équipements pédagogi-
ques. Certaines âmes charitables
ont été de la partie en offrant un
tableau magique et des chaises
pour les enfants. L’importance de
l’éducation préscolaire est reconnue
par les différents systèmes éduca-
tifs; l’influence de cette étape sur la
qualité des interactions au cours des
années d’enseignement à venir n’est
plus à démontrer. Cependant, la gé-
néralisation de la scolarité des en-
fants âgés de 5 ans bute sur le ter-
rain à un manquement dans
l’ameublement pédagogique des
classes préscolaires. La dotation
d’une salle de classe en mobilier sco-
laire est estimée à 100.000 dinars et
son équipement didactique à 30.000
dinars. La classe revient ainsi à
130.000 dinars. L’éducation prés-
colaire en Algérie se construit en
fonction des moyens mobilisables,
disait toujours ce pédagogue.

Bir El-Djir 

1,7 milliard pour équiper
40 écoles primaires

El-Hamri
1,5 milliard de dinars pour la réhabilitation

de plus de 1.200 habitations

lancée il y a plus de deux mois, a
été achevée. Quatre commissions
composées des représentants des
services de la direction de l’Urba-
nisme et de la Construction (DUC),
du contrôle technique des construc-
tions (CTC), de l’OPGI, du secteur
urbain et de la police de l’urbanis-
me (PUPE), avaient été chargées du
suivi de l’expertise. M. Reffas sou-
ligne que le quartier d’El-Hamri dont
la population dépasse les 14.000
personnes s’étale sur une superficie
de 62 hectares. Sur les 2.896 loge-
ments recensés au niveau du quar-
tier, 2.637 ont été expertisés, le reste
des habitations sont des construc-
tions récentes. A l’issue de ce dia-
gnostic, notre source indique que
la commission s’est réunie pour la
classification des constructions, se-
lon leur degré de vétusté.
   D’autre part et selon notre inter-
locuteur, l’opération de réhabilita-
tion du quartier a été inscrite en jan-
vier 2009. Une enveloppe de plus
de 1 milliard de dinars a été consa-
crée au projet, dans le cadre du
rajout financier décidé par le prési-
dent de la République à l’issue de
sa visite de travail à Oran. Outre le
quartier d’El-Hamri, le nombre pré-
visionnel de logement à expertiser

au niveau de trois communes Oran,
Arzew et Mers El-Kebir est estimé à
54.500 logements. 50.000 loge-
ments à Oran, 4.000 logements à
Arzew et 500 logements à Mers El-
Kébir. A ce jour, le nombre de lo-
gements diagnostiqués est estimé à
23.963 logements. Pour Oran, la
priorité a été accordée à certains
quartiers notamment Sidi El-Houa-
ri, El-Emir, St Pierre, M’dina Jdida,
Ras El-Aïn, entre autres. Rappelons,
enfin, que la wilaya d’Oran a bé-
néficié, au lendemain de la visite
du président de la République, d’un
rajout financier de 14,690 milliards
de dinars au titre du programme
complémentaire de développement
portant sur plusieurs secteurs. Ce
programme concerne les secteurs
de l’Habitat, des Travaux publics,
de l’Urbanisme, de la Jeunesse et
des sports et de la Culture. De cet-
te enveloppe financière, 150 mil-
liards de centimes ont été consa-
crés pour la réhabilitation de 400
immeubles répartis à travers le
tissu urbain de la ville d’Oran,
140 milliards pour la réhabilita-
tion du quartier de Sidi El-Houa-
ri, et 100 milliards de centimes
pour la réhabilitation du vieux bâti
du quartier d’El-Hamri.
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Parrainage

• Le grade de quatrième dan conquis en
RDA n’étant pas reconnu au Japon, Hifri a
été contraint de repasser cet examen. En
outre, il a fallu le parrainage d’un responsa-
ble de l’ambassade d’Algérie à Tokyo pour
qu’il puisse participer à cette épreuve. Ce qui
fut fait dans les règles de l’art.

Cars
• Pour le déplacement à Casablanca pour
les Jeux universitaires maghrébins un car était
en panne. Ce fut l’équipe de judo, déconsi-
dérée à l’époque, qui fut «sacrifiée» et qui ne
rallia le Maroc que le lendemain. Or, lors de
cette manifestation, nos judokas ont rempor-
té toutes les médailles d’or, dans toutes les
catégories et, également, par équipes. Juste
retour des choses, le premier car vers Oran
leur a été réservé !

Seul
• A Tenri, au milieu de 100 stagiaires japo-
nais, Hifri Ahmed était le seul étranger du-
rant ses deux années de stage. Pendant la
période où il était aux commandes de l’EN
(entre 1971 et 1976), il était le seul étranger
durant ses deux années de stage. Pendant
la période où il était aux commandes de
l’EN (entre 1971 et 1976), il était le seul
entraîneur exerçant hors d’Alger car il pré-
férait réunir ses élèves au CREPS d’Aïn El-
Turck dirigé par un grand administrateur
sportif, à savoir Bekri.

Budgets
• Hifri aime raconter l’anecdote suivante:
«Lors d’un conseil des ministres, celui de la
santé a exigé un budget conséquent... Celui
ayant en charge le sport n’en a demandé que
la moitié du budget alloué à son collègue, pré-
cisant «qu’avec une pratique sportive sérieu-
se et planifiée, il était inutile de construire des
hôpitaux!»

Polyglotte
• Hifri est un parfait polyglotte, car il parle
couramment cinq langues. Outre l’arabe et
le français, il maîtrise l’anglais, l’allemand et...
le japonais grâce aux cours pris à Tenri du-
rant deux années. On comprend
mieux pourquoi la FIJ l’a tellement
sollicité.

Mission
• La mission dont il est le plus fier
demeure sans conteste sa désignation
par la FIJ en 1991 afin de constituer
la première équipe de judo multira-
ciale afin de permettre à l’Afrique du
Sud de participer aux JO 1992 à Bar-
celone. Pendant deux semaines, il a
supervisé les judokas de Johannes-
burg, Cap Town et Pretoria, tout en
donnant des cours d’arbitrage. Trois
années plus tard, les Sud-Africains
sont devenus champions d’Afrique.

Arbitre
• Le judo, sous toutes ses formes, n’avait
plus de secret pour maître Hifri, comme en
témoigne sa désignation comme arbitre cen-
tral lors de la finale intercontinentale à Paris
Bercy en 1985 et qui réunissait les champions
du monde et médaillés des Jeux olympiques.

Mappemonde
• Dans sa chambre-musée, Hifri a placardé
une mappemonde sur laquelle il a marqué les
pays et les villes où il a exercé. Selon son dé-
compte, il a «fait» 57 pays mais il préfère, de
loin, le Japon terre du judo par excellence.

Natation
• Lors de son séjour à Leipzig en 1968, Hifri
a passé son grade de quatrième dan de judo,
mais également son diplôme de.... natation.
Deux de ses enfants ont fait du judo, tandis
que deux autres ont opté pour la natation où
ils ont été champions universitaires.

Proposition
• Après la qualification historique des «Verts»
en Coupe du monde de football, Hifri sou-
haiterait que la journée du 18 novembre soit
décrétée «journée du sport» durant laquelle
toutes les couches de la société, des bambins
aux vieillards effectueraient des activités ré-
créatives dans divers lieux, à l’exemple de ce
qui se fait au Japon.                             A. L.

Hifri Ahmed
Un demi-siècle au service du judo

Moto
• Ceinture marron en 1960, Ahmed Hi-
fri (20 ans) a dû se déplacer d’Oujda à
Casablanca pour obtenir sa ceinture noi-
re. La particularité c’est qu’il a effectué
les 700 km séparant les deux villes sur
une moto BMW 250,  en plein hiver, sous
une pluie battante !

Idole
• Hifri n’est pas prêt à oublier l’Allemand
Djanik, déserteur de la Légion étrangère
de Sidi Bel-Abbès qui a largement con-
tribué au développement du sport à
Oujda, entre autres l’athlétisme, le judo
et le rugby. «C’était mon idole au cours
de ma jeunesse», dira-t-il.

Oranaise
• C’est le vieux club pris en mains par
Hifri en 1963. C’était une nouveauté,
dans la mesure où les autres clubs étaient
dirigés par des Européens, à savoir La-
combe (CJO), Torja et  Marande, égale-
ment professeur de gym à Ardaillon (ac-
tuellement Ibn Badis).

Spécialités
• En dépit des années de spécialités, à
savoir une année au CREPS de Ben Ak-
noun, une année à l’école supérieure de
Leipzig (RDA) d’où sont sortis de nom-
breux techniciens toutes disciplines con-
fondues, et surtout deux années dans la
fameuse université de judo de Tenri (Ja-
pon), Hifri n’a pas eu droit à un reclasse-
ment. C’est avec une retraite de TSS qu’il
s’est retiré !

Régime
• A l’université de Tenri, le régime était
des plus sévère. Entraînement biquoti-
dien pour les stagiaires. Le matin foo-
ting avec charges sur le dos, les traînards
reçoivent des coups de bâton par les
maîtres. Entre 10h et 12h, 24 combats
de cinq minutes chacun. Le repas de midi
est constitué de soupe de légumes, un
bol de riz et un steak de baleine «cru».
Entre 16h et 18h rebelote, avant de plon-
ger dans le bassin d’eau chaude. Hifri a
perdu 9 kg au bout du premier trimestre!

Samouraïs
• Les sept judokas emmenés en 1974
par Hifri pour un stage de trois mois à
Tenri ont eu les honneurs de la presse
sportive japonaise pour avoir suivi (pres-
que) à la lettre le même entraînement que
leurs homologues japonais. Le titre de
l’article était des plus élogieux: «Les sept
samouraïs algériens».

Blaoui
• Lors de l’exposition d’Osaka 1970,
l’Algérie était représentée par une forte
délégation dont une troupe musicale con-
duite par Blaoui Lahouari. Le séjour de
six mois constitue pour ce dernier le
meilleur souvenir de sa vie. Un portrait
du président Boumediène ornait le pa-
villon de notre pays. Les Hollandais, eux,
ont choisi celui de leur champion olym-
pique Gessing vainqueur du Japonais
Kaminaga. C’était très frustrant pour le
peuple nippon...

Orchestre
•  l’occasion de son mariage en 1972,
Hifri a invité Blaoui Lahouari devenu son
ami depuis le séjour à Osaka et pensait
célébrer son mariage dans une certaine
intimité. C’était raté, puisque le compo-
siteur chanteur a débarqué avec tout son
orchestre. Et comme il y avait des invités
japonais employés à la raffinerie d’Ar-
zew, ce fut une soirée inoubliable. Blaoui
a même chanté en japonais !         A. L.

Adjal Lahouari

Hifri a eu une vie bien
rem-plie grâce au
judo, une dis-cipline

qui l’a attiré dès sa plus ten-
dre jeunesse. De la «maâb-
za» entre copains de jeu sur
une fosse de sable aux plus
grands événements, ce fut
une succession de joies et de
satisfactions. Le jeune  Ah-
med, contrairement à tous
les enfants de son âge, n’a
pas joué au football. C’est
simple, Hifri possède un CV
à nul autre pareil dans cette
dure et exigeante discipline
qu’est le judo.
   «Ces grandes satisfactions,
je les dois au sport», dira-t-il
au terme de l’entretien qu’il
nous a accordé dans son
«musée», une chambre ex-
clusivement consacrée à sa
longue carrière. Nous avons
compris alors pourquoi il a
insisté sur le lieu de notre
rencontre. Cette pièce sa-
vamment aménagée de-
meure son espace, témoin
d’une authentique épopée sur les
tatamis du monde entier.
  A 69 ans, Hifri - et le contraire
aurait étonné - est resté «zen». Im-
prégné au plus profond de lui-
même de la philosophie japonaise,
il a subi l’inimaginable épreuve de
Tenri, sans aucun doute la plus fa-
meuse université de judo, une struc-
ture unique au monde par ses rè-
gles inflexibles et son esprit. Car
celui qui passe avec succès l’épreu-
ve de Tenri est considéré comme un

Au terme d’une carrière exceptionnellement riche, Hi
fri a retenu beaucoup de satisfactions et une seule décep-

tion. Celle-ci est récente et résulte d’une omission (ou d’un oubli)
de la part de la fédération algérienne de judo, lors des derniers
jeux africains organisés à Alger. «Je m’attendais à y être invité,
car de nombreux cadres des pays africains souhaitaient me ren-
contrer. Ils n’ont pas oublié, en effet, que j’ai contribué à leur
formation durant les 24 années pendant lesquelles j’ai occupé le
poste de directeur sportif du continent africain. En revanche, et
tout récemment, j’ai été invité à me rendre à l’université de Ten-
ri. Ce geste m’honore et me stimule». Comme tout le monde le
sait, le CV de Hifri est énorme et impressionnant avec un demi-
siècle de pratique sans interruption, des stages de formation à
travers le monde et des fonctions assurées à la satisfaction géné-
rale tant sur le plan national qu’international: sur le plan natio-
nal, il a été entraîneur de l’EN, DTS à l’ASCO en 1977 et 1986,
membre de la commission nationale d’arbitrage depuis 1981,
entraîneur régional et directeur de la méthodologie à l’ASMO
entre en 1996, 1997 et 1998. Il a assuré l’organisation de tous
les jeux africains et championnats de 1973 à 1995, sans oublier

l’encadrement des stages dans de nombreux
pays. Il a participé aux JM de Lattaquié (Sy-
rie 1987), (Athènes 1991) et Languedoc
(France 1993). Sur le plan mondial, il a été
tour à tour directeur technique, directeur spor-
tif, membre de la commission sportive de la
FIJ, expert du CIO et délégué de la FIJ aux
JO Moscou (1980), Los Angeles (1984), Séoul
(1988) et Barcelone (1992).
   La fédération internationale l’a également
sollicité pour des missions précises en Afrique
du Sud, aux Seychelles et aux jeux d’Atlanta.
N’en jetez plus ! En dépit de cette notoriété
mondiale, Hifri est resté modeste. Il veille sur
son association et, lorsqu’il a du temps libre,
il va sur la corniche pour taquiner le poisson.
Sans doute une retraite trop paisible pour ce
sportif exceptionnel...                      Adjal L.

Redressement

La question était inévitable: «Pourquoi
le judo à l’Ouest a régressé ?» Hifri

Ahmed, en expert avisé, a bien voulu
éclairer notre lanterne: «La raison
essentielle est liée à l’inexistence d’un
lieu de regroupement de l’élite de wilaya
comme c’était le cas par le passé. On
avait choisi le CREPS d’Aïn El-Turck qui
est idéal pour les judokas. Ils ont tout le
loisir, en effet, de progresser par le
contact sportif régulier, mais aussi leur
encadrement afin de se mettre à niveau
de l’évolution des sciences et de la
technologie de l’entraînement. Je suis
convaincu que le redressement de notre
discipline passe par une formation de
qualité de l’encadrement qui, à son tour,
transmettra son savoir aux jeunes et les
principes fondamentaux. Je souhaite
que tous les maîtres du judo national se
retrouvent pour faire un état des lieux et
envisager l’avenir».

A. L.

véritable samouraï, ces grands guer-
riers japonais de la société féodale.
Le célèbre professeur Hashimoto de
l’université de Tenri, de passage à
Oran en 1969, ne s’est pas trompé
en invitant l’athlète de 29 ans Hifri,
en lui proposant d’effectuer un sta-
ge. Certes, après trois mois, il a été
tenté de «jeter l’éponge». Rebelote
au bout du sixième mois. Mais,
après une année, c’est Hifri lui-
même qui a demandé à rester.
 Lorsqu’il a pris les rênes de l’équi-

pe nationale et décrit le «ré-
gime» en vigueur à Tenri,
les capés pensaient que Hi-
fri exagérait. Après un sta-
ge de trois mois, l’un deux
a fini par dire: «Maître, lors-
que vous nous aviez décrit
la mission de l’université,
nous pensions que c’était
excessif. Or, vous avez en-
tièrement raison. Mais, à
notre tour, les gens refuse-
ront de nous croire lorsque
nous leur décrirons ce que
les judokas endurent à Ten-
ri. Ils penseront sûrement
que ce sont des racontars.
Ils auront tort !» Hifri Ah-
med a l’impression d’avoir
été «mis sur la touche».
S’agissant d’une véritable
«légende» de la discipline,
il est aberrant de ne pas ti-
rer profit de son immense
expérience. Au Japon,
pour ne citer que cet exem-
ple, les anciens coéquipiers
de Hifri sont des profes-
seurs reconnus et respectés.
   Certains occupent, à un
âge avancé, des fonctions

importantes. On comprend alors
son amertume d’être mis à la retrai-
te et qui plus est, avec une pension
en inadéquation avec sa carte de
visite et ses états de service. «J’esti-
me qu’il existe chez nous des hom-
mes de grande valeur mais malheu-
reusement méconnus. On doit tout
faire pour la grandeur et la renom-
mée de notre beau pays. Le judo,
c’est mon univers. C’est plus qu’une
discipline, c’est une philosophie»,
dira-t-il en conclusion.

Maître
Hifri Ahmed
Ceinture noire
7ème dan
Fédération
internationale
de judo

Une carrière
exceptionnelle
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Abbad Miloud

Ce dimanche, le wali accompagné
 du P/APW s’est rendu dans la

commune d’El-Hadjadj, rattachée à la
daïra de Ouled Ben Abdelkader, pour
s’enquérir sur le terrain des travaux de
reboisement de la campagne 2009/
2010. Pour rappel, cette dernière dé-
bute le premier septembre et s’achève
le 31 mars. Sur place, le directeur des
Forêts lui a fourni les explications né-
cessaires concernant les principaux ob-
jectifs  du plan national de reboisement
(PNR) pour vingt ans (2000 à 2020).
   Ce plan, devait-il préciser, est intégré
pour la wilaya de Chlef dans toutes les
actions de plantations des différents pro-
grammes nationaux de développement
: programme d’emploi rural (PER), pro-
gramme complémentaire de soutien à
la croissance économique (PCSC), pro-
gramme normal (P.N), etc. Il a abordé
par la suite, les espèces plantées con-
cernant les essences forestières et les  ar-
bres fruitiers ainsi que les superficies
plantées depuis 2004 à 2009 aussi loin
sur le territoire de la wilaya qu’à la com-
mune d’El-Hadjadj.
   Pour la campagne de reboisement
2009/2010, le premier responsable du

Elle a débuté le 13 du mois courant
 et se poursuivra jusqu’au 17 du

même mois sous le slogan «El-Qods,
capitale de la culture arabe 2009».
   Au menu, sont prévues plusieurs ac-
tivités culturelles et artistiques. Les ex-
positions au niveau du musée régional
Abdelmadjid Meziane feront découvrir

L’assemblée plénière de la pre-
 mière institution élue de la wi-

laya de Tiaret a adopté dimanche
le budget primitif pour l’année
2010, en augmentation de dix
pour cent par rapport au budget
de l’année précédente.
   En effet, la troisième session or-
dinaire, tenue dimanche au siège
de la wilaya en présence du wali
et des membres du conseil de wi-
laya, a examiné et adopté le bud-
get primaire pour l’année 2010
dans lequel une importante enve-
loppe financière a été dégagée
pour booster les investissements

Plus de deux mille six cents can-
didats et candidates se sont

présentés dimanche et lundi, dans
six centres d’examen, aux épreu-
ves écrites du concours d’admissi-
on au sein du corps de l’enseigne-
ment pour occuper des postes de
professeur d’enseignement secon-
daire et de l’enseignement moyen.

El-Houari Dilmi

Une importante enveloppe -
financière a été dégagée au
titre du budget primitif pour

l’année 2010, pour la mise en pla-
ce progressive des nouveaux do-
cuments d’identité, à savoir le pas-
seport biométrique électronique et
la carte nationale d’identité bio-
métrique, a indiqué dimanche le
wali de Tiaret, M. Bousmaha
Med, lors de l’ouverture des tra-
vaux de la troisième session de
l’Assemblée populaire de la wi-
laya de Tiaret. Une autre enve-
loppe financière non moins im-
portante a été consacrée au titre
du même budget primitif pour
l’étude et la réalisation de cartes

C’est avec un grand soulagement
 que les associations de l’environ-

nement et de la nature ont accueilli la
nouvelle concernant la réalisation d’un
centre d’enfouissement technique
(CET) à Ténès. Le projet en question
vient d’être retenu et une autorisation
de programme d’un montant de 26
milliards de centimes a été accordée.
Il faut dire que le littoral cheliffien est
devenu, au fil des ans, un dépotoir à
ciel ouvert pour les habitants qui y
déversent quotidiennement leurs dé-
chets. Quelquefois, c’est une institution
d’Etat, en l’occurrence la commune
qui, faute de terrain approprié crée une
décharge publique.
   C’est le cas de celle de Mainis qi se
trouve à une centaine de mètres du ri-
vage. Cette fois-ci le lieu retenu pour
abriter ce CET serait assez éloigné des
cités urbaines et du littoral. Il devrait
recevoir tous les déchets ménagers des
communes telles que Sidi-Abderrah-
mane, El-Marsa, Dahra, Béni-Haoua,
et Oued Goussine en sus de celle de
Ténès. A noter que ce CET se compo-
se de plusieurs lagunes d’enfouisse-
ment de déchets, d’un matériel de
compactage, de camions de collecte

Bencherki Otsmane

Au cours de la présente campagne,
 les services agricoles (DSA) pré-

voient une production de 570 mille
quintaux de pomme de terre dans la
wilaya de Chlef. Cette production sera
récoltée sur une superficie de 2.273
hectares. Selon les indications de la
DSA, le rendement moyen atteindra,
lors de cette campagne, 240 quintaux
à l’hectare avec des pics allant jusqu’à
300 quintaux à l’hectare. Les superfi-
cies consacrées à la culture de la pom-
me de terre dans la wilaya sont con-

Le nouveau centre universitai-
 re de la wilaya de Nâama sera

réceptionné vers la fin du 1er tri-
mestre 2010, a indiqué dimanche
le directeur du Logement et des
Equipements publics (DLEP) de
la wilaya. Le projet, dont les tra-
vaux ont démarré en mai 2007,
ont atteint un taux d’avancement
de 87 %, a bénéficié au titre du
programme complémentaire des
Hauts Plateaux, d’une enveloppe
financière de 1,2 milliard de DA.
La première tranche du projet,
composé de 2.000 places péda-

TIARET
De l’argent pour les documents

d’identité biométrique

minières pour la wilaya de Tiaret
et la réalisation d’une nouvelle salle
de conférences, a encore indiqué
le chef de l’exécutif de wilaya.
   Abordant le volet du dévelop-
pement local, le premier respon-
sable de la wilaya, tout en insis-
tant sur la nécessaire utilisation ra-
tionnelle des ressources financiè-
res allouées à la wilaya, a rappelé
l’effort colossal consenti par l’Etat,
notamment en matière d’électri-
fication rurale et de connexion
au réseau public de gaz naturel
avec plus de 4.300 bénéficiaires
pour la seule année 2009. Au
chapitre des travaux publics, le
wali a révélé que plus de 80 ki-
lomètres de routes ont été réalisés
sur le réseau routier national con-

tre 120 kilomètres pour les che-
mins de wilaya et 100 kilomètres
pour les chemins vicinaux. Le sec-
teur du logement a été l’autre
point important abordé par le chef
de l’exécutif de wilaya devant les
élus de l’APW, précisant que plus
de trois mille (3.000) logements
tous types confondus ont été livrés
durant l’année 2009.
   A noter, enfin, que le budget
primitif pour l’année 2010, adop-
té dimanche lors de la troisième
session ordinaire de la première
institution élue de la wilaya, s’élè-
ve à 719 millions de dinars en
augmentation de dix pour cent,
soit plus de 75 millions de dinars
par rapport au budget de l’an-
née précédente.

L’APW adopte son budget primitif
dans le domaine de l’agriculture,
l’hydraulique et les équipements
publics notamment.
   Dans une déclaration à la pres-
se, le président de l’APW, M. Kada
Benaouda, a estimé que le budget
insuffisant « quoique en nette aug-
mentation par rapport aux années
précédentes demeure néanmoins
insuffisant par rapport aux besoins
énormes de développement d’un
wilaya comme Tiaret ».
   Le deuxième point inscrit à l’or-
dre du jour de la première institu-
tion élue de la wilaya a été l’exa-
men et l’adoption du plan direc-

teur d’aménagement et d’urbanis-
me (PDAU) de la commune de
Oued Lilli. Le plan, élaboré par un
bureau d’études spécialisé, a per-
mis le dégagement d’une surface
foncière de 52 hectares dans la-
quelle de nombreux projets d’équi-
pements publics seront injectés,
notamment a niveau des agglomé-
rations secondaires de cette impor-
tante commune du nord de la wi-
laya dont une conurbation est à
moyen terme projetée avec la ville
de Tiaret selon l’étude présentée
lors des travaux de l’APW.

 E. H. D.

2.600 candidats pour 73 postes
d’enseignant
En effet, Les 2.600 candidats se-
ront sélectionnés pour ne retenir à
l’issue du concours que soixante-
treize (73) pour occuper le poste
de professeur d’enseignement se-
condaire et un nombre équivalent
pour les postes de professeur d’en-
seignement moyen sur un total de
299 postes budgétaires dégagés

pour le secteur de l’Education, au
titre de la rentrée scolaire 2009/
2010. Deux autres concours ont
été organisés dernièrement par la
direction de l’Education pour le re-
crutement d’adjoint d’éducation et
agents polyvalents dans les divers
cycles de l’enseignement public.

 E. H. D.

NÂAMA
Le centre universitaire réceptionné

l'an prochain
gogiques et de 1.000 lits, a atteint
un taux d’avancement des travaux
estimés à 90 %. La seconde tran-
che, constituée d’un pavillon ad-
ministratif, d’une bibliothèque,
d’un réfectoire central et d’un
foyer, sur une surface globale de
9 hectares, est à 73 % d’avance-
ment des travaux.
   Le futur centre universitaire, qui
sera fonctionnel à la prochaine
saison universitaire, rapprochera
les structures universitaires des
régions éparses de la wilaya et
épargnera aux nouveaux bache-

liers de la région les longs dépla-
cements vers les universités de
Saïda, Oran, Tlemcen ou Béchar.
Selon le DLEP, le centre universi-
taire de Nâama, qui devra être
équipé avant la fin mars prochain,
sera accompagné de 20 loge-
ments d’astreinte, dont les travaux
de réalisation d’un premier lot de
10 unités viennent d’être lancés.
Les aménagements extérieurs du
centre et son raccordement aux
différents réseaux, pour un coût de
280 millions de DA, sont à 50 %
de réalisation, selon le DLEP.

CHLEF
Des prévisions

pour la pomme de terre
centrées dans la plaine du Chélif, no-
tamment dans les zones de Ouled Fa-
rès, Boukadir, Oued Fodda et Chlef.
Une moyenne de production de 1,5
million de quintaux est récoltée annuel-
lement dans la wilaya. Le prix de la
pomme de terre se situe actuellement
entre 30 et 40 DA le kilogramme sur
les marchés des fruits et légumes de
la wilaya, alors qu’il a atteint il y a à
peine une dizaine de jours les 60 Di-
nars le kg. Cependant, avec la présen-
te récolte, les services de la DSA pré-
voient encore une baisse sensible du
prix de la pomme de terre.

Les forêts passées en revue
secteur des forêts a précisé que notre
prévision a été revue à la hausse, elle a
été ramenée à 5.000 hectares confor-
mément à l’instruction du ministre de
l’Agriculture et du développement ru-
ral et d’ajouter «nous allons atteindre la
plantation sur une  superficie de 5.000
ha, il n’y a aucun problème..»
   M. Rachid Benaisa, ministre de l’Agri-
culture et du développement rural, lors
de sa visite à la wilaya de Chlef en date
du 31 mai de l’exercice en cours, avait
demandé  de revoir à la hausse les ob-
jectifs physiques annuels jusqu’à 2020.
Il faut les ramener à 5.000 hectares pour
chaque année». Le wali a demandé des
explications sur l’entretien. Le directeur
lui a précisé que quel que soit le taux
de réussite la première année «la
deuxième année nous remplaçons les
plants morts». Le premier responsable
de la wilaya a mis l’accent sur la néces-
sité absolue de respecter l l’entretien.
C’est grâce à ce dernier que les multi-
ples objectifs du PNR peuvent être at-
teints. Il a demandé aux responsables
des forêts de prendre toutes les disposi-
tions jugées nécessaires pour concréti-
ser les différentes opérations et faire
preuve d’initiatives pouvant générer des
emplois à l’intention des jeunes.

Jijel étale sa culture
au visiteur le patrimoine culturel, les im-
menses potentialités touristiques, les ha-
bits et cuisine traditionnels etc. de tou-
te la région de Jijel. Des soirées artisti-
ques auront lieu à Oued Sly, Ténès,
Oued Fodda et Chlef, respectivement
les 14, 15, 16 et 17 du mois courant.

A. M.

TENES
26 milliards pour un centre

d’enfouissement
d’ordures. Par ailleurs, il faut signaler
que ce genre de technique a démon-
tré ses insuffisances et ses limites de
stockage. L’exemple vient du CET de
Meknessa (à Oued Sly) où, au bout de
cinq ans d’exploitation, il fut saturé
alors qu’il était prévu pour une quin-
zaine d’années. Il accueillait 100 ton-
nes de détritus par jour d’où l’impor-
tance de revoir ce mode de traitement
des déchets solides.
   Car, l’enfouissement ou le stockage
devra être réservé aux déchets dits ul-
times dont a été extraite la part valori-
sable. Par déchet ultime on entend tout
déchet ne pouvant pas faire l’objet
d’une valorisation organique ou ma-
tière est considérée comme ultime. De
même la nécessité d’un tri des ordures
s’impose afin de pouvoir recycler un
déchet. En effet, en recyclant un dé-
chet, de nouveaux produits sont fabri-
qués et par conséquent, cela permet
d’économiser les ressources naturelles,
réduire la mise en décharge et surtout
réduire la pollution en ces temps où
les gouvernements du monde entier
réunis au Danemark se disent préoc-
cupés par la situation.

Bencherki Otsmane
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Quelque 2.634 personnes ont été in-
sérées en 2009 par la Direction de

l’action sociale (DAS) de la wilaya de
Aïn Témouchent dans les différents dis-
positifs de l’emploi, a-t-on appris samedi
de cette direction. Sur ce total, 1.634
personnes, dont 1.293 femmes, ont
bénéficié du programme d’activités d’in-
sertion sociale (PAIS) au niveau des 28
communes de la wilaya, qui s’est vu
octroyer un quota de 2.200 postes. Les
daïras de Aïn Témouchent, El-Amria et
El-Malah ont bénéficié, à elles seules,
respectivement, de 612, 219 et 158
postes, a-t-on signalé.
    S’agissant de l’insertion des diplô-
més, la wilaya, qui a bénéficié de 1.000
postes, a intégré 996 jeunes, soit 697
universitaires et 299 techniciens supé-
rieurs, au titre du premier contrat. 646
jeunes, dont 444 universitaires, ont bé-
néficié de la prolongation de leur con-
trat. 133 travailleurs ont été recrutés, par
ailleurs, au titre du programme Blanche
Algérie, précisément dans le domaine

Belhadri Boualem

C’est ce qui est programmé selon
des prévisions faites par tranche
annuelle de développement. A

terme, l’ensemble du système produira
45.000 m3 d’eau épurée par jour. Ce
qui équivaut à 16.000.000 de m3 par
an, de quoi irriguer 1.600 ha de terre à
raison de 10.000 m3 par ha et par an
quand le système d’irrigation utilisé est
traditionnel et 5.000 ha environ quand
le processus usité est le goutte-à-goutte.
     Le taux d’épuration atteint à fin 2009
avoisine les 60%, soit un volume jour-
nalier épuré de 27.000 m3. Il se traduit
par une quantité de 10.000.000 de m3
par excès pouvant irriguer 1.000 ha se-
lon le premier procédé et 3.000 ha se-
lon le second système d’irrigation.

Kadiri M.

Objet de vives inquiétudes de leurs nou-
veaux attributaires, les 80 logements so-

ciaux, qui ont vu officiellement l’affichage de
leurs bénéficiaires il y a plusieurs mois, devraient
connaître un dénouement final, et cela naturel-
lement par la délivrance des clefs après l’achè-
vement des formalités d’usage. C’est ce qu’on
a appris ce lundi 14 décembre 2009.
    En effet, les besoins en habitat sont toujours
grandissants dans cette deuxième ville de la
wilaya, située à 50 km du chef-lieu de wilaya.
   Néanmoins, il est à rappeler que la tâche, ob-
jectivement parlant, n’est pas aisée quant il s’agit
de logements sociaux. Tel a été le cas en cet-
te localité qui a vu de vives contestations s’en-
suivre après l’affichage des 80  bénéficiaires.
Un vent de tension et de colère s’était instal-
lé, et il fallait beaucoup de doigté et de pa-
tience pour apaiser les esprits des dizaines de
contestataires.
    L’administration avait, dit-on, ouvert la voie
des recours pour débusquer les «tricheurs» qui
auraient fait fi des critères requis par la régle-
mentation en usage pour l’octroi des logements
sociaux, précise-t-on. Et c’est cette mesure ré-
glementaire qui semble pénaliser les bénéficiai-
res de par le temps qu’elle a pris, plus de qua-
tre mois, sinon cinq, selon nos sources.
    Toutefois, au niveau de l’APC, l’on soutient
fermement que c’est une question de quelques
jours à rajouter pour finaliser tout le dispositif
mais en branle dans le seul intérêt des citoyens.

Un congrès international sur
l’interprétation scientifique

du Coran et de la Sunna «iid-
jaz», consacré aux domaines de
la géologie et de l’océanogra-
phie, s’est ouvert dimanche
dernier à Sidi-Bel-Abbès. Orga-
nisée par la fondation caritati-
ve Tayebi Larbi, cette rencon-
tre scientifique, qui va durer
quatre jours, est mise à con-
tribution pour plancher sur
l’interprétation avec des rai-
sonnements scientifiques, des
textes du Coran et de la Sun-
na, abordant des phénomènes
scientifiques liées à la géologie
et à l’océanographie.
    Selon le coordinateur scien-
tifique de cette rencontre, M.
Noureddine Gazgouz, une série
de communications seront ani-
mées par des chercheurs et des
spécialistes en la matière et en
exégèse et en langue arabe d’Al-
gérie et d’Arabie Saoudite, du
Maroc, de l’Egypte, de la Jor-
danie, de la Palestine, ainsi que
des professeurs arabes installés
au Canada et en Suède. A titre
d’exemple, la conférence du
cheikh Abdelmadjid Zendani du

Khenouci Mustapha

Dans le cadre de la mise en
place de la récente con-

vention signée conjointement
entre le ministre de la Poste et
des Télécommunication et son
homologue de la Formation et
de l’Enseignement profession-
nels, des cours gratuits seront
dispensés à travers quelques
établissements dans la wilaya
de Mascara.
    Visant la généralisation  de
l’utilisation des TIC (technolo-
gies de l’information et de la
télécommunication), cette con-
vention de partenariat stipule
que des cours y afférents seront
dispensés, de façon gratuite, au
profit des différentes couches
de la société par des professeurs
spécialisés et des cadres des
deux secteurs, signataires de
ladite convention avec l’exploi-
tation, en dehors des heures
d’enseignement, des centres de
formation professionnels.
    A Mascara, ce sont trois éta-
blissements, à savoir l’INSFP
de Khessibia, le CFPA «fémi-

A l’occasion de la célébration
des évènements du 11 Dé-

cembre 1960, le ministre des
Moudjahidine, M. Ababou, a
effectué une visite de travail
dans la wilaya de Mascara, où
il a été reçu par la «famille ré-
volutionnaire» et les autorités
locales. Ensuite, cette déléga-
tion s’est dirigée vers la région
d’El-Menaour, qui a connu
durant l’occupation française
plusieurs combats menés avec
bravoure par des moudjahidi-
ne ayant sacrifié leurs vies
et leurs biens.
   Afin de mémoriser éternelle-
ment les événements, un nou-
veau cimetière a été réhabili-
té, dans lequel il a été  procé-
dé à la réinhumation de 52
martyrs tombés au champ

nin» et celui de Tighennif, qui
ont été désignés pour la prise
en charge de cette formation
destinée à toutes les franges de
la société (femmes au foyer,
chômeurs, étudiants et tra-
vailleurs). Ces derniers bénéfi-
cieront de connaissances im-
portantes dans le domaine in-
formatique et l’utilisation pour
la recherche des sites internet,
et ce en vue de la préparation,
nous dit-on, à la nouvelle ère
qui sera caractérisée par l’inté-
gration, durant l’année 2010,
des deux documents électroni-
ques «infalsifiables»: le passe-
port biométrique et électroni-
que (PBE) et la carte nationale
d’identité biométrique et élec-
tronique (CNIBE).
    A noter que l’INSFP offre
également et dans le même
contexte des cours pour la for-
mation CISCO, où les élèves
qui passeront un concours
d’entrée bénéficieront de cours
théoriques et de TP à l’intérieur
d’une salle bien équipée, con-
fiée à des professeurs chevron-
nés en la matière.

MASCARA
Des cours gratuits

sur les TIC

d’honneur sur le fameux monts
de Menaour.
    En marge de cette festivité
historique, la commune  avait
connu la réalisation de projets
de développement et culturels,
comme  une bibliothèque mu-
nicipale, la première dans la ré-
gion, dont le coût de réalisation
s’élève à 7,5 millions de dinars.
A noter que cette année, la ré-
gion de Oued El-Abtal a été
désignée pour abriter la célé-
bration officielle des évène-
ments du 11 Décembre 1960,
une date marquée, pour rappel,
par la descente massive dans la
rue de la population algérien-
ne, en organisant des manifes-
tations collectives pour appeler
à l’indépendance du pays.

K. M.

MENAOUR
52 martyrs réinhumés

Yémen, programmée en vidéo,
est axée sur la recherche dans
le miracle scientifique en géolo-
gie et en océanographie, alors
que le docteur Anis Raoui de la
Suède traitera de «l’eau de ter-
re». Le chercheur marocain
Khellaf Ghalibi débattra sur les
formations géologiques dans
la mer Morte et sa relation
avec les villages du prophète
Loth qui ont été ébranlés par
un fort séisme. Les interve-
nants comme le docteur Nad-
jib Es-Soudi du Yémen et Mus-
tapha Abdelmounaim de l’Ara-
bie Saoudite traiteront des pers-
pectives de recherche sur les
mystères scientifiques.
    En marge de ce congrès, il est
prévu des ateliers qui mettront
en exergue les méthodologies
adoptées dans l’enseignement
de la géologie et de l’océano-
graphie et des secrets du mon-
de liés au Coran et à la Sunna.
Ils étudieront la possibilité de
créer en Algérie un centre inter-
national sur les recherches sur
le miracle scientifique regrou-
pant des théologiens et des cher-
cheurs multidisciplinaires.

SIDI-BEL-ABBÈS
Le Coran et la Sunna

au centre d'un colloque
international

    A l’inverse des eaux de surface cap-
tées par les petits barrages et retenues
colinéaires, celles en provenance des
STEP sont quasiment pérennes et peu-
vent être usitées pour développer des
cultures à plein temps, aussi bien pour
les espèces arboricoles rustiques que
d’autres nécessitant un traitement ad-
ditionnel lorsqu’il s’agit de cultures ma-
raîchères. Cependant, si en terme de
planification d’infrastructures de rete-
nues d’eau (petits barrages) ou d’épu-
ration (STEP), l’Etat a quelque part tenu
ses engagements et n’a pas ménagé ses
efforts pour mettre les fonds nécessai-
res destinés à leur réalisation dans des
délais acceptables, en matière d’infras-
tructures d’irrigation et de création de
périmètres à irriguer, rien n’a été enta-
mé à ce jour et l’on a l’impression qu’il

existe une certaine dilution des respon-
sabilités et une invisibilité quant à celui
qui devrait se charger pour faire abou-
tir les inscriptions des systèmes d’irriga-
tion et des périmètres.
    Faut-il comprendre que le secteur uti-
lisateur des eaux est appelé à les inscri-
re, ou bien c’est le secteur de réalisa-
tion qui devrait poursuivre les efforts et
procéder à leur inscription ? Dans la si-
tuation actuelle, les interrogations sont
persistantes et l’un ou l’autre secteur est
interpellé, d’une manière ou d’une
autre. Mais la petite et moyenne hydrau-
lique agricole est un domaine du sec-
teur de l’agriculture. Les prévisions fai-
tes par le passé n’ont pas été mises en
instructions à exécuter. Et à part l’im-
pact sur l’environnement réalisé, le res-
te est à revoir en entier.

AÏN-TÉMOUCHENT

Une station d'épuration
pour chaque commune

de l’activité «plages propres». Touchant
neuf communes côtières, ce program-
me a concerné 19 projets pour un mon-
tant de 13,3 millions de dinars. Les com-
munes de Béni-Saf, Terga, Ouled Bou-
jemaa et Oulhaça ont bénéficié, chacu-
ne, de trois projets dans ce cadre, a-t-
on indiqué. Le programme «Takathouf
El-Hadari» (entraide urbaine) de l’Agen-
ce de développement social a consacré,
pour sa part, sept postes de travail pour
la concrétisation d’un projet dont a bé-
néficié la commune de Aïn Témouchent
pour une enveloppe de 698.000 dinars.
Le programme des activités pour des
besoins sociaux «ABC» (ex-TUP/HIMO,
travaux d’utilité publique à haute inten-
sité de main-d’oeuvre), a consacré 78
projets pour la wilaya de Aïn Témou-
chent pour une enveloppe globale de
109.170.409 dinars. Celui-ci concerne
cinq secteurs, dont la santé, la solidari-
té, l’hydraulique et les forêts.
    La DAS a signalé, par ailleurs, l’in-
sertion de 99 jeunes victimes de l’émi-

gration clandestine dans les différents
dispositifs d’emploi, au titre des actions
de solidarité durant l’exercice en cours.
Vingt-quatre d’entre eux ont bénéficié
de projets au titre de la Caisse nationa-
le d’allocation chômage (CNAC), 50 de
projets ANSEJ, 13 de travaux d’utilité
publique (IAIG) et 12 du micro-crédits
(ANGEM). Les 27 cas restants seront
touchés par le programme d’insertion
des activités sociales à compter du 1er
janvier 2010, a-t-on annoncé.
   Les actions de solidarité s’appuient,
selon la DAS, sur les travaux des deux
cellules de proximité installées à travers
la wilaya, notamment pour élaborer la
carte sociale de la wilaya, recenser les
sites de pauvreté, intégrer les cas sociaux
dans les processus d’emploi et mener
des enquêtes sociales. Celles-ci seront
renforcées par deux autres cellules de
proximité qui seront opérationnelles en
2010 au niveau des daïras d’El-Amria
et de Oulhaça pour la prise en charge
des préoccupations des citoyens.

De l'emploi pour plus de 2.600 personnes

TÉLAGH
80 attributaires attendent

leurs logements

A l’horizon 2014, à la fin du second plan quinquennal à lancer
à partir de 2010, tous les chefs-lieux de commune de la wilaya

de Aïn-Témouchent devraient avoir leur propre station
d’épuration des eaux usées (STEP).
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Par Lynda-Nawel
Tebbani Alaouache *

Etre nouvel auteur, c’est se bat-
tre contre des préjugés édito-
 riaux, des attentes de lecteurs,

des habitudes d’écrivains mais sur-
tout, la plus grande lutte reste la quê-
te de légitimation et cette nécessité
d’un juste retour de lumière sur l’écri-
ture et le talent fouillés par la subjec-
tivité créatrice. Cette lumière peine
toujours, trop souvent, à toucher cer-
taines plumes nous le disions pour
Mourad Djebel, mais paradoxale-
ment, elle peut aussi ne pas être pré-
sente par omission. L’écriture de Wa-
hiba Khiari est touchée par cette omis-
sion. Libraire algérienne vivant en
Tunisie, elle réussit l’alliage pas si fa-
cile d’être à tout à la fois créatrice et
participante dans la vie d’un livre  :
libraire-romancière, elle est dans cet
entre-deux, cette béance, créer et fai-
re le devenir d’une création. C’est
peut-être pourquoi, son écriture est
plus en profondeur dans la réflexion
de la création poétique.
   Nos silences est le premier roman
de cette auteure née en 1969, publié
cette année par la maison d’éditions
tunisienne  Elyzad. Il se présente com-
me un dialogue entre deux «je», deux
femmes. La première est professeur
d’anglais au lycée qui s’est exilée. Cel-
le-ci semble dialoguer avec la secon-
de jeune lycéenne enlevée et violée.
Tout un jeu de résonance se met en
place dans le dialogue initié dans la
souffrance semblable et pourtant
différente qui unit ces deux person-
nages, les transformant dans une
écriture miroir et reflet. Roman dia-
logique régi par une polyphonie
aphasique, une aphasie aporétique,
un mutisme  aphonique. Les mots
ne sortent pas, ne sortent plus, ne
servent plus. Il ne suffit plus de dire
ou d’écrire pour démontrer, trans-
crire, expliquer. Ce roman détonne
dans l’écriture algérienne, traitant de
la  «guerre civile» et plus précisé-
ment de l’enlèvement et du viol de
jeunes filles, il ne souffre d’aucun
effet de pathos outrancier. L’effet
poétique de ce roman est dans le
pathos pur, la souffrance et la dou-
leur qui ne peuvent s’écrire par
aucune image, ni aucun mot : le si-
lence seul pouvant les représenter.
La première lecture, erronée, serait
de ne voir dans ce roman qu’une
énième présentation de la «tragédie
algérienne» et de ne prendre comp-
te que des éléments factuels et con-
textualisant une guerre civile.  Ce
roman présente la douleur des fem-
mes, la douleur féminine face à la
violence, cependant c’est l’âme
même de l’inspiration destructrice
qui se sert de la violence pour écri-
re qui est représentée.
   Ce roman s’éloigne du dramatique
auquel nous avaient habitués tant
d’écrits. Le dramatique, ici, n’est plus
le tragique et sa mise en scène, il est
genre. Ce roman est théâtral : nous
sommes dans une réelle scénographie
et mise en scène des mots. Les per-
sonnes sont dans des monologues,
rares sont les dialogues. Nous plon-
geons dans cette lecture dans l’inti-
me de la pensée, dans le pathos du
souvenir, dans la souffrance du dire
et l’amertume du passé. Ce roman est
le récit du murmure, de l’aparté, des
silences secrets et intimes : premier
amour, première lecture, première fois
de cette virginité violée par l’écriture
sur la feuille blanche. Cette entrée
dans le cœur du souffle est rendue par
un travail précis et méticuleux sur la
forme. Récit,  discours, roman, poé-
tique du silence, poétique du frag-
ment, de la brièveté. Le souffle ren-

Par Aissa Hirèche

Lorsque le site internet du MIT
(Massachusetts Institute of

Technology) annonça en ce diman-
che 13/12/2009 la mort de Paul
Anthony Samuelson, les spécialis-
tes et les observateurs comprirent
que c’était là non seulement la dis-
parition de l’un des derniers grands
noms de l’économie, mais aussi
l’un de ses derniers remparts.
  Paul Anthony Samuelson n’est
pas homme à présenter. Des géné-
rations entières d’économistes mais
aussi de juristes, de sociologues et
tous ceux qui, d’une manière ou
d’une autre, ont une relation quel-
conque avec l’économie, ont pas-
sé des nuits à tourner les pages de
son célèbre «l’économique», cette
œuvre qui, pour la richesse de son
contenu, fut traduite en quarante
langues et rééditée une vingtaine
de fois constituant ainsi «l’ouvrage
économique le plus vendu de tous
les temps avec quatre millions
d’exemplaires vendu dans le mon-
de» comme le mentionnait fière-
ment le site du MIT.

LA PRÉCOCITÉ
DU GÉNIE
Le prix Nobel d’économie ne
fut institué qu’en 1969 et,
lorsqu’en 1970, P.A Samuel-

son en fut le lauréat «pour les tra-
vaux scientifiques à partir desquels
il a développé une théorie écono-
mique statique et dynamique et a
contribué activement à améliorer
le niveau d’analyse en science éco-
nomique». En plus le jury avait
considéré que Samuelson avait
«fait plus que tout autre économis-
te contemporain pour élever le ni-
veau d’analyse scientifique de la
théorie économique». Il n’avait
alors que 55 ans.
  La précocité et l’éveil ont
d’ailleurs été remarquables tout au
long de ce qui allait être une pres-
tigieuse carrière et même dans le
quotidien de celui qui fut le pre-
mier américain récompensé par le
Nobel d’Economie.
   En 1935, alors qu’il n’avait que
20 ans à peine, P.A Samuelson ob-
tint sa licence et à 21 ans, il décro-
cha son master. Il rédigea l’essen-
tiel de son célèbre ouvrage «Foun-
dations of economic analysis» (fon-
dements de l’analyse économique)
en se basant sur la thermodynami-
que chimique de Willard Gibbs
alors qu’il n’avait que 22 ans et, en
1940, c’est-à-dire à l’âge de 25 ans,
il fut professeur titulaire à part en-
tière d’une chaire au prestigieux
MIT. En 1945 alors qu’il n’avait que
30 ans, il était déjà professeur émé-
rite au MIT et en 1948, c’est-à-dire
à 33 ans, il avait publié son œuvre
gigantesque «l’économique» avec
laquelle il atteignit le sommet d’une
réputation qui ne le quitta plus.
L’encyclopédie Universalis souligne
que «le trait qui caractérise le mieux
la personnalité de P.A Samuelson
est sans doute la variété de ses cen-
tres d’intérêt et de ses activités»
En effet, et en plus de ses activités
d’enseignement et de recherche,
P.A Samuelson a exercé de presti-
gieuses fonctions comme celle de
président de l’International Econo-
mic Association (élu en 1965), tou-
tefois Samuelson était aussi con-
s idéré comme l ’un des plus
grands économistes du 20ème siè-
cle et il fut même le conseiller
économique de deux présidents
démocrates John F. Kennedy et
Lyndon Johnson
   Samuelson a la issé peu
d’ouvrages, mais il a laissé, en
contrepartie, des centaines d’ar-
ticles de grande valeur scientifi-
que. Comme l’a déclaré James
Poterba, professeur d’économie
et président du National Bureau
of Economic Research. Samuel-
son «laisse un héritage immense
comme chercheur et comme en-

Nos silences
«Je veux faire se rencontrer des mots

qui ne se rencontrent jamais. La poésie,
c’est quand deux mots se rencontrent

pour la première fois.» (Wahiba Khiari)

du par les phrases courtes, simples.
Le jeu typographique pour démar-
quer les deux voix qui s’entremêlent
malgré cette différenciation visuelle,
piège de l’écriture et du récit.
   Ce roman n’est pas  court, il est dans
la rapidité de la respiration qui égrè-
ne mot après mot, les souvenirs d’une
peine, devenant lourd poids sur la
plume et la feuille. Ce roman n’est pas
simple, il est dans les convulsions du
souvenir qui rendent la voix palpitan-
te et le récit confusion. Qui parle ? A
Qui ? Toi : le personnage ; Moi:
l’écrivain ? Le créateur démiurge,
l’auteur et son double, se joue des
mots pour répondre aux maux, non
d’une société malade de sa religion
ou des ses affres violentes, ce roman
quitte ces généralisations pour présen-
ter l’intime de la douleur qui se loge
au cœur du corps. Le corps dans la
somatisation de l’exil devient feuille
blanche pour l’écriture des mots dans
l’étouffement des maux.
  Le roman du silence se loge dans
les interludes du souffle. Même lors-
que  l’on ne peut plus parler ou écri-
re, on est dans le verbe nu et triste de
la pensée. On se parle, on se remé-
more, on se reparle, on se souvient.
Toute la trame de ce roman est dans
ce «Je» qui parle de «je» qui parle de
«toi» qui parle d’ «elle». Kaléidosco-
pique polyphonie que ce silence.
  L’écrit se dédouble, il devient miroir
et mise en abîme. L’écran du roman
comme matérialisation du silence
dans l’écriture.  Ainsi, le titre lui-même
serait dans ce dédoublement.
«Nos» fait appel à la collectivité, à
l’ensemble. Mais qui est ce Nous ?
Le fait de notre mémoire et de no-
tre silence. Ou, «nos» ferait-il appel
à cette connivence entre ces deux
personnages. Connivence qui tisse
le récit tout en perdant le lecteur,
toujours dans ces imprécisions
énonciatives qui gardent leur mystè-
re, leur silence. Une pensée venant à
l’un des personnages réapparaîtra
dans les mots de l’autre :  l ’exil,
l’amour, l’enfantement. Tout est
dans cet échange muet, toujours
dans cette répétitivité, cette reprise,
telle un canon musical, dire, redire,
se taire, répéter et souffler dans ces
reprises qui valsent avec la douceur,
sautent avec l’exil, dansent avec les
maux sans les nommer tout en les
touchant, les palpant. Il ne sert à
rien de nommer dans ce roman, on
n’a pas de prénom, se présente un
surnom, des filiations mais pas de
nom, le silence de la connivence
suffit. Il s’agit de montrer, de faire
advenir pour elle, et de jouer d’une
lecture pour nous. Tout cela dans le
silence d’une connivence. Nos silen-
ces se transmuent dans le silence de
l’ «horizon d’attente» d’un auteur à
son lecteur. Du silence de l’écriture
et ses douleurs.
   Et c’est bien là le coup d’essai de
ce premier roman, tendre un piège
aux lecteurs, les mener par la page
et les mots dans une chorégraphie
des plus subtiles. Une graphie qui
danse de l’écriture du corps au corps
de l’écriture, de la douleur corps aux
mots de la douleur, d’un roman à
l’exercice difficile pour une premiè-
re édition d’une réflexion métalan-
gagière sur l’écriture et le silence
qu’elle impose. Au-delà d’un roman
sur les femmes et le terrorisme c’est
avant tout un dialogue étonnant
entre un écrivain et son personna-
ge, un réel métalangage discursif
d’un écrivain sur son écriture.

* Doctorante en Lettres
Créatrice et co-coordinatrice

de l’Atelier de Recherche du Centre
Culturel Algérien à Paris

P.A. Samuelson : la mort d’un géant

seignant, celui de l’un des géants
sur les épaules desquels s’appuie
tout économiste contemporain».

L’APPORT
SCIENTIFIQUE
DU GÉANT
Etudiant auprès de presti-
gieux noms tels que Joseph
Schumpeter et Leontief, Al-

vin Hansen… il était tout désigné
pour percer dans le domaine de
l’économie. Il obtint d’ailleurs le prix
Nobel trois ans avant son ensei-
gnant Wassily Leontieff. Sur le plan
scientifique, P.A Samuelson est un
véritable grand nom. Son œuvre
célèbre «l’économique» est consi-
dérée à juste titre d’ailleurs, com-
me l’une des références de base
dans le domaine de l’économie.
Dans cette précieuse encyclopédie,
l’on se rend compte combien Sa-
muelson a su maintenir debout
avec un pied dans la microécono-
mie et l’autre dans la macroécono-
mie. Exercice périlleux, surtout à
une période comme l’entre deux
guerres où il était nécessaire de po-
sitionner ses intérêts dans l’une ou
l’autre des deux sphères. Il n’est pas
nécessaire de rappeler ici comment
les insuffisances de la microécono-
mie ont fini par écarter, au milieu
des années trente,  le néoclassicis-
me au profit d’une autre approche,
plus globale appelée macroécono-
mie, dont le keynésianisme ne fut
qu’un aspect parmi tant d’autres.
Mais à cette époque déjà, tenter de
puiser dans les deux approches re-
levait de la gageur, ce qui n’inquié-
ta pas outre mesure Samuelson qui
sut concilier les deux visions et
quiconque a lu «l’économique» a
du se rendre compte de l’aisance
avec laquelle cet auteur d’une
pointure particulière, se promenait
à travers aussi bien les concepts et
les modèles de l’une et de l’autre.
Ce n’est donc pas un hasard si Sa-
muelson a longtemps été considé-
ré comme le chef de file d’une éco-
le de pensée appelée «synthèse
néo-classique», école qui tente jus-
tement de rallier entre la macroé-
conomie et la microéconomie.
L’effort de Samuelson en ce sens,
fort visible dans «l’Economique»,
ne fut malheureusement pas très

payant dans le domaine de la ges-
tion des entreprises parce que  aus-
si bien la microéconomie que la
macroéconomie échouèrent dans
ce domaine pour la même raison:
ni l’une ni l’autre n’ont su détermi-
ner la distance appropriée à partir
de laquelle doit être considérée
l’entreprise laissant la place libre à
d’autres (des sociologues, des psy-
chologues, des biologistes, des ju-
ristes, des mathématiciens, des sta-
tisticiens…) qui surent s’emparer
de cette entreprise et dont l’empri-
se sur cette dernière, dans le do-
maine du management, demeure
valable jusqu’à nos jours bien que
certaines tentatives de récupération
par les économistes soient enregis-
trées ça et là depuis la moitié des
années soixante dix.
  Mais, Samuelson était surtout
connu pour son effort dans le do-
maine de  l’application des métho-
des d’analyse mathématiques à
l’équilibre entre, d’une part, les prix
et, d’autre part, l’offre et la deman-
de. Il est connu pour les concepts
qu’il consacré dans sa discipline tels
que «stagflation», «Biens Publics
Mondiaux»1 etc.
    Samuelson se rendit compte des
problèmes de la gouvernance et de
leurs conséquences et, dans l’édi-
tion de (1970)  de l’Economique,
il prit position clairement du côté
des managers auxquels d’autres
voulaient alors faire porter toute la
responsabilité.
  C’est Samuelson qui a dit que
«rien n’est impossible dans une
science aussi inexacte que l’écono-
mie», c’est lui quia dit que «les éco-
nomistes sont comme les Esqui-
maux qui dorment à huit dans un
même lit et couchent tous du
même coté, lorsque l’un d’eux se
retourne, les huit se retournent»,
mais c’est surtout lui qui a dit un
jour que «le chien d’une riche ren-
tière peut laper le lait dont un en-
fant pauvre aurait besoin pour se
prémunir contre le rachitisme»
   Marié avec Risha Samuelson, il a
laissé six enfants, une belle-fille, ain-
si que 15 petits enfants. Né en 1915,
P.A Samuelson est donc décédé ce
dimanche à l’âge de 94 ans. Une
longue vie qu’il dédia à l’économie.
C’est un géant qui s’en va !



Par Dominique Dupagne

SE FAIRE VACCINER
OU PAS ?
La réponse n’est pas aussi sim-
ple qu’un oui ou un non ; pre-
nez le temps de lire complète-

ment cet article avant de forger vo-
tre opinion. Si vous ne souhaitez pas
le lire, transmettez-le à une person-
ne de confiance pour lui demander
son avis. Vous pouvez bien sûr con-
sulter votre médecin. Il fera le point
avec vous et pourra répondre à vos
questions. Il pourra même vous dire
ce qu’il ferait à votre place, ce qui
ne veut pas dire que l’avenir lui don-
nera raison. Chaque cas est parti-
culier et il connait le vôtre, mais de
grâce, évitez le téléphone, ne serait-
ce que parce qu’il n’aura pas votre
dossier sous les yeux quand il vous
répondra. D’ailleurs, votre médecin
figure peut-être dans la liste (voir en
bas de l’article) de ceux qui repren-
nent ces informations à leur comp-
te pour leurs patients.
   Mais avant de parler du vaccin, il
faut passer par un bref historique
de la grippe et de ses virus, c’est
indispensable pour comprendre.

UN BREF HISTORIQUE
POUR BIEN
COMPRENDRE
LE CONTEXTE
Le virus de la grippe n’est pas
un virus stable, comme celui
de la rougeole ou des

oreillons. Il change (mute) légère-
ment tous les ans, c’est pourquoi
les personnes souhaitant se vacci-
ner contre la grippe doivent renou-
veler l’injection annuellement. Ce
n’est pas un rappel, mais une re-
vaccination : la composition du
vaccin change tous les ans en fonc-
tion des mutations des virus. C’est
aussi pourquoi nous pouvons avoir
la grippe plusieurs fois dans notre
vie : après une grippe, nous ne
sommes protégés que pendant une
durée limitée, tant que nos anti-
corps parviennent à neutraliser le
virus qui n’a pas encore trop chan-
gé. En moyenne, une grippe géné-
re des anticorps efficaces pendant
une quinzaine d’années.
   Une épidémie comme celle que
nous vivons en 2009 apparaît
quand la mutation d’un virus de la
grippe est soudaine et importante.
Nous ne sommes plus protégés par
les anticorps que nous avons fabri-
qués lors d’une infection ancienne.
Une grande partie de la popula-
tion va contracter cette nouvelle
grippe, généralement l’année de
son apparition, parfois l’année
suivante, parfois de façon inap-
parente. Cela donne pendant un
ou deux ans une épidémie hiver-
nale spectaculaire. La contamina-
tion est favorisée par l’inhalation
d’air froid après contact avec le vi-
rus. C’est pour cela que les épidé-
mies surviennent surtout l’hiver.
   Le vaccin contre la grippe saison-
nière est préparé près d’un an à
l’avance en mélangeant les souches
de virus en circulation. L’OMS et les
industriels espèrent «viser juste» et
obtenir un vaccin efficace pour l’hi-
ver suivant. Ce n’est pas toujours le
cas, la prévision étant un art diffici-
le. Mais dans l’ensemble, l’efficaci-
té du vaccin contre la grippe saison-
nière est modeste : entre 25 et 60%
selon les sources. Dans un rapport
récent, elle est en France d’environ

SANTÉ 23Le Quotidien d'Oran
Mardi 15 décembre 2009

Faut-il ou non se faire vacciner contre la grippe ?
Une page d’opinion de plus sur la vaccination antigrippale ? Non, une page d’information.

Ce texte est la réponse à mes patients qui assiègent mon téléphone depuis quelques jours.
Ces informations sont relayées par de nombreux médecins qui tentent d’éclairer

leurs patients pour ce choix difficile.

60% chez les jeunes et de 40% chez
les personnes âgées. C’est à dire que
la vaccination diminue environ par
deux le risque de contracter la grip-
pe. Les virus de la grippe A, utilisés
pour fabriquer le vaccin saisonnier,
proviennent de la souche H1N1 dé-
rivée de la grippe espagnole de
1918 et de la souche H3N2 dérivée
de la grippe de Hong Kong de
1968 ; le vaccin contient également
une souche de grippe B, moins vi-
rulente, que nous laisserons de côté.
Le virus A/H1N1 n’est donc pas un
nouveau-venu dans le monde de la
grippe car il dérive d’une souche an-
cienne déjà présente depuis plus de
30 ans dans le vaccin saisonnier.
En 2004, un nouveau virus A est
apparu : le virus H5N1 d’origine
aviaire (oiseau). Il avait deux ca-
ractéristiques : une dangerosité
extrême avec plus de 30% de mor-
talité (contre 0,01% pour la grippe
A saisonnière comme nous allons
le voir) et heureusement une très
faible contagiosité pour l’homme.
  Par sécurité et à juste titre, une
procédure grippe aviaire a été
mise en place en 2005 dans de
nombreux pays :
- Stockage massif de masques, de
gants, de médicaments antiviraux
- Plan de production accéléré pour
la fabrication de vaccins en cas de
pandémie : démarches d’enregis-
trement raccourcies et surtout, ajout
d’un adjuvant, le squalène. Ce pro-
duit huileux renforce la stimulation
immunitaire et permet de produire
beaucoup plus de doses de vaccin
dans un temps réduit. Encore une
fois, on agitait le spectre d’une grip-
pe mortelle à 30% et ces compro-
mis paraissaient acceptables pour
gagner quelques semaines corres-
pondant à des centaines de mil-
liers de vies sauvées. Une grippe
aviaire tuant un malade sur trois
aurait été une catastrophe mon-
diale absolue autorisant des pro-
cédures d’exception.
   En mars 2009, une épidémie de
grippe A est apparue au Mexique,
due à une mutation importante du
virus A/H1N1. Mutation importan-
te donc faible immunité générale de
la population et épidémie massive.
Ce virus a touché surtout les jeu-
nes, car les personnes plus âgées
avaient déjà contracté d’autres grip-
pes de la famille H1N1. Malgré la
mutation importante ayant créé le

nouveau virus, ces personnes de
plus de 65 ans étaient immunisées
partiellement contre le nouveau vi-
rus H1N1 du fait de sa parenté
avec les anciens H1N1. Les épi-
démies de grippe récentes étaient
surtout causées par un autre vi-
rus A : le virus H3N2.
   Après un moment de panique, il
est apparu au début de l’été que ce
virus était certes très contagieux,
mais finalement peu agressif. Pas
plus que le virus H1N1 habituel. Ce
qui était inhabituel en revanche,
mais logique, c’était le nombre de
personnes, jeunes notamment, tou-
chées par la grippe.

TROP TARD POUR
INTÉGRER CE VIRUS
DANS LE VACCIN
SAISONNIER
En avril 2009, il était malheu-
reusement trop tard pour in-
tégrer ce nouveau virus dans

le vaccin saisonnier dont la produc-
tion était déjà lancée.
   Certains gouvernements, français
notamment, ont alors décidé dès le
début de l’été d’appliquer à ce nou-
veau virus A/H1N1 la procédure
d’urgence créée pour le «méchan-
tissime» A/H5N1 aviaire. Malgré
les nouvelles rassurantes de l’hé-
misphère sud, il était semble-t-il
trop tard en août pour reculer. La
campagne de vaccination massi-
ve par le vaccin dit «pandémi-
que», c’est à dire contenant le
nouveau virus H1N1 et «dopé» au
squalène a été mise en place avec
les remous que l’on sait.
   Nous allons maintenant aborder
un chose très importante et peu
connue : l’alternative n’est pas de
vous vacciner ou non cette année
contre la nouvelle grippe A/H1N1,
mais de savoir si vous voulez vous
vacciner contre la grippe en géné-
ral. En effet, la nouvelle grippe A/
H1N1 ne diffère pas significative-
ment par sa gravité de sa «mère»
l’ancienne grippe A/H1N1 qui cir-
cule en Europe depuis 1918, et
qui est intégrée dans les vaccins
saisonniers. La seule différence
est que les adultes jeunes sont
dans leur grande majorité dépour-
vus d’anticorps contre cette nouvel-
le grippe A, car elle n’a pas beau-
coup circulé récemment.
   On croit souvent qu’il suffit de se
vacciner contre cette nouvelle grip-

pe A pour être tranquille pour long-
temps. Il n’en est rien. Comme tous
les virus grippaux, comme l’ancien
A/H1N1, celui de la nouvelle grip-
pe A/H1N1 va muter (on dit «glis-
ser») progressivement et les person-
nes vaccinées souhaitant rester pro-
tégées contre la grippe A/H1N1 de-
vront mettre à jour cette vaccination
tous les ans jusqu’à la fin de leurs
jours. Une vaccination ponctuelle en
2009 ne ferait que reculer leur con-
tagion de quelques années. Lorsque
le nouveau virus H1N1 mutera, ce
qui est normal et a déjà commen-
cé, ses «descendants» pourront être
plus dangereux, ou au contraire plus
bénins que leur «père». En pratique,
ces mutations limitées et progressi-
ves changent rarement la dangero-
sité du virus initial de manière si-
gnificative, contrairement aux mu-
tations importantes et brutales qui
caractérisent les grandes pandé-
mies. Nous n’avons, au 2 décem-
bre, aucune preuve de la naissance
d’un mutant plus virulent qui chan-
gerait la réflexion sur la vaccination.
Le principal impact de ces mutations
minimes concerne la sensibilité au
vaccin ou aux antiviraux qu’elles ont
tendance à diminuer.
   Dès l’année prochaine, le nou-
veau virus H1N1 mexicain sera in-
tégré dans le vaccin saisonnier com-
me l’est déjà son parent H1N1 es-
pagnol et son cousin H3N2 asiati-
que. Une personne souhaitant se
protéger de la grippe A se vaccine-
ra obligatoirement tous les ans. Il y
aura donc un vaccin «2 en 1» (ou
plutôt 4 en 1 : ancien A/H1N1,
nouveau A/H1N1, A/H3N2, B).

HORS QUELQUES CAS,
LE CHOIX EST «TOUS
LES ANS», OU «JAMAIS»
Le choix est donc le suivant,
il n’y en pas d’autre : Je me
vaccine cette année puis tous

les ans contre la grippe car je ne
veux pas prendre de risque vis-à-
vis de cette maladie et j’accepte les
risques des vaccins.
 Je suis prêt à prendre le risque
d’attraper la grippe (tous les 15 ans
en moyenne) avec les risques qui
vont avec et je ne me vaccine ja-
mais contre cette maladie.
   À ce choix personnel peut s’ajou-
ter le souhait altruiste de ne pas
contaminer les autres et de partici-
per à l’étalement de l’épidémie

dans le temps (en l’absence de vac-
cination massive et annuelle de la
population, ils seront de toute fa-
çon contaminés un jour ou l’autre).
   Les arguments personnels et al-
truistes en faveur du vaccin doivent
être tempérés par la faible efficaci-
té du vaccin : . le vaccin diminue
la probabilité de la contagion mais
ne l’annule pas. Le vaccin ne per-
met pas d’annuler les risques liés à
la grippe, mais de les diminuer.
   Le fait que la question soit sou-
vent mal posée explique pourquoi
il y a tant de divergences dans les
avis et recommandations. Le pro-
blème n’est pas lié à cette nouvelle
vaccination (en dehors des ques-
tionnements sur ses excipients que
nous aborderons plus loin) mais au
principe même de la vaccination ré-
gulière contre la grippe.
   Il n’y a bien sûr aucun danger
spécifique à se vacciner cette an-
née et à ne pas renouveler le vac-
cin ultérieurement. C’est simple-
ment illogique puisque la grippe
A/H1N1 n’a aucune raison d’être
moins dangereuse dans trois ou
cinq ans que cette année.

LA QUESTION
QUI VIENT ENSUITE EST
LOGIQUEMENT : «QUELS
SONT LES RISQUES
DE LA GRIPPE ?»
Les risques liés à la grippe
sont connus. Ce qui ne l’est
pas avec précision, c’est leur

fréquence. ll y a tout d’abord le ris-
que d’être cloué au lit pendant plu-
sieurs jours avec fièvre, toux, cour-
batures et maux de tête. L’épuise-
ment se poursuit par une fatigue
importante pendant une semaine
après la guérison. En moyenne, on
fait une grippe de ce type tous les
15 ans. Certaines personnes ne
«font jamais la grippe». Cela veut
sans doute dire que chez elles, les
symptômes sont très atténués au
point qu’elles ne les remarquent pas
(les études scientifiques évaluent à
30% le nombre de grippes qui ne
donnent pas ou peu de symptô-
mes). D’autres sont plus sensibles
et vont être atteints plus souvent.
Ce chiffre d’une grippe A tous les
15 ans est une moyenne.
   Il y a également le risque indirect
de transmettre cette maladie à des
proches ou à des personnes fragi-
les que l’on côtoie.          A suivre

1re partie
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V. Villa 498 m² R+1 2 façades Rue Sou-
fi Zoubida, Maraval. Oran - Tél;:
0793.06.09.92

Vends à Hassi El Ghella 50 km d’Oran
vers Aïn-Témouchent villa style colonial
sup. bâtie 350 m². RDC: 2 P + C + WC +
SDB + Div. Dép. + Gd garage. 1er ét: 6 P
+ C + 2 SDB + 2 WC + hall + véranda +
jardin 1.800 m² + 3 puits + 03 façades.
Prix après visite - Tél: 0790.71.36.77

MASCARA: A vendre une habitation in-
dividuelle R+1. Actée. Superficie 90 m² -
Tél: 0697.98.59.83

V. / échange maison de maître superfi-
cie 250 m², située à Cité Haï Chahid Ma-
hmoud, comportant 02 pièces et cuisine
plus hall et petit jardin au rez-de-chaus-
sée. En premier étage il y a 04 pièces,
cuisine, salle de bain et un grand hall -
Mob.: 0773.34.72.08

Vends maison 130 m². Actée, avec dal-
le (RDC). 3 pièces + cuisine, SDB + ga-
rage + petite cour de 15 m². Douar Boud-
jemâa ORAN-Est. Pour plus d’info. Tél:
0792.63.00.31

V. Villa Point du Jour. R+1. 345 m². 2
façades opposées. 5 P + 2 Sal. + Gde
cuisine + 2 Sanit. + garage. Toutes piè-
ces ensoleillées. Gd jardin (200 m²) sur 3
façades, 12 arbres fruitiers. Possibilité ex-
tension en R+2 - Tél: 0554.19.82.92

A vendre carcasse deux façades sup.
102,5 m² plus bâche d’eau + garage sous-
sol. Zone de prévention / Rocher ORAN -
Tél: 0771.92.28.04 / 0773.57.40.16 - Cu-
rieux s’abstenir

BENI SAF. Vends vieille Bâtisse très
bien située à Sidi Boucif - N° Tél:
0553.09.61.94 / 0554.29.43.59

Part. vend ou loue M.M. R+2 double fa-
çade, bien ensoleillée, 02 grands gara-
ges, 10 Ch, 02 salons, 01 cuisine, 02 SDB
- Ave Sidi Chahmi - Tél: 0552.54.45.86

A vendre villa RDC. 250 m². 4 P. C. SDB,
garage, jardin (L) à BOUTLELIS - Tél:
0552.19.11.77

Vends villa à Seddikia 205 m² bâtie D.F.
R+1. RDC: 3 locaux, 4 m H. FM. 2 pièces
+ salon + hammam + cuisine + jardin. 1er:
5 P + Gd hall + véranda accès 2 Etg. Pt
Jour / limite Bernard-ville ORAN - Tél:
0798.24.82.62

A.V. carcasse briquetée R+2 avec 2 Gds
garages. B. Eau. Reste finition, à Haï Ra-
hma Misserghine - ORAN - Tél:
0699.61.93.45 / 0555.03.62.94

Villa R+1. Actée. 6 P + Gd salon + ham-
mam + cour + jardin. Bâti: 190 m². B. EL
DJIR. Toutes commod. - Prix après visite
- Interm. s’abst. - Tél: 0790.36.31.14

Vente de villa 240 m². R+2. Composée
de 3 Apparts + 3 terrasses + 1 puits +
garage + 1 jardin, 4 WC - à Bir El Djir -
ORAN - Tél: 0554.74.52.32

Part. Vd T.B. maison (385 m²) Bouzed-
jar-plage. RDC: studio, Gar. 2 V. + B. Eau
6 m3. 1er étg.: Gde terr. vue s/mer (50
m²) + 4 Gdes P + 1 Gd salon + 1 Gde
cuisine + 2 WC + 1 Gde cour + jardin +
Réser. eau 4 m3  + douche. Prix après
visite - Tél: 0779.05.93.37

A.V.: M.M. à Carteaux Oran. N.C. 52 m²
R+1. RC: 1 local, 1 salon, 1 WC. 1er éta-
ge: 2 P. C. toilette, douche. P.O. 800 U.
P.D. 840 U. même P.V. + terrasse. Tél:
0554.96.13.77. Finie 95%

V./ Villas 500 m², 700 et 1.200 m² face
Sheraton Oran. V./ Villa 400 m² 2 F. Bd
Courbet pas loin de Trait d’Union. V./ Vil-
la avec cafétéria Bd Point du Jour - Ag.
Imm. F/MER. 041.39.21.08 -
0661.20.32.99  / 16, Bd ALN - ORAN

V./Loue villa standing 1.000 m² Palmiers
- V./Loue Résidence Immob. de 3 villas +
piscine Olympique Nelle Const. St-Hubert
ou Ech. c/Villa ou App. en Europe - Ag.
Imm. F/MER. 16, Bd ALN - ORAN -
041.39.21.08 - 0661.20.32.99

Vends 1 carcasse de 150 m² R+1 + 1
lot 2 façades 600 m², située sur le grand
boulevard Hassi - Rocher. Convient pour
Showroom, Clinique ou autres, avec Per-
mis de construire R+2. Prix après visite -
Tél: 0662.18.82.10

A vendre une villa à Oran, 2 étages, 2
façades, finie à 80%, 8 chambres, 2 cui-
sines, 1 garage, 3 WC, 1 terrasse, eau,
gaz, électricité, jardin non fini. Curieux
s’abstenir - Tél: 0772.38.22.76 -
0777.12.60.56

A vendre M.M. 240 m². Actée. Toutes
commodités. Chauffage central. Située à
El Mohgoun - ARZEW, Route Nle. Dou-
ble Faç. 4 pièces, Gd salon, hall, cuisine
intérieure totalement équipée, cuisine
dans la cour. Garage. B/d’eau - Tél:
0771.25.76.48 - 0661.31.82.15

A vendre Maison à MASCARA Zone 8 -
2 façades. R + 1 étage. Bien située. Conv.
ttes commodités (Commerce). Superficie
210 m² - Tél: 0778.15.93.37

La Belle Epoque Immo. vous proposes des
studios à louer, F3, F4, centre-ville, F3, F4, F5
Akid Lotfi, F5 plage, F4, F6 Mobilart - Tél/Fax:
041.50.17.70 - 0551.27.25.25 -
agencebelleepoque@hotmail.fr

A vendre appartement F5 aménagé en F6,
152 m², 3ème étage situé en plein centre-ville
d’Oran. Convient Prof. libérale ou habitation -
Tél: 040.21.39.78 - Prix après visite

A vendre Appt F3, 1er étage, bon état géné-
ral, situé à Maraval, Cité Policière (Terminus
Ligne 14) ORAN. Prix demandé 540 U - Tél:
0557.97.00.81

A vendre un bel appartement F3 cuisine, hall,
salle de bain. Acté. Refait à neuf, situé au 3ème
étage Cité Bouren Belkacem (ex-Savignon).
Possibilité promesse de vente - Contactez le:
041.45.32.78 / 0552.57.17.83

Vends appartement F4, 2ème étage (le der-
nier) Seddikia Cité Khemisti des Enseignants
- Oran - Tél: 0553.29.60.20

Vends grand F3, 1er étage, Rue Bahloul
Ahmed (1 mn de Larbi Ben M’hidi). Convient
habitation ou profession libérale. Prix: 400 U -
Tél: 0798.410.493

Loue 1 F3 avec garage au RDC à Misser-
ghine. Prix 20.000,00 DA, uniquement pour
profession libérale. Curieux s’abstenir - Mobi-
le: 0551.546.942

Vends appartement F4, 88 m² rez-de-chaus-
sée. Refait entièrement - Es-Seddikia - ORAN
- Tél: 0771.89.71.88 / 041.40.18.23

Vends bel F4 acté, très spacieux, Akid Lotfi,
immeuble bien entretenu, 6ème étage avec
ascenseur, vue sur mer, en face palais con-
grès Sonatrach - Loue plusieurs locaux cen-
tre-ville d’ORAN - Tél: 0793.526.912

Vends F3, 4ème étage, bien aménagé, 72
m² à Misserghine - Tél: 0557.18.84.67

Loue F1 + C + SDB HLM Gambetta. Vds
F2 Haï Yasmine 8ème étage. Vds F2 Bou-
langer RDC. Loue F4 Boulanger RDC.
Vds M.M. 800 m² Boutlélis. Vds M.M. 700
m² Boulanger - 041.32.17.95 /
0770.50.67.57

A vendre F3, 3ème étage. Acté. Refait à neuf.
Bien situé à Yaghmoracen - ORAN - Tél:
0776.60.24.98 / 0796.78.01.61

Vends F5 acté 6ème étage, Bel Air près école
du 20 Août et CEM. 2 façades, 2 couloirs, très
ensoleillé, sans vis-à-vis, vue sur mer et wi-
laya. Cité clôturée. Parking gardé H24. PO
600 U. Prix après visite - Tél: 0790.78.39.86

Vends Appart F3, 7ème, Tour Gr. Terre Pro-
messe de vente. V. F3 2ème SORECOR. V.
F3, 1er, 4ème Zitoune. V. F3 2ème Zitoune,
F4 5ème Haï Yasmine Promesse de vente -
AG. TAFSOUT. Dar Baïda - Tél: 041.46.14.86
/ 0770.12.06.01

Vends Appartement grand F5 Sidi Bel
Abbès à 2 mn du centre-ville, 4ème éta-
ge, tout confort. Pas sérieux s’abstenir -
Tél: 0551.55.53.52

Promoteur V./ 20 à 200 Lgts Haut stan-
ding ALGER ou Ech. c/terrain Promo
ORAN. V. / 1.000 m² autoroute Bouchaoui
- Chraga - Ag. Imm. F/MER. 041.39.21.08
- 0661.20.32.99  / 16, Bd ALN - ORAN

Louons dans cité calme, R. Nle entrée
Aïn El Turck, joli F2 vide converti en F3,
ensoleillé, 2 façades, Cuis., SDB, 1er éta-
ge, eau, gaz de ville. 1 an payé d’avance,
à couple jeune sérieux - Tél:
0552.35.60.46 ou 0776.23.70.69

TLEMCEN: Vds F2 aménagé en F3, 2
façades, 1er étage, centre-ville. Bon voi-
sinage. Prix demandé: 300 U. Prix offert:
270 U - Tél: 0773.68.43.93 - Curieux et
intermédiaire s’abstenir

Vends appartement de 3 P.C.SB. A ré-
nover, au 4ème étage, 2 façades et vends
carcasse de 110 m² au même étage. A Point
du Jour - ORAN - Tél: 0771.80.09.73

Vend Apparts: F5 5ème étage 128 m² USTO
HLM - F4 Pyramides 3ème étage 130 m² - F3
USTO RDC élevé 85 m² - F3 Hay Sabah 80
m² 3ème étage libre de suite - RIAD.
0772.87.88.31

Vends bel Appart F5. Acté, au R.D.C., 3 Faç.
4 pièces, salon, cuisine, petite cour, eau H/
24, ligne tél. Cité USTO 790 logts en face la
mosquée. Prix intéressant après visite - N°
Tél: 0699.07.55.33

Vente de 2 appartements 1er et 2ème éta-
ge: 27, rue Hadj Frih Daïf Allah - Choupot -
Oran - Tél: 0773.10.56.52

A louer, 6 rue Madrid, Appart F2 avec gran-
de cuisine, standing, nouvelle construction
2008. Mensuellement un an avance - Tél:
0777.72.88.23

TLEMCEN: A vendre Appart F4 (RDC) dans
le grand boulevard à Imama - Tél:
0775.16.40.15 / 0553.42.37.29

A vendre, quartier Boulanger dans résiden-
ce privée, F3, acté, salon double, 2 chambres,
3 loggias, vue panoramique, imprenable, sans
vis-à-vis, double exposition Est / Ouest à ra-
fraîchir - Tél: 0558.47.98.14

Vends F2 RDC acté. Conviendrait pour pro-
fession libérale. Libre de suite. Prix fixe: 175
U, situé dans une rue parallèle à la rue Mos-
taganem C.-V. d’Oran - Tél: 0772.78.73.63 -
0552.95.50.16

Ets recrute des Distributeurs de feuilles
publicitaire filles et garçons - Déposez CNI
+ Photo au 06, Commandant HAMRI Ah-
med en face Fac Médecine TLEMCEN

J.H. Ingénieur en maintenance et sécu-
rité industrielle option maintenance en ins-
trumentation, cherche emploi - Tél:
0776.71.53.68

Librairie / Prestation informatique cherche
jeune fille Vendeuse / Agent de saisie à la fois
expérimentée - Tél: 041.45.35.82 -
0774.58.31.34 - Ad. 26, Rue Bougandoura
Senouci - Hippodrome - Oran

Ets privée installée à Oran recrute dans
l’immédiat des Technicien en électronique
(réparation TVC - LCD - DVD - DEMO).
Expérience exigée - Envoyer CV fax
041.40.69.12

J. étudiant en Gestion des Entr. ayant TCF
(français) maîtrisant outil Inf. Ch. emploi. Etu-
die tte proposition - Tél: 0773.89.04.33

Jeune fille âgée de 26 ans, licenciée en an-
glais. J’ai enseigné pendant 04 ans au lycée
comme Prof. d’anglais. Diplôme en informati-
que, maîtrise le français, cherche emploi - Tél:
0558.58.35.98

Pharmacie à Gambetta (Les Falaises) re-
crute Vendeur (se) qualifié (e) - Envoyer CV +
Photo à l’adresse: ysoumia@Hotmail.com

Cherche Homme pour entretien Douche
Oran-Centre - Tél: 0550.30.24.52

Complexe Touristique situé à Aïn El Turck -
Oran - recrute: Une Serveuse / Un Serveur -
Un Barman H/F - Envoyer C.V. + Photos au:
041.44.21.82

Société recrute Délégués commerciaux J.
(F.H.) expérimentés - Envoyez CV:
entrepriserecrute@yahoo.fr

BELUX recrute Responsable Ordonnan-
cement, Assistant de Direction, Agents
Commerciaux, Infographes - Envoyer CV
+ Lettre de motivation + Photo à BP 43
RP ORAN 31.000

BELUX recrute Soudeurs Techniciens en
Chaudronnerie, Ingénieurs en Electricité et en
Métallurgie - Envoyer CV + Lettre de motiva-
tion + Photo à BP 43 RP ORAN 31.000

SCOA Eclairage recrute pour son usine de
SIDI BEN YEBKA (GDYEL) Soudeurs et
Chaudronniers - Se présenter Usine SCOA
Eclairage de SIDI BEN YEBKA

Atelier de Couture situé à ORAN, recrute
des Couturiers spécialisés en Point droit, Sur-
jet et Collerette et Finitions Repassage, diplô-
més en Tailleur Dame avec expérience - Tél:
0770.442.348

Centre d’appel à Dar Baïda recrute Télé-
Opérateurs: Maîtrise parfaite du français, ab-
sence totale d’accent, notion en marketing -
Envoyer CV au: contact@alphonica-
callcenter.com - Tél: 041.46.58.23/67

Hôtel 04 Etoiles cherche 01 Cuisinier quali-
fié, résidant au centre-ville d’Oran - Envoyez
CV au 041.29.57.77 ou appelez au
041.29.47.97

Cherche: modeste Employé à mi-temps très
dynamique et cultivé (6.000 DA/Mois) - En-
voyer: Lettre manuscrite + CV par Fax:
041.53.00.32

Cherche: Urgent: des jeunes Femmes
de ménages Sérieuses (20 à 25 ans) à
mi-temps (6.000 DA/Mois) Wilaya d’Oran
- Envoyer: Lettre manuscrite + CV par
Fax: 041.53.00.32

Cherche jeune Administratrice bilingue, com-
pétente et dévouée (niveau universitaire). Non
compétente s’abstenir - Envoyer: Lettre ma-
nuscrite + CV par Fax: 041.53.00.32

Pharmacie centre-vi l le recrute
Pharmacien(ne) diplômé, ou Médecin ou
Biologiste avec expérience dans la phar-
macie, pour poste en officine - Veuillez
déposer votre CV au 2, Place des Victoi-
res - ORAN ou par Fax: 041.40.17.86

Sté privée recrute: Technicien Electroméca-
nique, spécialisé Machines Injection Plastique.
Expérience exigée - Envoyer C.V. Fax:
041.52.16.66

FORSTAT SARL, société cherche des di-
plômés en français  pour des postes d’agent
de saisie dans ses bureaux à ORAN - CV à:
recrutement@dataoptique.fr

Cherche Entreprise pour Travaux Rénova-
tion immeuble - Tél: 0558.42.67.60

Ecole privée cherche: Enseignant (e)s
expérimenté(e)s en anglais pour des
cours au niveau de Béni Saf, Aïn Témou-
chent et Oran - Envoyer CV à
recrutement.oran@gmail.com

Société recrute 01 Comptable, retraité, qua-
lifié, avoir le CMTC et le CAP, demeurant à
ORAN - Veuillez nous envoyer CV + lettre de
motivation au Fax n°: 041.27.31.64

Loue des Apparts meublés: F4 4ème Gde
Terre + F3 Bel Air RDC + F4 Haï Sabah + F3
1er en face Palais des Congrès + F3 1er en
face Palais de Justice Seddikia + F3 2ème
Lycée Lotfi + F3 USTO Cité des Enseignants
- Tél: 0661.27.69.36

Loue des Apparts: F4 4ème Bon Accueil +
F2 1er Haï Nakhil Canastel + F2 1er St Hu-
bert + F4 1er côté Casoran + F3 4ème Akid
Lotfi Bâtior + F3 2ème Seddikia Côté CNEP
(Bt Vert) + F3 3ème Vieille Mosquée - Tél:
0661.27.69.36

Loue des Apparts: F3 6ème Haï  Fellaou-
cen, cité clôturée côté station Bahia + F5 3ème
Garguentah propre + F3 RDC USTO Bir El
Djir Cité des Enseignants + F2 Cuis. SDB neuf
1er Rue de Nancy C.-Ville + F3 2ème Lycée
Lotfi - Tél: 0661.27.69.36

Loue des Apparts à usage bureaux: F5 2ème
Bd des Chasseurs + F5 1er F. de Mer + F5
1er Lamartine + F6 1er la Soummam + F5
2ème Bd Plateau + F4 1er Larbi Ben M’hidi +
F4 2ème Khemisti - Tél: 0661.27.69.36

Vds Apparts F4 2ème en face Palais d’Or
Karguentah, F4 1er  Ave d’Arcole côté Feu
Rouge  + F5 2ème Seddikia côté CNEP + 2
F3 + F4 Michelet + F5 4ème en face projet
Sonatrach Fernandville +F4 ave de loubet +
F4 5ème USTO HLM neuf - Tél:
0661.27.69.36

A louer F6  niveau de villa avec garage usa-
ge Habitation ou bureau Bd Cité Emir Abdelk-
ader + F4 3ème en face Palais d’Or Garguen-
tah + F2 1er + cuisine salle de bain Rue Nan-
cy -  0661.27.69.36

Vends Appart F5 cité Yaghmouracen, RDC.
Bloc C3. Bien aménagé. Acté - N° T:
0771.27.81.65

Vends Appart F3, 2e étage cité de la Mer,
Mostaganem. Bon voisinage - Tél:
0771.810.455

A vendre F2, 5ème étage, belle vue, bon
voisinage à El Kerma cité 5 Juillet et F3, 1er
étage double façade, 2 pièces + grand salon
+ hall + S. de bain + toilette et 3 balcons à Sidi
Bel Abbès - Tél: 0550.08.59.05

A vendre F3 R.D.C. Acté. P.O. 720 U - Haï
Khemisti - ORAN  - Tél: 0790.20.88.98

Vends F3 Yaghmouracen ORAN (Primula),
2ème étage - Tél: 0773.84.02.72 -
0555.94.56.00

A vendre un appartement F4, 2ème étage à
l’USTO Hay El Yasmine - Oran - Tél:
0555.27.19.46

A vendre Appart F5, sup. 120 m², refait à
neuf, toutes commodités. Lieu: USTO. H.L.M.
Double façade - Appelez au N° 0550.56.63.08
/ Curieux s’abstenir S.V.P.

A vendre F3, 1er étage (Arrêté) (cour espa-
gnole). Bon voisinage - Prix 170 U (négocia-
ble). Centre-ville d’Oran (St-Pierre) - Tél:
0771.26.09.76

Particulier loue à Oran Appart standing pour
Société étrangère, 220 m², meublé avec tou-
tes commodités et loue F3 et studio à la se-
maine, meublés avec TT commodités - Tél:
0771.73.28.25

Vds: F2 Choupot. F5 C.-V. F4 C.-V. 1er éta-
ge. F3 côté Mirauchaux. F3 côté rue Mosta-
ganem. F3 Duplex Choupot. F6 Garguenta.
F3 USTO - F3 Antinéa Michelet. F5 1er étage
Michelet - Ag. Imm. Nour - 11, Av. Ch. Arsela-
ne - Choupot - 041.32.96.48 - 0773.30.81.70

Vends appartement avec Acte F3 RDC
(cuisine + SDB) Haï Seddikia - ORAN -
Tél: 0772.12.97.93 - Curieux s’abstenir

Loue: F2 Choupot. F4 P/Hoche. F5 meublé
Stand. et F5 RDC Seddikia. F5 Rue de la Paix.
F3 Rue Khemisti. F3 1er étg. C.-V. F3 - F4
Haï Yasmine. F4 Cité La Fontaine - Immeu-
ble (4 F2 + 4 F1) près du F. de Mer - Ag. Imm.
Nour - 11, Av. Ch. Arselane - Choupot -
041.32.96.48 - 0773.30.81.70

A vendre en Urgence: F4, 1er étage cité
380 CNEP Hay Essabah (toutes commo-
dités, gaz de ville, eau H24, libre de sui-
te, Tél + Internet). NB: Attestation de sol-
de, décision d’attribution, Mainlevée - Tél:
0550.19.86.31

L. Apparts meublés: F3, F4, F5, F6 Bd
F. de Mer + F5 Plaza + F4, F5 Larbi Ben
M’hidi + F3 C.SDB Cité Petit + F2 C.SDB
Rue Khemisti + F4 2ème étg. Maraval + F2
Cité La Mure + F3 Cité CNEP Haï Sabah + F2
Bd Tripoli - Ag. Bensaïd: 041.29.26.03 /
0661.20.31.86 / 4, Rue Med Khemisti - Oran

L. Apparts P. Bur.: F5 1er Rue Khemisti + F7
Ave Loubet + F7 + F6 + F4 Bd E/AEK + F4
Soeurs Benslimane + F7 côté consulat d’Es-
pagne + Imm. 300 m² USTO - Ag. Bensaïd:
041.29.26.03 / 0661.20.31.86 / 4, Rue Med
Khemisti - Oran - Site web:
wwwimmobilierbensaid.com

A louer F3 3ème Seddikia - A.V. villa RC,
1er et 2ème, 160 m² Résidence Filaou-
cen - Ag. Immobilière EL KHEIR (Habib)
Gambetta (Face marché) - Tél:
0793.100.200 / 0550.22.98.24

A vendre F3 acté, libre, 3ème étage HLM
Gambetta - ORAN, en face la mosquée. P.O.:
570 U - Tél: 0553.45.89.24

Loue bel Appart F4 Gd standing, refait à neuf.
Gde cuisine. Gd hall, ttes commodités.  1er
étage au 10, Rue Ampère derrière Gde Poste
ORAN. Convient Prof. libérale ou Bureaux -
Contacter M. Senouci 0554.02.59.82

A vendre Appart, 4ème étage. Acté. Avec
Clim. et chauffage. Bt. 3 N 9, Cité des Oliviers
en face Stade Radieuse Maraval - Tél:
0771.29.95.93

A vendre Immeuble 280 m²: 3, Bd Fel-
lah Abdelkader Place de Marché - RELI-
ZANE. 3 F. / Comm. RC + 4  Apparts au
1er étage + cour - Tél: 0771.82.82.26

Particulier cherche Maison de Maître,
Vieux Bâti, petite Villa ou Terrain. Actés,
à ORAN-Ville, avec eau, gaz et électrici-
té, de 150 m² à 250 m² - Contactez le:
0773.05.17.92

Loue agréable Maison à Canastel
ORAN. Libre de suite avec toutes com-
modités (ADSL, chaudière). Très bon
voisinage. Conviendrait à des cadres
d’Entrepr ises -  Contactez le
0770.99.07.59

Villa moderne, de standing, à vendre à
St-Hubert, finitions de luxe. R+1. 6 Pces
+ salon, Gde cuisine aménagée, 2 SDB,
hammam, chauffage, garage, jardin. Cu-
rieux s’abstenir - Tél: 0552.88.59.33

Part. loue villa R+2. 277 m², 6 cham-
bres, 2 salons, 1 cuisine, 2 SDB, 1 ham-
mam, 1 garage, 1 cour et jardin, chauffa-
ge central et climatiseurs, quartier rési-
dentiel et calme (Protin) à Oran - A con-
tacter: 0770.911.063

Vends villa R+2, 150 m². Actée. Inoccu-
pée, achevée à 100%. Toutes commodi-
tés. 5 PC, 2 SDB, garage. Fellaoucène -
Tél: 0667.70.97.44 - de 9 h à 17 h

Vends ou loue Maison de Maître 255 m²
à Fleurus, Hassian Ettoual - ORAN. 5
Pces, puits, hangar. R+1 - Tél:
0798.60.60.61

A.V.: M.M. à Gambetta (Général Ferra-
dou) + F2 Rue Saint Pierre, Anik, 1er éta-
ge (260 U) + F3 Rue Mirauchaux 02 Faç.
(380 U) + villa à El Barki, R+2, 90 m² (900
U) - Tél: 0558.95.58.08 - 0551.53.51.85

A vendre une Maison à Belgaïd, 400 m²,
construite sur 150 m², 250 m² vide terrain
- Tél: 0771.45.22.97

A vendre villa coloniale 340 m² située à
El Malah (W.) Aïn Témouchent. 6 Ch. + 2
salons + grand garage, grand jardin - Tél:
0794.30.56.67

Vends villa R+1. 362 m², située à Gam-
betta, endroit commercial, 05 chambres
+ salon + 02 locaux + 2 salles de bain +
cuisine + jardin de 160 m² - Tél:
0661.56.68.49 - 0770.94.39.39

Vends 1 belle villa style colonial Bel Air
de 340 m² R+1 + Villa à Fora Boulevard
Millenium R+2 propre - 0661.27.69.36

A vendre Maison R+2 - 2 façades. 4 piè-
ces + 2 salons, Gde cuisine + SDB + WC
+ 2 locaux commerciaux en activité à Petit
Lac - Oran - Tél: 0776.80.19.10

V. / Bt. 500 m² R+3 4 F4 + 3 F3 + 2
locaux, jardin + puits Gambetta ou Ech.
C/Logt. Local, Villa, Terrain Oran et envi-
rons - A.E.T. - Alger + Cplt. A./ Hangar
4.000 / 5.000 m² Sénia, Bir El Djir, offre
prix fort - Ag. Imm. F/MER - 041.39.21.08
- 0661.20.32.99 - 16, Bd ALN - Oran

A vendre villa standing, nouvelle cons-
truction, R+2, double façades, toutes
commodités, à Bir El Djir (14 Coopérati-
ves) Oran - Tél: 0770.79.94.15

Loue pour Sté étrangère, villa F6, R+2,
Akid Lotfi, 2 cours, 2 terrasses, 2 SB +
hammam. Chauffage central, bâche
d’eau, garage 2 voitures, près Palais des
Congrès, façade boulevard - Contacter
0771.25.20.68

Loue M.M. avec local RDC. 1er: 3 P.C.
S.B. courette, véranda. 2ème étg.: Logt
avec SDB, courette. 2 Faç. sur Gde Ave.
commerciale. Très bien située. Convient
pour Sté, banque ou autre - à Gambetta -
Tél: 0774.21.91.17

Vends Maison de Maître à St.Eugène
450 m² en RDC + 1 avec grands locaux
au RDC et toutes commodités, chauffa-
ge central, grande bâche à eau... - Con-
tacter: 041.45.23.76 - 0773.51.92.72

Vds à ORAN (Plateau) près de la gare,
Maison de M. 237 m² Nvelle Const. R+1.
RC: local comm., 4 Pces, 2 Cuis., SDB,
B. à eau, cour, jardin. 1er: 4 Pces, 1 Cuis.,
SDB, salle à manger + terrasse avec pi-
liers - Tél: 0794.61.10.25 - 041.30.20.57

A vendre villa Cité Emir A.E.K. St. Hu-
bert. RC + 1. 5 P., 2 S. (416 m²), local
commercial - Tél: 0771.64.38.30

Ag. Immo «CANASTEL». Tél. 0770.286.071
/ 0771.170.776 - Vend plusieurs villas à Oran-
Est, St Hubert, les Palmiers, Maraval... etc.

Ag. Immo «CANASTEL». Tél. 0770.286.071
/ 0771.170.776 - Loue des belles villas à St
Hubert, Point du jour, Canastel, Bir El Djir...
etc. avec ou sans meuble

Vds ou échange superbe villa R+2 sup.
250 m² proximité de l’hôtel pédiatrique de
Canastel. RDC: cuisine américaine, SDB,
cour, 2 Gds locaux de 150 m². 1er étg.: 6
Pcs + sanitaire + SDB. 2ème étg.: 03 Pcs
+ séjour, hall et sanitaire + 2 terrasses -
Tél: 0771.50.92.42 / 0772.04.24.58

A vendre: Maison en ruine de 50 m² fa-
çade de 3 m. Actée + Permis de construi-
re de 02 étages, à Cuvelier - ORAN. Pas
de courtier - Tél: 0776.67.98.07

Ag. Immo «CANASTEL». Tél.
0770.286.071 / 0771.170.776 - Loue une
belle villa Rond-Point ENSEP à coté hô-
tel Président, bien placée, usage commer-
cial, habitation, libérale. R+2, garage,
puits, F4 1er étage, F4 2ème étage, bien
éclairée, libre de suite

Famille cherche jeune Femme de mé-
nage sachant cuisiner - Appeler le:
0797.23.96.24

URGENT: Recrute à Oran Médecin Gé-
néraliste libre de tout engagement - En-
voyer CV + Photo par Mail:
recrute.dr09@hotmail.fr

Urgent: Recrute Secrétaire de bureau et maî-
trise l’outil informatique ayant plus de 05 ans
d’expérience - Envoyer CV et lettre de moti-
vation au: 041.46.28.85

Sté recrute 01 Chauffeur Coursier de mé-
tier. Expérience 10 ans, dynamique, sérieux
et motivé, demeurant à ORAN - Veuillez nous
envoyer le CV + lettre de motivation au Fax n°
041.43.17.59

Sté recrute 01 Chef de production dépan-
nage, sérieux, ponctuel, organisé, avoir une
expérience de 3 ans et +, marié et non fu-
meur - Veuillez nous envoyer le CV + lettre de
motivation au Fax n° 041.43.17.59

Société recrute 01 Chef d’atelier, ingénieur
en électromécanique, électronique (hydrauli-
que et pneumatique), sérieux, dynamique, âgé
de plus de 45 ans. Salaire motivant et possi-
bilité de logement - Envoyer CV + lettre de
motivation au Fax n°: 041.27.31.64

Société recrute 01 Electricien, qualifié, sé-
rieux, expérimenté, pouvoir prendre des pe-
tits travaux (armoire, câblage, bâtiment... etc.).
Veuillez nous contacter au Tél N°:
0661.21.24.08

Centre de beauté cherche Coiffeuse sérieu-
se, qualifiée, coupe Brushing + coiffure soirée
pour une éventuelle proposition de travail -
Contacter le: 041.39.49.68 ou le
0699.72.50.14 jusqu’à 19 H 00

J. Homme expérimenté comme Chauffeur
Lourd et Léger, sérieux et qualifié, cherche
emploi dans une Sté privée, Nle ou étrangè-
re. Possède véhicule et fourgon 3.5 tonnes
récents dans le besoin - Tél: 0553.99.70.40

Urgent. Recrute Assistante de direction char-
gée de la comptabilité, maîtrise l’outil informa-
tique - Envoyer CV et lettre de motivation au:
041.46.28.85

Ag. Immo «CANASTEL». Tél. 0770.286.071
/ 0771.170.776 - Cherche Secrétaire jeune fille,
confiance, dynamique, obligatoire expérien-
ce dans le domaine (Agence immobilière)

PLANET SPORT. 13, Rue Emir AEK. Re-
crute Vendeuse présentable, dynamique, exi-
geant connaissance domaine sportif - Dos-
sier: C.V. - Copie C.I.N. - Photo - Tél/Fax:
041.29.26.51

Donne en location Bus TOYOTA. 30 pla-
ces. Année 2009. Pour toutes sociétés (Trans-
port de personnel) «Tous services. Quart -
Demi-Quart - Journée normale - Tél:
0771.79.76.69

A vendre bus marque KIA. 50 places, 25
Debout, 25 Assis. Très bon état. Année 2000,
avec agrément ligne urbaine (St Eugène 22
et 32) - Tél: 0550.72.61.00

Vend PASSAT TDI. 2001. MAT 31. TBE. Gris
souris. cuir. Téléphone. Frigo. Ttes options
sauf toit - Tél: 0779.82.76.00 - Visible garage
MERCEDES derrière RTA Oran

A vendre BOXER Frigorifique. Année 2002
- Tél: 0778.59.60.53 / 0772.22.26.93

A vendre Camion BERLEY GLF12 - Année
1975 - Tél: 0550.461.615

Echange ACCENT Nouvelle (2009). Toutes
options. Contre (ATOS - KIA - CHEVROLET)
- Tél: 0771.77.09.58

A vendre trois Camions marque HINO de
15 tonnes en très bon état - Tél: 0661.20.57.20

L.V.S. Location de voiture. Louez une voitu-
re à partir de 1.400 DA, 1jour/7 gratuit. LVS
une agence à votre écoute - Tél. Port:
0775.20.38.42 - Tél. Fixe: 041.29.78.59 -
Email: lvslocation@yahoo.fr

A vendre: Grue routière P.P.M. 20 T. Moteur
DEUTZ. Prix demandé 530 U - Tél:
0554.23.92.04

A vendre MERCEDES Classe E Avant-Gar-
de toutes options. Etat neuf. Année 2007. Cou-
leur grise avec toit panoramique sans délai
(SAFIA) + Assurance tout risque gratuite - Tél:
0770.30.76.15

A vendre JCB Tractopelle 4 CX. Année 1994.
Importé de France - Tél: 0553.72.40.84

A vendre Tracteur routier RENAULT Kerax
400. Année fin 2004. Remorque Frigorifique
marque TRAILLOR 13.40 m. Année 1996.
Remorque Plateau marque KAISER. Année
1989 - Très bons états - Tél: 0550.53.92.40

A vendre ou Echange Minibus ISUZU Ur-
bain. Année 2002. 27 B en bon état contre
voiture récente. Etude toute proposition - Tél:
0775.36.14.73 - 0771.64.56.94

Achète tout type de HONDA en panne ou
accidentée et Vends toute pièce détachée
pour HONDA City, CRV, Accord, EX, Ivetec,
Civic EXI, LX, LXI Concerto, EL, GL,... etc.
Possibilité livraison à domicile - 0771.12.03.19

A.V J.M.S. 205 Container très bon état - Tél:
0772.66.28.30

A.V. Camion SONACOME C260 double
pont. An. 88 - W. ORAN - Tél: 0775.98.56.58

Vds F3 (82 m²) Acté avec deux balcons +
garage. Libre de suite. Cité 12 Logts, 2ème
étage, Haï El-Mostakbel ES-SENIA (à côté des
Castors d’ES-SENIA). P.O.: 600 U - Tél:
0771.77.09.58

Vends belle villa de 220 m² (face Hôp.
Militaire - ORAN) R+1. Garage, hall, Gd
salon, cuisine, hammam, S. Bain + jar-
din. 1er: 4 chambres + hall + S. Bain -
Tél: 0771.76.21.73

MECHRIA - Médecin cherche location
Maison ou Logement RDC / 1er étage -
Tél: 0778.419.470
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PENSÉE
Le 15 Décembre 2007, deux
années déjà, nous a quittés pour
un monde meilleur notre cher et
regretté époux, père et frère

BOUCHIKHI Otmane
laissant un vide irremplaçable.
Rien n’a pu effacer nos peines. Ta
présence nous manque beaucoup
et tu resteras éternellement vivant
dans notre esprit. C’est la Volonté
du Tout-Puissant.  En ce triste
événement, les familles
BOUCHIKHI, SEMNAOUI
et BEKKARI demandent à tous
ceux qui l’ont connu d’avoir une
pieuse pensée à sa mémoire.
A Dieu nous appartenons, et à Lui
nous retournons.

Sa femme

PERTE DE CHÈQUE
N° 6550253 AC - Banque CPA - ORAN Port

au nom de la SARL SOURCE TRANSIT
Décline toute responsabilité quant à  son utilisation frauduleuse

REMERCIEMENTS
Les familles
BELKACEM-
MATALLAH,
BELKHEIR et
DIBOUNE
remercient tous
ceux et celles
(amis et voisins)
qui ont compati à
leur douleur suite au décès de leur
chère regrettée épouse, mère et
grand-mère

Mme BELKHEIR Née
BELKACEM-MATALLAH Kheira

décédée le 06-12-2009
Que Dieu accorde à la défunte Sa
Sainte Miséricorde et l’accueille en
Son Vaste Paradis.

PENSÉE
Cela fait déjà 10
ans aujourd’hui
que tu n’es plus
là, notre cher
papa et époux
MESSAOUD
RAMDANE
C’était un jour
semblable à celui-ci, un 15
Décembre 1999, sauf que c’était un
Mercredi. On nous a annoncé que tu
es parti, mais que tu n’allais plus
revenir. C’était une journée très
douloureuse pour nous et pour tous
ceux qui t’aimaient. Elle sera gravée
dans notre mémoire à jamais.
Tu étais un époux et un père
exemplaire. Repose en paix,
nous t’aimons tous et on ne
t’oubliera jamais.
Ta femme et tes enfants qui t’aiment

REMERCIEMENTS
Les familles
BESSAOUD,
HAMZA
REGUIG,
BOUKLI-
HACENE,
TALEB, KORSO,
parents et alliés,
présentent tous
leurs remerciements à ceux qui ont
partagé leur peine et exprimé leur
sympathie lors de la perte cruelle
de leur frère, fils et mari

Mr BESSAOUD MED REDA.
Décédé le 09/12/2009

à l’âge de 46 ans.
Que Dieu, Le Tout-Puissant,
l’accueille en Son Vaste Paradis.

CONDOLÉANCES
Suite au décès du père

de leur cousin

FERAHTIA MOUNIR

de Blida

la famille CHEMLAL

d’Oran lui présente leurs

sincères condoléances.

Que Dieu, Le Tout-Puissant,

 accorde au défunt Sa Sainte

Miséricorde et l’accueille

en Son Vaste Paradis.

Sarl SOMAFAM
R e c r u t e

02 Tourneurs qualifiés
âgés de 35 ans

02 Ouvriers qualifiés
âgés de 20 ans

01 Chaudronnier
qualifié

âgé de 35 ans

Tél: 041.340.265
 041.588.220

Fax: 041.587.725

A louer 02 hangars de 600 m² en dur
sur un terrain de 5.000 m² (industriel) si-
tué à CONSTANTINE. Toutes commodi-
tés - Tél: 0698.56.29.10

Vends local centre-ville d’ORAN 300 m²
+ local 10 m² Gambetta 2 façades - Tél:
0554.30.80.28

TLEMCEN: Loue local 76 m², T. Bien situé
au C/ville à l’angle de 2 Blvds, 2 Faç., 4 vitri-
nes, hauteur 4 m. Poss. longue durée
(Showroom, Admin...) - Tél: 0559.84.88.88

Vends ou loue local commercial 1.591 m²,
1.000 m² couvert 591 m² non couvert. Sana-
nès - ORAN. Curieux s’abstenir - Tél:
0662.18.82.10 - Prix après visite

Location de local 12 m², 01 façade, en face
jardin public. Adresse: 7, Ave des Martyrs -
ORAN. Contrat de 24 mois -  0550.01.09.11 /
0796.40.32.64

A louer Cafétéria (sans matériels) possédant
comptoir, eau, gaz, électricité, sanitaire, un
étage pour les familles. Conviendrait aussi
pour restaurant, pâtisserie, pizzeria...etc. - Té:
0773.70.13.20

Loue restaurant standing à Canastel - Oran
- en activité. Terrasse à l’entrée. Salon orien-
tal au RDC. 1er étage: Grande salle gothique.
2ème étage: Terrasse panoramique. Entière-
ment équipé. Modalités à discuter après visi-
te - Tél: 0779.82.76.00

A vendre local acté 17 m², hauteur 5.20
m. Possibilité de construire une charpen-
te. Conviendrait pour grossistes tissus,
vêtements, mercerie...etc., sur un Bd
commercial Oran-Centre. Libre de suite.
Curieux s’abstenir - Tél: 0773.43.91.73

A louer un hangar de 1.000 m² en charpen-
te métallique (gardé) et bien situé sur la Rou-
te nationale à En-Nedjma - ORAN - Tél:
0772.33.07.57

Location d’une Station de Service de
3.000 m² environ Ess. Gas-oil y compris
lavage, graissage et V.D.M complet + plus
parking située dans une grande Route
Nationale vers Oran et tous les itinérai-
res... etc. Prix après visite. Merci - Tél:
0770.82.84.41 / 0770.42.69.62

Cours d’anglais, espagnol, arabe, français -
en individuel ou en petit groupe - Atelier de
langues. 09 Bd, de la Soummam - ORAN-
Centre - Tél: 040.23.84.26 - Heures bureau

Vous entendez mal ? votre enfant entend
mal ? AUDIFEL vous offre un test d’audition
prothétique gratuit - Pour prendre rendez-vous
téléphonez au: 031.91.24.85 CONSTANTINE
/ 045.33.95.14 MOSTAGANEM

A vendre matériel d’une Crèche (table -
tableau - chaises - lits superposés + ac-
cessoires...) - Prix intéressant -
0772.55.03.61 / 0729.82.66.20

CATERING-MEHALBI recrute: Restau-
rateurs - Cuisiniers - Réceptionnistes - Pâ-
tissiers - Gouvernantes, diplômés ou dé-
sirant faire une formation rapide en vue
d’être recrutés - I.S.F.H.T. Fernandville,
face Hôpital en Pédiatrie, arrêt Bus Phar-
macie - Tél: 0792.23.14.89

GUELMA - Vends Ligne limonaderie en bon
état de marche: 2 Malaxeurs x 1.000 L - Pre-
mix 5.000 L - Rinceuse 60 becs - Remplis-
seuse 70 becs - Etiqueteuse - Souffleuse à 7
empreintes + 3 Moules - Tél: 0552.02.91.94

Cherche un Spécialiste dans la Maintenan-
ce des Fours de boulangerie en Brique pleine
- Nous contacter au: 0697.30.87.46

Possédant Matériel complet pour Cabinet
dentaire, cherche Chirurgien-Dentiste en chô-
mage pour ouverture d’un Cabinet en son nom
+ Vends Fauteuil dentaire T.B.E. marque ita-
lienne - Tél: 0771.74.63.22 - Oran

A vendre Fusil de chasse marque WIN-
CHESTER Modèle 1300 USA - N°
0553.17.40.00

A vendre Machine café Express marque
CONTI bon état - Tél: 0771.52.57.57

A vendre une Gréseuse GNC 40 LON-
GINOTTI en marche 5 têtes lignées (avec
tapis en caoutchouc) et deux Silos pour
ciment vrac 25 T et 35 T très bon état. A
Oran - Tél: 0772.33.07.57

Achat Fusil de chasse calibre 12 Diamètre
superposé - Tél: 0696.611.728

A.V.: Un Tour 3 m - 1 Perceuse + Presse -
Tél: 0773.51.96.54 - ORAN

Vends petite Boudineuse multi-usages
pour conditionnement et fabrication diver-
ses activités avec Coupeuse à air (pneu-
matique réglable) suivant produit désiré -
ESPAGNE - Tél: 0798.24.82.62

Pour cause: Boutique Prêt-à-Porter
Homme en liquidation totale, Costume,
Veste, Pantalon, Chaussures... Etudie
toutes propositions - Tél: 0771.63.78.88

A vendre 1 Friteuse industrielle frite et
poulet décortiquée 4 corbeilles à feu à gaz
pour cantine, restaur. université + garde-
chaud purée et spaghetti...etc. à gaz.
Matériel neuf. Cantine et restaurant uni-
versité. Prix nég. - Tél: 0662.32.80.12

A vendre Pondeuse à glaçons peu ser-
vi pour restaurant ou bar + Turbine 10 li-
tres à crème IBM + Présentoir à bac 5
MONDIAL et Armoire Boucherie 3 portes
inox. Prix nég. - Tél: 0662.32.80.12

Vends meubles + vaisselle + électroména-
gers, lecteur DVD, Décoder + télévision. Le
tout est importé de l’Europe. Curieux s’abste-
nir - Mobile: 0551.546.942

Algérie Toner recycle vos Cartouches et
Toners Laser. Nos produits sont garantie
100%. Satisfait ou satisfait ! Ne jetez plus
vos cartouches et toners. Nous les rache-
tons à bon prix - Info: 041.28.28.10 -
28.22.22 - 53.23.99

BELUX recherche pour les besoins de son
personnel, Transporteurs axe ORAN - BE-
THIOUA et MOSTAGANEM  - BETHIOUA -
Se présenter à l’Usine BELUX de Bethioua
axe Autoroute ORAN - MOSTAGANEM ou
contacter Mr ABDELKADER. Tél:
040.22.37.64 et 0770.89.50.06

Vds terrains (Bon prix): 270 m², 260 m² côté
jardin Canastel + 4 lots: 250 m², 230 m², 200
m² et 300 m² Bir El Djir + 300 m² avec 3 Faç.
en face jardin Canastel Conv. pour 2 villas +
2.500 m² Bd Fernandville avec belle façade -
Tél: 0770.66.62.29

Vends terrain de 5.000 m² clôturé, acté, en
parallèle Boulevard Tlélat Aghbal - côté les
usines - Tél: 0661.27.69.36

Vends 18.000 m² vue sur mer Coralès (Cor-
niche oranaise) façade sur la grande route,
acté avec livret foncier - Tél: 0770.66.62.29

V./ Terrains industriels 2 à 40 Ha autoroute
Tlélat 1.000 DA/m² et +  ZI Senia 5.000 DA/
m² et + ZI Hassi Ameur 4.000 DA/m² et + - Ag.
Imm. F/MER - 041.39.21.08 - 0661.20.32.99
- 16, Bd ALN - Oran

V./ ou Partenariat terrains à bâtir 5.000
et 11.000 m² 2 F., 3ème Périph. V./ Ter-
rains urbanisables 500 à 100.000 m² Oran
et environs, prix 3.000 DA/m² et + - Ag.
Imm. F/MER - 041.39.21.08 -
0661.20.32.99 - 16, Bd ALN - Oran

V./ Terrains industriels 1 à 50 Ha auto-
route et Zones Senia, Chteïbo,  Bab Ali
Alger, Sig, Bethioua, prix 2.000 DA/m² et
+ - Ag. Imm. F/MER - 041.39.21.08 -
0661.20.32.99 - 16, Bd ALN - Oran

Vends terrains 3.000 m² 4 façades + 2.600
m² 4 façades + 600 m² 4 façades autoroute
Mostaganem - Oran à 15 km d’Oran - Tél:
0771.43.36.88 - A/P de Midi

Vends terrains zone d’activité, 10.000 m² à
1.200 DA/m² à 50 mètres de l’autoroute Oran
- Mostaganem et à 15 km d’Oran - Tél:
0771.43.36.88 - A/P de Midi

Vends lot de terrain, Acté, de 145 m², une
seule façade, situé à Es-Senia Cité Sid El Khiar
- Tél: 0559.03.07.46

Achète plusieurs lots de terrains pour habi-
tation / industrie / agriculture. Wilaya Oran.
Agences / Courtiers s’abstenir. Merci - Tél:
0555.11.36.82

Ag. Immo «CANASTEL». Tél.
0770.286.071 / 0771.170.776 - Vend plu-
sieurs lots: Oran-Est 150 m² à 10.000 m²
+ 4 Ha Kristel + 5 Ha Boufatis

Loue local de 100 m² avec 2 bureaux et sa-
nitaire à Point du Jour - ORAN - Tél:
0770.35.36.29

Vends local à la Zone Industrielle Nedjma
de 2.000 m² environ, 3 bureaux. Intermédiai-
re s’abstenir - Tél: 0790.41.96.54

Vds Boulangerie complète: Four Polin, Divi-
seuse, Façonneuse Technopast, Pétrin Es-
match (100 Kg), 06 Chariots et 108 Plaques
en Aluminium - Tél: 0664.68.50.29

V./ ou Loue Station contrôle technique
en activité à Oran - V. villa 1.000 m² Allée
des Villas AET ou Ech. c/Terrain, Logt,
Local ou M. Maître Oran + Cplt - Ag. Imm.
F/MER. 041.39.21.08 - 0661.20.32.99  /
16, Bd ALN - ORAN

V./ Briqueterie nouvelle const. - V./Loue
Carrière d’agrégats environs d’Oran - V./
Clinique en activité - V./ Fromagerie avec
habitation 2 F5 bon rendement - Ag. Imm.
F/MER. 041.39.21.08 - 0661.20.32.99  /
16, Bd ALN - ORAN

V./ Locaux 20 à 1.000 m² Bd Mascara,
Bd Maâta, Rue Khemisti, Bd B. M’hidi,
Front de Mer, St-Eugène, Bd Fernandville,
Bd Seddikia, Bd Soummam - Ag. Imm. F/
MER. 041.39.21.08 - 0661.20.32.99  / 16,
Bd ALN - ORAN

A louer pour Société étrangère un dé-
pôt neuf de 1.400 m² à la Zone d’EL KER-
MA à 3 mn de l’aéroport d’ES-SENIA dont
700 m² couvert + des bureaux + 1 appar-
tement F3 + parc + puits et toutes com-
modités - Tél: 0772.35.71.47

Loue un dépôt de 600 m² à Fernandville,
route de Canastel - ORAN - Tél: 0776.01.25.45

A louer local d’une superficie de 530 m² bien
situé aux abords de la route nationale de Bir
El Djir à 3 km d’Oran, bureau, Climat., sanitai-
res spacieux, eau et Electr. disponibles. Con-
vient pour toute activité - Tél: 0662.21.14.86

Vds ou loue local FDC double façade + cave.
Convient tout type de commerce. Bien situé
Bd Stalingrad (Sidi Houari). Curieux s’abste-
nir - 0773.25.71.85 - 0552.99.37.91

Location ou vente local 3.000 m² dont 1.800
m² bâtis. Bir-El-Djir proximité Millenium - Tél:
0559.15.32.04

Loue Showroom R+2. 180 m² x 3 - 30
m de façade. Gd Stand. Ttes Cdtés. Bien
situé sur Gde Route Principale Z.I. ES-
SENIA + F2. Conv. toute Activité commer-
ciale, Produit Pharm., Bureau Société +
Gd parking et autres - Tél: 0771.32.50.18

A vendre local avec bureaux, superficie 540
m². Acté. Construit en charpente métallique
récente. Conviendrait pour dépôt ou usine,
situé à l’Hippodrome - Oran - 0661.46.34.58

Local à louer sup. 160 m² + soupente 80 m²
hauteur 4 m 55 + salle de bain. Convient à
une Superette, Grossistes... etc. Situé dans
un grand Boulevard près Millenium + un grand
Parc en face avec deux portails - Tél:
0770.74.39.05

A louer local commercial 20, Bd Docteur
Benzerdjeb - Karguentah ORAN - Tél:
041.39.17.60

Vends local 12 m² + location local 24 m²,
1500 Logts USTO Bloc 510 - ORAN - Mobile:
0773.89.04.08

Loue local de 30 m² avec sanitaire. Con-
vient pour Bureau, Cybercafé ou K.M.S. A
Point du Jour - ORAN - Tél: 0770.35.36.29

A vendre ou à louer dépôt couvert 500 m²,
1er étage 120 m² plus terrasse. Z.I. Es-Sénia
ORAN - Tél: 0771.19.50.89

Vends ou loue Restaurant 150 m² Catégo-
rie 3 - Bd Front de Mer, centre-ville d’Oran.
Prix après visite - Tél: 0699.30.16.56

Loue local commercial. Bien situé centre-
ville Mascara, superficie 350 m² - Tél:
0776.65.77.69 - Curieux s’abstenir

Vends local 2 façades aux Castors Bd
Mosquée Maghrawa côté pièces déta-
chées Zaetoute, 60 m², neuf. Conv pour
activité produit informatique ou P/déta-
chée... etc. - Tél: 0661.27.69.36

V. / Loue Hangars 3.000 m² + Parcs 5
et 10 Ha 3ème et 4ème Périph. V./ Parc
6.000 m² Bd Sénia. A. / Hangar 4.000 m²
et + Z.I. Sénia, offre prix fort - Ag. Imm. F/
MER - 041.39.21.08 - 0661.20.32.99 - 16,
Bd ALN - Oran

V. / Loue Hangars et Parcs 1.000 à
40.000 m² Z.I. Tlélat, Chteïbo, Sénia, Ar-
bal, Béthioua, Sig, Mostaganem et Gha-
zaouet - Ag. Imm. F/MER - 041.39.21.08
- 0661.20.32.99 - 16, Bd ALN - Oran

Loue local de 45 m² avec sanitaire sur
grand boulevard. Adr.: 22, Avenue
Benyoucef Kaddour - Oran - Tél:
0772.20.06.20 - 0770.99.67.77

Vends: Local centre-ville d’Oran superficie
32 m², toute commodité, eau, gaz, force mo-
trice + sanitaire. Prix après visite - Tél:
0771.30.68.83 - Intermédiaire s’abstenir

A louer local sur deux niveaux, 120 m² par
étage, sur grand boulevard centre-ville Oran.
Conviendrait pour Siège ou autre -
Towerssun@hotmail.Fr

Société Privée met en location une Pel-
le excavatrice sur chenilles (36 T). Neu-
ve (Sept. 2009). Marque: HYUNDAI
R360LC - Tél: 0559.86.26.90

A.V. ou échange contre Camion tracteur,
Four rotatif, 1 Pétrin, 2 Façonneuses, 2
Diviseuses, 1 Balance, 6 Chariots avec
plaques, 2 Refroidisseurs BANIREKORE
100 L - Tél: 0778.15.93.37

MAMATRACK: Entreprise spécialisée dans
travaux routiers, forage et puits électrique, agri-
cole et à domicile, montage de tout type de
pompes, agricole et domestique, travaux de
canalisation et barrages - Tél: 0552.12.53.99

L’école spécialisé en hôtellerie et tourisme -
PRO.HOTEL - Lance la 7ème session en
Cuisine - Pâtisserie - Pizza - Gâteau Orient. -
Inscrip. imméd. Cité Bon Accueil - Carteaux -
ORAN - Tél: 041.42.34.46 - 041.42.21.39

A vendre: Machines neuves semi-auto-
matiques de Soufflage de bouteille de
PET avec Moules. Installation et mise en
marche assurées. Formation de person-
nel exploitant. Tél: 0669.52.36.00

Assistante juridique, 12 ans Exp., bilingue,
maîtrise de l’expertise judiciaire technique et
de traduction des documents juridiques, cher-
che Sous-Traitance avec Bureau d’études fon-
cier et Bureau de traduction - 0667.36.36.82

I.S.F.H.T. Nouvelle inscriptions: Cuisine, Pâ-
tisserie, Gât. oriental et trad., Restauration, Ré-
ception (Guide tourist. et Opérateurs d’agen-
ces de voyages) Fernandville (face Hôpital de
Pédiatrie - Arrêt Bus «Pharmacie» - Tél:
0792.23.14.89 et 0669.45.78.97

Vente: machine sous vide à cloche (multi-
vac) bâti en inox réinjection azote automati-
que - operculeuse (mise sous vide des bar-
quettes réinjections azote automatiques) - Tél:
0661.60.30.61

A vendre une Chaîne de gaufrette complè-
te, marque HAAS 24 plaques - Tél:
0792.04.88.94

A.V. Compress. Air à Vis, lubrifié, industriel.
1°) COMPAIR L11 avec sécheur frigorif/ac-
cessoire. Débit d’air 1.82 m3/min. Press. 7,5
bars - 2°) SULLAIR. Débit d’air 2,45 m3/min.
Press. 7,5 Bars - Tél: 0661.13.04.21

A vendre Refroidisseur d’eau de marque
française «PIOUAN» double compresseur
puissance 30 KW. Très bon état. Importé de
France - Tél: 0661.13.04.21

Vends Bateau Sardinier 18 m. CON. Bou-
haroun en activité + Filet 4000 mailles - Tél:
0773.71.48.71 - 0798.45.32.30

UniBeauté Ecole de Formation profession-
nelle lance perfectionnement avec des exerts
dans la coiffure et métiers associés en: Cou-
pe visagiste, Technicien de couleurs, Haute
Coiffure et Maquillage professionnel - Con-
tactez Tél: 041.53.32.23 - Fax: 041.53.34.67
/Site: www.UniBeaute.net

Avis aux Collecteurs d’huiles usagées mo-
teurs: Chimco vous propose des unités de
régénération - Contact: 0770.36.18.75 - Web
http://chimco.vitaminedz.

A vendre Pompe à Béton ENMTP MI 25.
Année 2006 - Tél: 0551.16.71.69 -
0697.37.63.22

A.V. Bateau pêche Sardinier AHCENE 14
mèt. 80. Mot. VM. 240. CH 8. Cyl. en Acti.
Bien équi. Filet 2 M - 4 Mil. Groupe 5 KVA.
Sonde. VHF. Prix off. 680 U - Tél:
0550.22.75.34 ORAN

Pour collectivités hygiène et prévention
proposons Distributeur de savon liquide
et Sèche-mains électronique à des prix
promotionnels très intéressants. Origine
Europe - T: 041.34.81.75 - Fax:
041.32.19.76 - M: 0770.60.58.57

Liquidation à prix très intéressant: Chemi-
ses Homme 100/100 Coton marque ZARA,
Costumes et Imperméable Femme - Mobile:
0552.96.17.83 - ORAN

Vends Zodiac MK2 FUTURA Sport 4 m
20 + Moteur 30 CV YAMAHA neuf + Re-
morque. Plancher Aluminium état neuf +
Accessoires. Réservoir étanche, Chaise,
Rames, Rôle en cours de validité à Oran
- Contact: 0550.960.611

Vends Machine Chiche-Kebab - Tél:
0554.59.34.73

A vendre Matériel complet de fabrication Pâte
pressée type GOUDA: Cuve de maturation,
caillage avec brassoir et tranche caillé 2500
L. Bac pré-pressage, Bac de moulage, la Pres-
se pneumatique, 200 moules - 0779.30.11.17

A vendre Conditionneuse BENHIL 8304 pour
beurre 10 gr, 25 gr et cube bouillon tye Jumbo
- Tél: 0779.30.11.17

Pour raison changement activité: Vds
Matériel complet de Cafétéria (Machine
CONTI, Frigo-comptoir, Frigos Coca et
Pepsi, tables et chaises intérieur et exté-
rieur, vitrine gâteaux, réchaud gaz et di-
vers cageots limonade et accessoires).
Prix très intéressant - Tél: 0770.87.86.01

Spécial Vacances d’Hiver. Du 26 au 31 Dé-
cembre 2009. Révision Gle du 1er Trim (pour
tous niveaux, toutes matières) et Prépa. du
2ème Trim, ainsi qu’aux examens (5ème,
BEM, BAC). Assistance Plus: 32, Rue Alexan-
dre Nobel «Gambetta» - Tél: 041.53.30.27

Vends lot de terrain 250 m² à Misserghine
(Diar El Rahma) - Tél: 0771.24.87.20

Vends lot terrain 8.477 m² Acté, sur l’auto-
route Aïn Témouchent pour relais 5.000 DA/
m² + lot terrain 293 m² la Poste Canastel +
200 m² la Poste - AG. TAFSOUT. Dar Baïda -
Tél: 041.46.14.86 / 0770.12.06.01

TLEMCEN: Vds terrain 250 m² cité résiden-
tielle très calme pour habitation avec Liv. Fonc.
Centre-ville (Kalaâ inférieure). Interm. s’abst.
- Tél: 0559.84.88.88

Vends lot de terrain Acté avec Permis
de construire 200 m² à 800 m² de la pla-
ge, cité touristique (Jenna) eau, électrici-
té viabilisé, route faite bon voisinage 1er
plage à Bouzedjar ou échange contre ap-
partement - Tél: 0770.31.73.57

Vends lot terrain 1.300 m² 3 façades,
Zone industrielle HENNAYA - TLEMCEN
- Tél: 0553.76.90.71

Vends lots de terrain en plein centre-
ville wilaya MEDEA. Sup. 4 Hectares 800
urbanisable - Contactez: 0550.59.18.18

A vendre lot de terrain El Barki 3.600
m² + terrain Gambetta 4.700 m². Hippo-
drome 550 m² + villa R+1 Yaghmoracen
+ Hôtel 48 chambres C.-Ville. A louer F4
meublé Wilaya - AG. BENI CHOUGRA-
NE - Tél: 0777.67.37.72 / 041.40.86.38

Particulier cherche terrain acté à ORAN-Vil-
le avec toutes commodités - Contacter le
0773.05.17.92

A vendre terrain 230 m² - 11,50 façade - Acté
avec plan à Bridia près de l’autoroute - BOUT-
LELIS - Tél: 0552.84.97.33

A vendre un terrain agricole privé et Acté de
2 Ha à 4 Ha environ situé dans la commune
de Sidi Chami (ORAN), façade près de la R.N.
et 4 Km environ d’Oran. Prix après visite. Merci
- Tél: 0771.69.31.12 / 0770.82.84.41

Vends au plus offrant parcelle de terre
9 Hect. avec accès direct sur la R.N. N°13
Sidi Hamadouche / Oran / S.B.A. Con-
viendrait pour Station d’essence avec tou-
tes commodités ou Auberge - Contacter
Mme Hadji - 0770.21.12.01 ou
0660.32.84.40 de 10 h à 20 h

V./ 3.000 et 6.000 m² Z. Sidi Chahmi avec
entourage ou Ech. c/Local, Villa ou Logt + Cplt
Oran - V./ Villa 400 m² + piscine P/Jour ou
Ech. c/Terrain 900 m² et + - Tél: 0661.74.62.17

V./ Parking 2.000 m² avec villa R+2 en acti-
vité Oran ou Ech. c/belle Villa - V./ Villas 200 à
1.000 m² dans tous quartiers résidentiels Oran
- Ag. Imm. F/MER. 16, Bd ALN - ORAN -
041.39.21.08 - 0661.20.32.99

TLEMCEN: Vends lot de terrain 2 façades
320 m², à Bouhanak - Tél: 0661.22.22.10

A vendre de terrain 260 m² N° 31, à
CHABAT EL-LAHM - Daïra
EL-MALAH - W. AÏN TEMOUCHENT -
Tél: 0662.064.322

AÏN TEMOUCHENT - Vends ou échan-
ge un lot de terrain 220 m². Acté. 2 faça-
des, situé au 320 Cité Résidentielle - con-
tre un appartement à ORAN - Tél:
0771.03.80.85 - 0771.14.83.69

A vendre lot de terrain superficie 230 m².
Double façade. Acté. Situé à Miramar, cen-
tre-ville ORAN - 0661.46.34.58

Vends locaux + terrain en lot unique 1.100
m² ou en partie soit 230 m², terrain clôturé,
205 m² charpente métal. 385 m² hangar + ter-
rain + puits FM, 2F, 280 m² local en dur +
terrain 2 F - Tél: 0778.36.77.79 - A.Turck

Vente de terrains: 200 m² Cité Djamel.
234 m² Rocher. 148 m² Bir El Djir. 220 m²
Millenium. 142 m² Bridia + 230 m², 240
m² Bir El Djir + 144 m², 263 m² + 240 m² +
220 m² Canastel. 650 m² Cap Falcon. 180
Chahid Yermoracen - RIAD -
0550.35.29.23 - 0772.87.88.31

Vends terrain zone industrielle GHEBAL
KARMA 2.500 m² (1.000 m²) charpente - Tél:
0661.20.15.68

A vendre terrains agricoles 3 Hect. + 3,5 Hect.
Actés, à Gdyel - Tél: 0795.44.58.91

A vendre terrain sur assiette de 2200 m²,
composé d’1 dépôt 1.800 m² en charpente
métallique, situé à Z.I. d’Es-Senia côté Scan-
ner Hammouda - Tél: 0770.87.44.51

V. Terrain à Z.I. Ibn Badis CONSTANTINE
5.800 m² clôturé, sur Route Nationale (2 Han-
gars 2.000 m² + Bloc administratif 150 m² +
Poste de transformation 430 KVA) + Acté +
Certificat de Conformité - Tél: 031.95.52.62 -
0770.49.49.02

Vends terrain industriel 11 Hect., situé à l’en-
trée de Sig sur Boulevard (Zone Industrielle) -
Tél: 0661.27.69.36

Vds terrains 3.000 m² + 8.500 m² Z.I. en
parallèle Bd Phoenix + 10.000 m² Boulevard
Douar Belgaïd + 20.000 m² Zone Labiode
(Chteïbo) sur la route - Tél: 0770.66.62.29

Vends terrain de 5.000 m² Boulevard Zone
Industrielle Hassi Ameur clôturé + acté + 5.000
m² dans la Zone Hassi Ameur clôturé et acté
+ 17.000 Zone Industrielle Es-Sénia clôturé +
acte - 0770.66.62.29

Mostaganem: Achat lot de terrain entre
200 et 300 m². Pas d’intermédiaire S.V.P. -
Contactez le 0771.98.43.33

A louer local 150 m², 4 m de hauteur, 2 grands
portails, sanitaire, carrelage. Cité Mostakbal
2, Haï El Amir, Bir El Djir, à côté de Pépinière
(Millenium) - Tél: 0550.02.38.00

Vends ou loue Salon de coiffure Dames +
Esthétique équipée. Etat neuf. Situé à Saint
Eugène (face Escalonne) - Tél: 0778.22.53.35

02 Magasins et un studio à vendre à Chou-
pot - Tél: 0771.03.38.73

Loue local avec vitrine. Quart. commercial
dans immeuble privé. Conviend. tout commer-
ce. Libre à/c du 2/01/2010. Actuel. KMS en
activité. Contrat notarié. Oran-Centre. 17 Rue
BERRAHAL Mohamed angle Rue Béranger.
St-Pierre - Tél: 0663.85.19.99 - Fixe:
041.40.31.87

A vendre ou à louer local commercial 750
m². Contient hangar 250 m² + 3 pièces, espa-
ce vide 400 m² à Benfriha centre-ville W.
d’Oran - Tél: 0557.41.26.31
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ENTREPRISE DES GRANDS TRAVAUX
DE L’OUEST

E.P.E. / S.P.A. au Capital Social de 388.900.000,00 DA
Siège Social: ROUTE DE OUED TLELAT - GARE D’ARBAL - ORAN
Tél: 041/43.65.17 - 0661.24.65.93  FAX: 041/43.64.20 - 041/41.73.84

Email: EGTO@hotmail.fr   BP N° 9005 El-Makari Oran

CONDOLEANCES
Le Président-Directeur Général et l’ensemble du personnel de

l’Entreprise des Grands Travaux de l’Ouest (E.G.T.O.) Oran, pré-

sentent leurs sincères condoléances à Monsieur BOUAMRANI

Abdallah, ex-Directeur Général de l’E.C.O., suite au décès de

son fils, et l’assurent ainsi que sa famille de toute leur sympa-

thie en ces douloureuses circonstances.

DÉCÈS
Les collègues de la promotion 1984

d’ingénieurs de Boumerdès, profondément

attristés par la mort de leur ami et frère:

BADAOUI Mohamed

présentent à toute sa famille leurs sincères

condoléances. Le rapatriement du corps

aura lieu  le Mercredi 16/12/2009.

Domicile mortuaire: Village Bir-El-Djir au dos de la Daïra.

Enterrement: Jeudi 17/12/2009.

Nous demandons à tous ceux qui l’ont connu d’avoir

une pieuse pensée en sa mémoire.

Importante Société de Montage
Mécanique,

R e c r u t e  :
 1 - Structural supervisor
 2 - Civil supervisor
 3 - Piping supervisor
 4 - Mechanical supervisor
 5 - Electrical supervisor
 6 - Welding supervisor
 7 - Stringing & bending supervisor
 8 - Lowering supervisor
 9 - Crossing & tie-in supervisor
10 - Hydrotest supervisor
11 - Instrumentation supervisor
12 - HVAC supervisor
13 - Commisionning and Start up supervisor

Conditions requises :
- Diplôme ingénieur
- Expérience minimum 10 ans et plus
- Déplacement à travers le territoire national

Envoyer CV + Photo avec Lettre de
motivation par Mail:

kcdrhrecrutement144@gmail.com

Importante Société de Montage
Mécanique,

R e c r u t e :

MECANICIENS INDUSTRIELS
- Diplôme Technicien

- Expérience minimum 05 ans et plus
- Déplacement à travers le territoire

national
Envoyer CV + Photo avec Lettre de

motivation par Mail:
kcdrhrecrutement@gmail.com

VENDS
5 magasins bien situés

place Aïn El-Turck en face
la daïra, 2 façades,

sup 432 m² + 1 F3 arrière-
boutique + 2 locaux
Tél: 041.39.69.86

CONDOLÉANCES
Le Président-Directeur Général, les membres du Conseil

d’Administration, les Cadres et les travailleurs de l’Entreprise

Portuaire de Skikda, très touchés par le décès du frère de

Monsieur BENHAMMADI Amar, Administrateur au sein de

l’Entreprise Portuaire de Skikda, présentent à ce dernier ainsi

qu’à sa famille leurs sincères condoléances et les assurent en

cette douloureuse circonstance de leur profonde sympathie.

Que Dieu, Le Tout-Puissant, puisse accorder au défunt Sa

Sainte Miséricorde et l’accueillir en Son Vaste Paradis.

ATLAS CHIMIE Spa (Ex-CGM Maghnia)

Informe sa clientèle de la disponibilité de savon de ménage glycériné
en morceaux de 250 gr et 300 gr

ET BIENTOT
Du savon de ménage en paillettes spécial machine à laver.

Le meilleur accueil vous sera réservé

Cherchons distributeurs dans toutes
les Wilayas

Les personnes intéressées sont invitées à prendre attache avec notre service
commercial

ATLAS CHIMIE Route de Tlemcen BP 280 Maghnia
Tél: 043 31 44 45 - 0550 57 19 44

Email: cgm@groupekherbouche.com

CONDOLÉANCES
Le Bâtonnier, les Membres du Conseil de l’Ordre et l’ensemble des Avocats  du
Barreau d’Oran, attristés par le décès de leur confrère, Maître ADDI Hamida,

présentent à la famille du défunt, leurs sincères condoléances et l’assurent
de leur profonde sympathie.

SOCIETE DE GESTION DES PARTICIPATIONS «TOURISME ET HOTELLERIE»
- SGP GESTOUR -

S.p.a. au Capital Social de 100.000.000 de dinars

CONDOLÉANCES
Le Président, le Membre du Directoire,  le Secrétaire Général ainsi que l’ensemble du
Personnel de la Société de Gestion des Participations Tourisme et Hôtellerie «SGP
GESTOUR», très affectés par le décès de la mère de Monsieur AOUADI MOHAMED
SALAH, Directeur Général au Ministère de l’Industrie et de la Promotion des Investisse-
ments, présentent à ce dernier ainsi qu’à toute sa famille leurs condoléances les plus
attristées et l’assurent de leur profonde sympathie.    Que Le Tout-Puissant accueille la
défunte en Son Vaste Paradis et lui accorde Sa Miséricorde.

ANEP N° 789650   -  15/12/2009
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Pour réduire sa facture d’élec-
tricité et rejeter moins de gaz

carbonique, un agriculteur de Ter-
neuzen qui cultive des millions
d’aubergines sous serre dans le
sud des Pays-Bas, récupère la
chaleur résiduelle et le CO2
d’une usine voisine. «Nos pro-
duits sont extrêmement dura-
bles», souligne Jan van Duijn,
40 ans, en se promenant dans
sa serre, une structure de verre
et de métal couvrant cinq hecta-
res où des milliers de plants
d’aubergine poussent sur un lit de
laine de roche, été comme hiver,
sans jamais toucher la terre.
   La température y est maintenue
toute l’année à 20 degrés grâce à
des tuyaux d’eau chaude qui cir-
culent entre les rangs de plants.
Cette eau à 90 degrés provient de
l’usine d’ammoniac Yara, à cinq
kilomètres de là, d’où elle est
amenée par des tuyaux sous-ter-
rains après son passage dans le
circuit de refroidissement.
   L’eau repart ensuite, refroidie,
vers l’usine. De la même maniè-
re, du CO2 libéré lors de la fabri-
cation d’ammoniac est injecté
dans la serre pour stimuler la
pousse. «C’est le principe de base
de la photosynthèse, explique
l’horticulteur. Les plantes le trans-
forment en protéines en le com-
binant avec de l’eau et de la lu-
mière». La concentration de gaz
carbonique y est trois fois plus éle-
vée qu’à l’air libre, ce qui permet
un rendement de deux à trois fois
plus élevé, selon M. van Duijn,

L’opérateur télécom nordique
 TeliaSonera a annoncé le

lancement lundi à Stockholm et
à Oslo du premier réseau de té-
léphonie mobile 4G/LTE du
monde permettant des vitesses
de transmission dix fois plus ra-
pides que les réseaux 3G turbo
existants sur le marché.
   «TeliaSonera est aujourd’hui
le premier opérateur du monde
à lancer commercialement des
services 4G pour ses clients à
Stockholm et à Oslo «annonce
un communiqué de TeliaSone-
ra, groupe né de la fusion du
suédois Telia et du finlandais
Sonera. «L’usage du téléphone
mobile à haut-débit dans les
pays nordiques explose et les

Un iceberg géant, localisé au
large de l’Australie et qui a

nécessité de déclencher une aler-
te à la navigation, se fragmente
en centaines de morceaux à me-
sure qu’il dérive vers le nord, a
indiqué lundi un scientifique aus-
tralien. L’iceberg baptisé B17B,
alors d’une superficie de 140
km2, avait été localisé le 9 décem-
bre, dérivant à 1.700 km au sud-
ouest de l’Australie. Il a depuis
lors diminué de taille, mesurant
cependant encore 115 km2, soit
deux fois la superficie du quar-
tier de Manhattan, à New York.
«De nombreux petits morceaux de
glace se détachent de B17B, me-
surant jusqu’à 7 km de longueur
et sont répartis sur plus d’un mil-
lier de kilomètres»’, a indiqué
le glaciologue australien, Neal
Young. Selon M. Young, l’iceberg
devrait se disloquer mais il est en-
core impossible de prédire quand.

qui produit 2.500 tonnes d’auber-
gines par an. Les Pays-Bas, pre-
mier exportateur de produits hor-
ticoles cultivés sous verre en Eu-
rope, comptent 10.000 hectares
de serres où poussent fleurs, plan-
tes, légumes et fruits. Selon l’or-
ganisation horticole LTO Glas-
kracht, les serres ont rejeté 5,2
mégatonnes de CO2 en 2008,
soit 63% des émissions du sec-
teur agricole. A lui seul, leur ré-
chauffement absorbe 8% à 10%
de la consommation néerlandai-
se de gaz naturel.
    Dans la serre de M. van Duijn,
qui emploie dix personnes en hi-
ver et trente en été, la températu-
re est constamment suivie, et ajus-
table, par ordinateur. Si l’usage
de CO2 dans les serres est très
répandu aux Pays-Bas, il est rare
qu’il soit récupéré directement à
la sortie d’une usine. «C’est aussi
la première fois que la chaleur ré-
siduelle est réutilisée à grande
échelle pour une initiative privée,
commerciale», souligne le direc-
teur commercial du fournisseur
de l’eau chaude et du gaz car-
bonique WarmCO2, Jacob Lim-
beek. Selon lui, le système per-
met une réduction de la con-
sommation d’énergies fossiles
de 90% par rapport à une serre
traditionnelle, chauffée au ma-
zout ou au gaz naturel. «On est
un peu des pionniers», sourit
Jan van Duijn, tout en recon-
naissant que «ce sont avant tout
des considérations de coûts» qui
l’ont amené à ce projet.

Cultivées sous serre grâce
à la chaleur et au CO2 d’une usine
Des aubergines pas
comme les autres

   Le monstre de glace, qui s’est
détaché de l’Antarctique il y a une
dizaine d’années avant de déri-
ver vers le nord-est, est surveillé
par satellite.  «Cela peut prendre
deux semaines ou plusieurs
autres semaines, mais l’essentiel
pour le moment est que sa taille
diminue», a indiqué le glaciolo-
gue. «Sa base est dans de l’eau
relativement chaude, entre 6 et 8
degrés Celsius. Pour nous c’est
très froid, mais pour un iceberg
c’est plutôt chaud», a-t-il ajouté.
«L’iceberg se réduit donc à partir
de sa basse immergée, c’est
pourquoi il va finir par se dislo-
quer», a ajouté M. Young. Les
autorités australiennes ont lan-
cé la semaine dernière une aler-
te à la navigation en raison de
la taille de cet iceberg. Selon le
glaciologue australien, un tel
iceberg n’avait pas été vu dans
la région depuis le 19e siècle.

Australie
Un iceberg géant

se fragmente
en centaines de morceaux

usagers ont besoin de vitesses
plus rapides et de plus de capa-
cité», déclare le président et di-
recteur des services mobiles du
groupe, Kenneth Karlberg, cité
par le communiqué. Le réseau
4G/LTE offrira de nouvelles pos-
sibilités comme de la diffusion
vidéo à grande vitesse sur le
web, des paris et des conféren-
ces en ligne à grande échelle,
ajoute le communiqué. «Les
deux pionniers du réseau 4G se-
ront les centre-ville de Stoc-
kholm et d’Oslo», selon TeliaSo-
nera qui précise que la techno-
logie mobile 4G est la plus rapi-
de du marché «avec des vites-
ses pouvant être dix fois supé-
rieures à l’actuelle 3G turbo».

Téléphonie: première
mondiale pour le réseau 4G

Il obtient 10 milliards de dollars

Dubaï sauvé par Abou Dhabi

Par Acil Tabbara de l’AFP

L’émirat de Dubaï, en difficulté fi-
nancière, a été sauvé in extre-
 mis lundi par son riche voisin

pétrolier Abou Dhabi qui lui a octroyé
une aide de 10 milliards de dollars
dont une partie va payer la dette du
géant immobilier Nakheel. L’annon-
ce de l’octroi de cette aide est inter-
venue le jour même de l’arrivée à
maturité des obligations islamiques de
Nakheel, alors que les milieux finan-
ciers craignaient un défaut de paie-
ment. Les Bourses de Dubaï et
d’Abou Dhabi ont positivement réa-
gi, fermant en hausse de 10% et 7%
après cette annonce.
  Abou Dhabi est la capitale et le
membre le plus riche de la fédération
des Emirats arabes unis, dont fait par-
tie Dubaï, touchée par la crise finan-
cière après avoir connu un dévelop-
pement phénoménal en se transfor-
mant en quelques décennies d’un
modeste port en une ville futuriste.
«Le gouvernement d’Abou Dhabi a
accepté de fournir 10 milliards de
dollars au Fonds de soutien financier
de Dubaï, somme qui sera utilisée
pour remplir une série d’obligations
de Dubai World», le conglomérat pu-
blic en difficulté dont Nakheel est une
filiale, a annoncé un communiqué des
autorités de Dubaï. Le communiqué
ne précise pas s’il s’agit d’un prêt ou
d’un don. Il a été publié par cheikh

Par Anne Chaon de l’AFP

Ministres et négociateurs à la con-
férence climat de Copenhague

ont mis en garde lundi contre un
échec, les divergences restant vives
entre pays riches et en développement,
Chine et Etats-Unis notamment, avec
seulement cinq jours pour boucler un
accord contre le réchauffement. De-
puis Sydney, le Premier ministre aus-
tralien Kevin Rudd, attendu jeudi à
Copenhague, a exhorté chacun à da-
vantage de flexibilité: «Il y a un gros
risque que nous ayons des visions con-
flictuelles entre les pays développés et
ceux en développement», a-t-il décla-
ré à la chaîne Sky News. «Pour parve-
nir à un accord fort, il va falloir plus
de compromis, de toutes parts. Et il y
a toujours un risque d’échec». Les dé-
légués de 193 pays - dont plus de 110
chefs d’Etat en sommet vendredi- doi-
vent décider de la meilleure façon de
limiter le réchauffement à 2°C au plus
au-dessus des niveaux pré-industriels
pour éviter le chaos climatique.
   «De nombreuses questions sont à
résoudre dans les prochains jours», a
indiqué de son côté le ministre britan-
nique du Climat Ed Milliband devant
la presse. «Les dirigeants sont pratique-
ment en route. Leur rôle est impor-
tant, mais les négociateurs et les mi-
nistres ne peuvent pas tout leur lais-
ser» à trancher. Les blocages récurrents
entre pays en développement et pays
industrialisés, en particulier les Etats-

Ahmed ben Saïd Al-Maktoum, PDG
d’Emirates Airlines et président du
Comité fiscal suprême mis en place
par l’émirat en juillet pour gérer l’im-
pact de la crise financière mondiale.
   Le gouvernement de Dubaï a
«autorisé l’utilisation de 4,1 milliards
de dollars pour payer les obligations
islamiques (sukuk) venant à maturité
aujourd’hui (lundi)», a ajouté le tex-
te. Les 5,9 milliards USD restants «ser-
viront à payer les intérêts et les opé-
rations de fonctionnement de Dubai
World jusqu’au 30 avril 2010, à con-
dition que le groupe mène avec suc-
cès les négociations sur un moratoire
de sa dette comme annoncé aupara-
vant», selon le communiqué.
   «Cette annonce met fin à l’incerti-
tude qui entourait les obligations im-
médiates de Nakheel, mais ne résout
pas les problèmes de la dette de Du-
baï», a estimé l’analyste Fahd Iqbal,
de la banque régionale d’investisse-
ments EFP-Hermès. «Nous conti-
nuons à voir le risque de nouveaux
problèmes de dettes apparaître dans
les mois et les trimestres prochains»,
a-t-il ajouté. Le 25 novembre, les
autorités de Dubaï avaient demandé
un moratoire de six mois sur la dette
de son fleuron, Dubai World, semant
la panique sur les marchés financiers.
  Cinq jours plus tard, Dubai World
annonçait son intention de restructu-
rer certaines des 10 compagnies le
composant et renégocier avec les

créanciers une dette de 26 milliards
USD, dont celle de Nakheel, promo-
teur de certains des projets les plus
audacieux de Dubaï dont une île ar-
tificielle en forme de palmier.
    Dans leur communiqué, les autori-
tés de Dubaï ont tenu à rassurer les
créanciers de Dubaï, affirmant que
cette ville demeurerait «un centre fi-
nancier fort». Elles ont également an-
noncé la création d’un tribunal spé-
cial chargé de trancher les litiges entre
Dubai World et ses créanciers. Selon
un décret du souverain de Dubaï,
cheikh Mohammad ben Rached Al-
Maktoum, le tribunal sera basé dans
la zone franche du centre financier in-
ternational de Dubaï (DIFC) et sera
présidé par un juge britannique, Sir
Anthony Evans. La Banque centrale
a en outre annoncé dans un commu-
niqué qu’elle soutenait les banques
émiraties exposées à Dubaï World et
Nakheel. Abou Dhabi avait déjà se-
couru Dubaï, touchée il y a un an par
la crise financière mondiale, alors que
la dette publique de cette ville est esti-
mée à quelque 100 milliards de dol-
lars par l’agence de notation Moody’s.
    Pour faire face aux échéances de
ses firmes, Dubaï avait émis des bons
du Trésor pour un montant de 20 mil-
liards USD, dont la moitié a été sous-
crite en février par la banque centra-
le des Emirats arabes unis. Le 25 no-
vembre, deux banques d’Abou Dha-
bi avaient souscrit à 5 milliards USD.

Unis, sur le partage des responsabili-
tés, ont monopolisé la réunion minis-
térielle restreinte convoquée dimanche
par la présidente danoise de la confé-
rence, Connie Hedegaard. Les Etats-
Unis considèrent, sans le rejeter, que
le premier projet d’accord mis vendre-
di sur la table par les responsables des
négociations avantage les pays en dé-
veloppement - et surtout la Chine. Ils
insistent en particulier sur l’adoption
de mécanismes internationaux de vé-
rification des engagements pris de part
et d’autres, qui s’appliqueraient indif-
féremment aux riches et aux autres.
    «C’est très important et nécessaire,
mais ça commence à ressembler à un
prétexte pour ne pas aller plus loin»,
juge le ministre français de l’environ-
nement Jean-Louis Borloo. «Alors
qu’autour de la table, les attentes res-
tent très fortes pour que les Etats-Unis
améliorent leurs propositions» de ré-
duction de leurs gaz à effet de serre.
  D’avance, la Chine a exclu toute res-
ponsabilité : «La Chine ne sera pas
un obstacle (pour un accord)», a af-
firmé le vice-ministre des Affaires
étrangères He Yafei, dans une inter-
view au Financial Times à Copenha-
gue. «Je sais que certains diront que
c’est la faute de la Chine s’il n’y pas
d’accord. C’est une ruse des pays dé-
veloppés. Ils doivent considérer leurs
propres positions et ne pas utiliser la
Chine comme un prétexte», a-t-il pré-
venu. De leur côté, les pays en déve-
loppement s’inquiètent de l’absence

de débat autour du Protocole de
Kyoto et sont soucieux que les pays
industrialisés signataires renouvellent
leurs engagements pour une deuxiè-
me phase, à partir de 2013. Kyoto
est le seul instrument international
contraignant sur le climat. Lundi
matin, l’Algérie, au nom du groupe
Afrique (53 pays), a réclamé une
séance ministérielle plénière exclu-
sivement consacrée au Protocole:
«Sinon, nous allons tout perdre», a
insisté Kemal Djemouia, responsa-
ble des négociations pour l’Algérie.
   «On est passé en alerte rouge, on
est à un carrefour», a renchéri Victor
Ayodeji Fodeke, chef de la délégation
nigériane. Selon lui, la Chine et l’Inde
appuient l’Afrique: «Elles pensent
comme nous que Kyoto ne doit pas
mourir», a-t-il déclaré à l’AFP.  Le Ja-
pon et l’Australie ont averti lundi ma-
tin qu’ils refusaient de discuter d’une
deuxième période d’engagement de
Kyoto tant que les discussions ne pro-
gressent pas sur les engagements des
Etats-Unis et des grands pays émer-
gents. Pour sortir de l’impasse, Mme
Hedegaard pourrait être tentée de
sortir un nouveau projet d’accord
d’ici mercredi, à la veille de l’arri-
vée des chefs d’Etat, a indiqué lun-
di une source diplomatique alle-
mande. «On assiste à la répétition
des positions habituelles, avec une
tension américo-chinoise de plus en
plus forte», a commenté une négocia-
trice occidentale de haut niveau.

Climat
Cinq jours pour éviter l’échec à Copenhague
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M. Benboua

Avec deux matches en moins,
le MCA est plus que jamais
 proche du titre honorifique

de champion d’automne. Cet après-
midi, le leader ira à Batna pour af-
fronter le MSBP, alors que son pour-
suivant direct, l’USMAn, tentera de
rester à l’affût en accueillant le
NAHD, à l’occasion de la dix-sep-
tième et dernière journée de la pha-
se aller. En effet, et dans l’espoir de
préserver son fauteuil, le MCA de-
vra impérativement réaliser un bon
résultat du côté des «Aurès», mais
en dépit du huis clos, la mission des
hommes de Bracci n’est guère une
sinécure dans la mesure où la lan-
terne rouge ambitionne de poursui-
vre son opération sauvetage, après

M. Zeggai

L’ASMO a disputé avant-hier à
 Mascara un match amical face

au SAM en l’absence de plus de
quatorze joueurs qui n’ont pas en-
core repris depuis la fin du match
contre le MCS. L’entraîneur intéri-
maire, Abdelkader Braik, a dû pui-
ser dans la catégories des juniors
«A» pour compléter son effectif.
Une situation qui risque de laisser
sans doute des séquelles pour la
phase retour, d’autant plus que le
problème de la barre technique n’a
pas été encore résolu. A ce propos,
on peut dire que le divorce est con-
sommé entre la direction du club
et Chérif El Ouazani. Ce dernier
nous a affirmé qu’il n’a rien com-
pris à ce problème. «Certes, j’ai eu
une entrevue avec les dirigeants
avant le match contre le MCS, et il
était prévu qu’on se rencontre une
deuxième fois pour fixer le lieu du
stage et le programme de travail.
   Jusqu’à présent, personne ne
s’est manifesté, mais je laisse tout
de même les portes ouvertes au
dialogue. Si je dois revenir, ce
sera avec certaines conditions,

H. L.

Avec 25 points engrangés
 durant cette phase aller, la

bande du duo Souici-Bou-
ghezoula peut qualifier son bi-
lan de positif et le pari de jouer
un jour avec un effectif à 100%
biskri est en passe de se con-
crétiser et ce grâce aux efforts
consentis par un groupe de per-
sonnes dont Mohamed Menou-
bi, en particulier, un dirigeant
dont on peut vanter les mérites
pour avoir oeuvré depuis près
d’une décennie au sein des ca-
tégories jeunes avec les techni-
ciens Hadjouri, Mabrouki, Soui-
ci, Zekour,  Boughezoula, Khe-
lili, Khoualed... Ce groupe aura
cueilli les fruits de leur labeur
en offrant à l’US Biskra deux
fleurons,  Rachid Mehaia et Na-
ceredine Khoualed qui feront
figures de stars et qui font
aujourd’hui les beaux jours de
la JSM Béjaïa pour le premier
et l’USM Alger pour le second.
  Grâce au travail de prospec-
tion et de formation, les entraî-
neurs de l’ombre que sont les
Bouziani, Hamlaoui, Najib
Houhou, Lessoued..., qui em-
boîtèrent le pas à leurs prédé-
cesseurs, ont réussi dans leur
mission puisque plus de 22
joueurs du cru défendent
aujourd’hui les couleurs locales.
La phase aller est là avec sa sta-
tistique pour démontrer, si be-
soin est, que le joueur biskri est
aussi valable techniquement
que ces «stars» qu’on importait
à prix d’or. Sur 17 matches
joués, l’US Biskra version Soui-
ci en a gagné 7 dont 2 hors de
ses bases. Cet effectif qui se sin-
gularise par une grande solida-
rité de groupe a redonné la joie
de jouer à un Hichem Merezga

Ali Sadji

Le leader de la poule A, le GS
 Pétrolier sera en appel à

Saïda où l’attend de pied ferme
son dauphin, le MCS. Battre de-
vant leur public le champion en
titre relèverait de l’exploit pour
les gars de Saïda qui mettront
fin ainsi à l’hégémonie des pétro-
liers. A l’affût et à l’écoute de
Saïda, le CRB Baraki gagne-
rait gros en cas de défaite du
leader d’autant que sa mission
s’annonce des plus facile sur
ses terres face à la modeste for-
mation du TR Bab El-Oued. Il en
sera de même pour la JSE Skikda
qui part avec les faveurs du pro-
nostic et ce même en déplace-
ment à El-Harrouch face au REA.
A Alger, à suivre le duel des mal

US Biskra

Les jeunes
du cru relèvent le défi

qui, de remplaçant dans l’effec-
tif de la saison précédente, s’est
vu propulser meilleur buteur de
la D2 avec 9 buts à son comp-
teur ! Au fil des rencontres et
des performances réussies hors
de le leur base, les Biskris dé-
couvrent avec fierté les Khoua-
led Larbi, Djerboue, Grairi,
Debili, Lakhdari, Heriet, Mes-
saou i ,  Fed ies ,  Ze rnad j i ,
Gaha  e t  au t re s  D ja ide r,
Char rou f  Bouz id i . . .  qu i
étaient d’illustres inconnus il
y a quelques mois seulement.
  Cependant à chaque médaille
son revers et ces joueurs qui
sont passés du grade de sup-
plétif à celui de titulaire indis-
cutable, exigent un peu plus
d’égard d’autant plus que les
caisses du club ont été ren-
flouées par la wilaya, l’APC,
l’APW. Ne voyant rien venir, ils
boudent déjà la reprise et re-
mettent leurs revendications sur
la table. Par ailleurs, le dernier
match face au MOC s’est joué
dans une ambiance viciée et le
coach Souici aurait exigé l’as-
sainissement financier avant le
démarrage du stage prévu du-
rant la trêve. Le président Me-
kihel est dans une mauvaise
passe. Même si des sponsors
ont atténué le malaise de la cri-
se financière en offrant des pri-
mes de matches, le problème
reste posé, car la première tran-
che reste à compléter pour les
uns et à verser entièrement pour
les autres. Il est cer tain
aujourd’hui que les joueurs lo-
caux, informés de cette situa-
tion, qu’ils sont loin d’avoir gé-
nérée, ne peuvent se contenter
de promesses et sont même à
l’écoute de propositions venues
d’ailleurs. Une prise de cons-
cience s’impose.

Handball - Nationale Une

Sommet à Saïda
classés entre le CRBEE et le MCO.
Dans le groupe B, le leader, le
HBC El-Biar, sera de sortie et ce
à El-Oued où il n’est jamais faci-
le de s’imposer même si l’OEO
reste sur une surprenante défai-
te face à la lanterne rouge à Bis-
kra. Le CR Bordj Bou Arreridj,
pour sa part, sera à l’écoute
d’El-Oued d’autant que son
match à domicile face à l’USB
se présente comme une sim-
ple formalité. Autre bénéficiaire
potentiel, l’AB Barika qui sur ses
terres devrait sans problème
prendre la mesure du C Chel-
ghoum Laïd. Enfin, la  JSK
devra cravacher dur et ce à
Tizi Ouzou même pour tenter
de renouer  avec la victoire
face à une formation du GS
Boufarik à sa portée.

Football - Nationale Une

Duel des extrêmes à Batna,
de belles affiches à Sétif et Alger

avoir réussi à glaner un précieux
point lors de son derby face au CAB.
  A Annaba, l’USMAn de Amrani
n’aura d’autre alternative que de
l’emporter face à un décevant
NAHD, qui est en train de réaliser
un parcours en deçà des attentes.
Aussi, on suivra avec curiosité la
belle affiche entre le champion sor-
tant, l’ESS, et l’autre dauphin du
groupe, la JSMB en l’occurrence.
Les Sétifiens ambitionnent de se
réconcilier avec leurs supporters
après leur sortie ratée en finale aller
de la Coupe de l’UNAF. Devant des
Béjaouis, qui n’ont pas perdu de-
puis dix matches, les camarades de
Chaouchi sont appelés à sortir le
grand jeu. L’autre match à huis clos
de la journée se déroulera à Alger,
au stade du 20 Août 1955 entre le

CRB et le WAT, soit deux équipes
qui traversent une période difficile.
Le Chabab, où l’entraîneur Abdel-
kader Iaïche vient d’être remplacé
par Nour Benzekri, devra impérati-
vement réagir après la lourde dé-
faite concédée face au MCA.
   Mais, les Tlemcéniens qui restent
sur un succès face au MCEE, tente-
ront de mettre à profit la mauvaise
passe de leur adversaire pour reve-
nir avec un résultat probant.
  Non loin de là, à Bologhine plus
précisément, le MCO sera confron-
té à sa bête noire, l’USMA en l’oc-
currence, et qui n’est d’autre que son
prochain adversaire en Coupe d’Al-
gérie. Les Mouloudéens dont le bi-
lan à l’extérieur est négatif tenteront
de déjouer les pronostics devant un
adversaire fort désireux d’amorcer
sa remontée au classement. Par
ailleurs, la JSK bénéficiera de la fa-
veur du pronostic à l’occasion de la
venue du CAB, alors que l’ASO, qui
retrouve son public, voudra se res-
saisir devant le CABBA. Enfin, le
MCEE et l’USMB, qui traversent une
mauvaise période, seront appelés à
réagir en accueillant respectivement
l’ASK et l’USMH.

Aujourd’hui à 15h

Groupe A
Harrouch: .................... REA ................. - ...................... JSES
Baraki : ........................ CRBB .............. - ......................TRBB
El-Biar : ....................... CRBEE ............ - ......................MCO
Saïda (14h) : .............. MCS ................ - ......................GSP

Groupe B
El-Oued: ...................... OEO ................ - ......................HBCEB
Tizi Ouzou: ................. JSK .................. - ......................GSB
B.B.A.: ......................... CRBBA ............ - ......................USB
Barika: ......................... ABB ................. - ......................CCL

ASM Oran 

Une situation préoccupante
car il y a des problèmes à résou-
dre», soulignera-t-il.
  De son côté, le président de sec-
tion, Larbi Oumamar, donne sa
version des faits. «Après notre ren-
contre, on s’est dit que Cherif El
Ouazani sera présent à la reprise.
De toute façon, même les titulaires
n’ont pas encore repris donc, il n’est
pas encore trop tard pour qu’il re-
prenne son travail», affirma-t-il.
Même le nom de Laoufi Salem a
été évoqué pour driver l’équipe.
«Non, jamais il n’a été question de
Laoufi puisque ce dernier est déjà
avec le MBSC et occupe la pre-
mière place en Régionale Une.
Nous allons patienter en atten-
dant de régler définitivement cet-
te affaire de staff technique», ajou-
tera le président de section.
  Par ailleurs, à propos du compor-
tement inexplicable des joueurs qui
n’ont pas donné signe de vie, un
dernier ultimatum leur a été donné
pour reprendre les entraînements.
Nombreux sont ceux qui se deman-
dent sur l’utilité de garder des élé-
ments qui reviennent cher, alors
que le club est bien loin de jouer
l’accession. D’autres pointent du

doigt le président de section qui est,
à leurs yeux, contre la promotion
des jeunes en équipe fanion. «Au
contraire, j’insiste sur le départ de
certains joueurs durant le mercato,
car cela va limiter nos dépenses.
Nous comptons écarter sept élé-
ments et les joueurs désirant partir
sont libres à condition qu’ils ramè-
nent des clubs, mais je n’accepte-
rai aucun chantage. Nul n’est indis-
pensable car,  par tradition, la relè-
ve a été toujours assurée à l’AS-
MO. Nous allons faire appel à des
juniors qui nous ont donné satis-
faction pour préparer d’ores et déjà
la saison prochaine», conclura-t-il.
  On vient d’apprendre que les ju-
niors Louati, Belghazali, Benaya-
da, Deham, Abdelaâli, Badr Eddi-
ne et Youcef Zakaria ont été testés
chez les seniors, en attendant les
Ameur Yahia Dekkouche, Youcef
Yacine et Hamoudi qui sont bles-
sés. Selon le président de section,
«les portes de l’ASMO sont ouver-
tes à condition bien sûr de mériter
sa place en équipe fanion». De tou-
te manière, en attendant l’arrivée
d’un nouvel entraîneur, les spécu-
lations vont bon train.

Aujourd’hui à 14h
Alger : .......................... CRB................. - ............................ WAT
Batna : ......................... MSPB .............. - ............................ MCA
Blida: ........................... USMB .............. - ............................ USMH
Tizi Ouzou: ................. JSK .................. - ............................ CAB
El-Eulma: .................... MCEE .............. - ............................ ASK
Bologhine: .................. USMA .............. - ............................ MCO
Sétif (18h): ................. ESS ................. - ............................ JSMB
Annaba (18h): ............ USMAn ............ - ............................ NAHD
Chlef (18h): ................ ASO................. - ............................ CABBA
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Le FC Barcelone (1er), qui
s’est contenté d’un pe-
 nalty généreusement ac-

cordé contre l’Espanyol (1-0),
et le Real Madrid (2e), brillant
et courageux à Valence (3-2),
se détachent de plus en plus
en tête du Championnat d’Es-
pagne après la 14e journée dis-
putée ce week-end.
    Après Séville le week-end
dernier, c’est Valence (3e avant
cette journée) qui a lâché du
lest. Présenté comme un can-
didat crédible au titre, Valence
avait l’occasion dans son sta-
de Mestalla de revenir à hau-
teur du Real Madrid samedi
lors du choc de la journée.
   Mais le Real, pourtant privé
de Kaka et de Cristiano Ronal-

Stuttgart a perdu deux
points précieux à Mayen-

ce (1-1) par la faute de son in-
corrigible gardien de but Jens
Lehmann, exclu en fin de ren-
contre, dimanche lors de la 16e
journée du Championnat d’Al-
lemagne, tandis que le cham-
pion en titre Wolfsburg a subi
une déroute à domicile (1-3).
   Une semaine après de vio-
lentes manifestations de ses
supporteurs et le limogeage de
Markus Babbel, Stuttgart, dé-
sormais dirigé par le Suisse
Christian Gross, est toujours
dans la tourmente.
   Le VfB avait pourtant pris
l’avantage dès la 11e min grâ-
ce au Russe Pogrebniak et
semblait se diriger vers sa pre-
mière victoire en Bundesliga
depuis le 26 septembre. Mais
Lehmann, 40 ans, répondait
aux provocations de l’atta-
quant burkinabé  de Mayence,
Aristide Bance, en lui assénant
un coup d’épaule et en lui
marchant sur le pied gauche à
l’issue d’une action sans dan-

Espagne

Barcelone et le Real Madrid
s’échappent

do et avec un  Casillas dans un
mauvais soir, a été solide et
efficace, avec un très bon Ben-
zema et un doublé d’Higuain.
   Le meilleur buteur de la
Liga, David Villa, qui a encore
fait mouche, n’a  pas suffi pour
Valence. Du coup, le FC Sé-
ville, vainqueur dimanche soir
à Gijon (1-0, but de  Kanouté)
lui a repris la 3e place, à qua-
tre points du Real.
   La mauvaise nouvelle pour
le Real est venue de la bles-
sure du défenseur central
Pepe, gravement touché au
genou droit et dont la sai-
son est terminée. Le club
devrait commencer à réflé-
chir à une solution pour le
remplacer à partir   de lundi.

Le Real Madrid reste à cinq
points du FC Barcelone, qui
compte un match de  plus.
Valence se retrouve à six points
du Real. Le Barça a pour une
fois été moins brillant dans le
jeu que le Real. Mais il a
néanmoins signé une sixiè-
me victoire consécutive tou-
tes compétitions confondues
contre l’Espanyol (1-0). Tou-
jours invaincu en Liga, il est
assuré d’être leader à Noël et
pense désormais au Mondial
des clubs, seul titre qui man-
que à son palmarès. Majorque
a confirmé dimanche être la
surprise de la première partie
de la saison, en grimpant à la
5e place après sa victoire à
Pampelune (1-0).

Allemagne
Lehman voit rouge, Wolfsburg implose

ger pour son équipe (87). L’ar-
bitre sifflait sans hésiter un pe-
nalty et excluait l’ancien gar-
dien  d’Arsenal et de l’équipe
d’Allemagne. Mayence égali-
sait grâce à Polanski, un nul
qui laisse Stuttgart en posi-
tion très précaire (15e) avec
13 points. Pour sa probable
dernière saison de joueur pro-
fessionnel, Lehmann est rattra-
pé par les démons qui ont
longtemps freiné sa carrière,
l’indiscipline et la provocation.
   Ce carton rouge est l’épilo-
gue d’une semaine particuliè-
re éprouvante pour Stuttgart et
son gardien: il a écopé d’une
amende pour avoir critiqué ses
dirigeants suite au départ de
Babbel et semble devenir un
problème. Wolfsburg va peut-
être basculer à son tour dans
la crise: le champion en titre,
éliminé de la Ligue des cham-
pions cette semaine, a été
étrillé par Dortmund qui me-
nait 2 à 0 après dix minutes de
jeu et un doublé de Barios.
   Le club du constructeur

automobile Volkswagen, in-
vaincu à domicile la saison
dernière, a déjà concédé qua-
tre défaites devant son public
depuis août.
   Il pointe à la 9e place et ac-
cuse déjà neuf points de retard
sur le leader, le Bayer Leverku-
sen. Au sommet de la Bundes-
liga, la situation s’est sensible-
ment resserrée avant la derniè-
re journée de la phase aller le
week-end prochain: Leverku-
sen, inquiété par la lanterne
rouge Berlin (2-2) vendredi, ne
compte plus qu’un point
d’avance sur Schalke 04, sé-
duisant vainqueur du Werder
Brême (0-2).
    Le Bayern Munich, 3e et in-
vaincu depuis neuf matches,
est revenu à deux  points de la
tête après sa démonstration à
Bochum (5-1). Ultime événe-
ment de cette détonante 16e
journée, le record de buts
contre son camp établi par
Hanovre qui en a marqué trois
devant Mönchengladbach,
vainqueur 5-3.

Leader du championnat d’Italie, l’Inter a
 concédé le nul face à l’Atalanta (1-1)

après avoir pourtant longtemps mené au
score dimanche à Bergame lors de la 16e
journée, et n’a ainsi pas profité à plein des
défaites de ses deux plus proches poursui-
vantes, l’AC Milan et la Juventus. La qua-
druple championne en titre, qui s’était incli-
née il y a une semaine face à la Juve, avait
rapidement ouvert le score grâce au 10e but
de Milito, l’attaquant argentin se débarras-
sant de trois défenseurs pour marquer (15).
    Mais en seconde période, l’Inter, réduite
à dix après l’exclusion du milieu Sneijder (2e
avertissement, 65), a commencé à subir et
l’Atalanta est parvenue à égaliser grâce à l’at-
taquant Tiribocchi (81). Ce nul, concédé sous
l’oeil de Jose Mourinho en tribunes - l’en-
traîneur nerazzurro était suspendu -, est for-
cément rageant pour la leader (36 pts).
   Car dans le même temps, Milan (2e, 31
pts ) s’est incliné à domicile face à Palerme
(0-2), imitant la Juventus (3e, 30 pts) battue
à Bari (3-1) samedi. Le revers du Milan est
vraiment inattendu car celui-ci avait rem-
porté de  manière convaincante ses cinq
derniers matches de championnat. Mais
après une première pér iode plutôt
équilibrée, les Milanais ont été pris de vites-
se par l’enthousiasme des Siciliens.
   Samedi, et ce quatre jours après sa lourde

Italie
L’Inter tenue en échec,

Milan et la Juventus chutent

défaite face au Bayern (1-4) qui a scellé son
élimination de la Ligue des Champions, la
Juventus s’était elle à  nouveau inclinée sur
la pelouse du séduisant promu Bari (3-1).

Bordeaux, vainqueur à
Lyon (1-0), a conforté di-

manche sa première place en
enfonçant l’OL (9e) dans une
crise de confiance, alors que
Montpellier a conservé sa pla-
ce de dauphin en s’imposant
à Toulouse (1-0) et que Lille
est monté sur le podium grâ-
ce à un nouveau festival of-
fensif. Le choc en clôture de
la 17e journée est restée sans
éclats autres que les multiples
fautes. Mais les Girondins,
grâce à un but de la tête de
Chamakh à la 86e minute,
ont montré qu’ils formaient
l’équipe la plus solide, et pos-
sèdent désormais huit points
d’avance sur les Lyonnais.
L’OL a concédé son 5e match
consécutif sans victoire en L1
et ne l’a plus emporté à Ger-
land depuis le 26 septembre!
Le président Aulas a beau

France
Bordeaux enfonce Lyon

s’échiner à étouffer les criti-
ques, le ralentissement lyon-
nais n’en demeure pas moins
net. Et c’est Montpellier (à
quatre points du leader
mais avec un match en re-
tard) qui défie désormais
les Girondins, qu’il va re-
cevoir mercredi pour la 11e
journée en retard.
    Parmi les équipe surprises
occupant depuis quelques se-
maines le haut du pavé, le
MHSC est la seule à soutenir
le rythme, grâce à un  super-
be but de Camara dès la 11e
minute. A Montpellier, la pal-
me de la constance, à Lille
celle de l’efficacité: le Losc a
connu une semaine faste,
avec des victoires contre
Saint-Etienne 4-0 jeudi en
match décalé et dimanche à
Monaco, un 4-0 encore, qui
le poste sur le podium et en

tête des attaques de l’élite (30
buts). A Paris, la palme de la
fulgurance: deux buts de
Luyindula et Sessegnon aux
11e et 13e minutes ont as-
sommé les Verts, et Erding a
porté le coup de grâce  juste
avant la pause.
   Le PSG se rassure et grap-
pille une place au classement
(10e), tandis que Saint-Etien-
ne reste au bord de la zone
rouge (17e). En bas de clas-
sement, Grenoble est retom-
bé dans ses travers en per-
dant à Sochaux (1-0).
   Samedi, Marseille avait as-
suré l’essentiel, fût-ce sans la
manière. Les trois points en-
grangés permettent à l’OM de
revenir au premier plan,
d’autant qu’il possède un
joker, avec son match en
retard de la 14e journée
face à Sochaux.

Arsenal est allé dimanche remporter sa première
 victoire depuis 2003 à Liverpool (2-1) pour

se rapprocher de la tête et tirer profit des faux pas
la veille des autres cadors du  championnat d’An-
gleterre lors de la 16e journée.
   Des «gros bras» de la Premier League, seul As-
ton Villa, 4e, l’a emporté, sur le terrain des triples
champions d’Angleterre Manchester United, 2e
(1-0). Il s’agit de la quatrième défaite des Red De-
vils depuis août, soit autant que durant toute la
saison dernière. Le leader, Chelsea, a été tenu en
échec par Everton, victime de ses difficultés dé-
fensives du moment pour perdre ses premiers
points de la saison à domicile (3-3). Tottenham,
5e, n’a jamais surmonté l’ouverture du score ra-
pide  de Wolverhampton (0-1), tandis que Man-
chester City, 6e, revenu trois fois au  score, n’a pu
ramener mieux que le nul de son court déplace-
ment à Bolton (3-3). Ces résultats permettent à
Arsenal de rester sur le podium, à six points de
Chelsea, avec la perspective d’un match en re-
tard à disputer contre Bolton. Pour Liverpool, 7e,
rien ne va plus: les Reds comptent désormais cinq
points de retard sur Villa et la dernière place qua-
lificative pour la Ligue des champions. Ils ont pour-
tant parfaitement entamé la rencontre, dominant
Arsenal en  première période et ouvrant logi-
quement le score par Dirk Kuyt sur un coup franc
mal repoussé par Manuel Almunia (41). Mais
les Londoniens ont renversé la  vapeur dès le
retour de vestiaire, où, selon Cesc Fabregas, l’en-
traîneur Arsène Wenger «a crié comme jamais
auparavant». Pour Rafael Benitez et ses hom-
mes, complètement inoffensifs en seconde
période, il s’agit de la sixième défaite en cham-
pionnat, la dixième toutes compétitions confon-
dues. Liverpool apparaît de moins en moins com-
me un digne membre du «Big Four».

Angleterre
Arsenal revient dans la course
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09.20 La vie
avant tout
10.10 10H le mag
11.10 7 à la maison
12.00 Attention
à la marche !
13.00 Journal
13.55 Les feux
de l’amour
14.50 Le voeu
de Noël
16.45 Preuve
à l’appui
17.35 Ghost
Whisperer
18.25 Tournez
manège !
19.10 La roue
de la fortune
20.00 Journal
20.45 Les experts :
Manhattan

06.45 L’emploi
par le Net
06.50 Debout
les zouzous
08.55 Les maternelles
10.05 Allô Rufo
10.10 Avis de sorties
10.20 Jangal enquête
11.20 Les éléphants
de Samburu
12.15 Midi les zouzous
13.30 Le magazine
de la santé
14.25 Allô, docteurs !
15.00 Echo-logis
(saison 2)
15.30 Les peuples
du soleil
16.25 Explora
17.25 C l’info
17.30 C à dire ?!
17.45 C dans l’air

09.55 C’est
au programme
10.55 Motus
11.30 Les
Z’amours
12.00 Tout
le monde veut
prendre sa place
13.00 Journal
14.05 Toute
une histoire
15.15 Commissaire
Lea Sommer
16.15 Rex
18.00 En toutes
lettres
19.00 N’oubliez
pas les paroles
20.00 Journal
20.30 Le progrès
en question
20.34 Météo 2

12.25 12/13 :
Journal national
13.00 Côté cuisine
13.35 En course
sur France 3
13.50 Inspecteur
Derrick
14.45 Sénat info
15.00 Questions
au gouvernement
16.10 Outremers
16.35 Slam
17.15 Des chiffres
et des lettres
17.50 Questions
pour un champion
18.30 18.30
aujourd’hui
19.00 19/20 :
Journal régional
19.28 19/20 :
Journal national
20.00 Tout le sport

11.20 Tout le
monde déteste Chris
11.50 La petite
maison dans
la prairie
12.50 Le 12.50
13.05 Ma famille
d’abord
13.40 Lueur
d’amour
15.30 Un Noël pas
comme les autres
17.20 Le rêve
de Diana
17.50 Un dîner
presque parfait
18.50 100% Mag
19.45 Le 19.45
20.05 Scènes de
ménages
20.40 La France a
un incroyable talent

10.10 Action
discrète
10.20 Pigalle,
la nuit
12.10 Les Guignols
de l’info
12.20 L’édition
spéciale 1ère partie
12.45 L’édition
spéciale
14.00 Flashpoint
15.20 Dimanche +
16.20 Nos enfants
nous accuseront
18.15 Les Simpson
18.40 Le JT
de Canal+
19.05 Le grand
journal de Canal+
19.55 Les Guignols
de l’info
20.10 Le grand
journal, la suite
21.00 Championnat
de France Ligue 1

19.45 Arte info
20.00 Le nouveau monde de Darwin
20.44 Tempêtes et incendies en Europe
20.45 La grande tempête de 1999
Documentaire réalisé par Willy Meyer
Le bilan de la tempête de 1999, baptisée
Lothar, a été lourd pour les pays
touchés : une centaine de morts, des
millions d'arbres déracinés, des forêts
entières dévastées, des millions de foyers
français privés d'électricité et de
chauffage pendant plusieurs jours
et 60 % des toits de Paris endommagés.
Ce documentaire s'attache à montrer
l'aspect actuel des régions concernées,
notamment en Allemagne et en France.
21.30 Terre brûlée
22.40 Le dessous des cartes
22.55 Hors du temps
00.25 Un transport en commun
01.15 Philosophie
01.45 Ma lettre à Pippa
03.00 Repas de Noël

22.55 La vie moderne

Présenté par Marion Jollès
Des familles et des couples se confient sur
leur quotidien. Ils vivent des situations de
crise et en témoignent devant un caméscope
dont ils ne se séparent plus pendant
quelques jours, et qui devient leur confident.
Certains des témoins parlent de leur vie de
couple conflictuelle, d'autres des difficultés
qu'ils ont à s'accepter tels qu'ils sont. Quelle
que soit leur histoire, tous ont la volonté de
s'en sortir. A travers leurs destins, Marion
Jollès propose de découvrir des solutions
possibles à ces problèmes.

- Les nouveaux
champions de
nos assiettes
Présenté par
Béatrice
Schönberg
- La folie des
fruits et légumes
A force de
matraquage
médiatique et
d’injonction à en consommer 5 par jour,
les fruits et légumes ont la cote. Certains chefs
en ont fait des stars et, pour certains produits,
les prix s’envolent !
- La bataille du charolais
La «guerre du charolais» oppose la France
et le Brésil : d’un côté les éleveurs français
attachés au terroir, de l’autre des exploitants
brésiliens aux méthodes plus industrielles.
22.55 Ma super ex
00.30 Journal de la nuit

16.30 Questions
pour un champion
17.00 La première
couleur
18.00 TV5MONDE,
le journal
18.25 L’invité
18.35 Rumeurs
19.00 La petite vie
19.30 Journal (TSR)
20.00 Belle-Baie
20.30 Journal
(France 2)
21.00 Les vauriens
22.30 TV5MONDE,
le journal
22.45 TV5MONDE,
le journal Afrique
23.00 Arte reportage
23.50 Géopolitis
00.05 Complément
d’enquête

09.50 Tellement vrai
11.25 Powder Park
12.20 Friends
13.40 En quête
de preuves
15.25 Don Matteo
16.30 La vie
de palace de Zack
et Cody
16.55 Les sorciers
de Waverly Place
17.25 Friends
18.15 The Loop
18.45 South Park
19.45 Tellement
people
20.35 King Rising :
Au nom du roi
22.45 Basilisk,
le monstre du désert
00.20 La nuit nous
appartient

- Les filles du désert
Série française
Avec Cécilia Hornus, Sylvie Flepp
Blanche, Mirta, Mélanie et Céline sont au
Maroc, où elles se retrouvent impliquées dans
une série d'aventures parfois périlleuses.
Heureusement, elles peuvent compter sur le
soutien distant mais précieux de leurs amis
restés à Marseille...
22.30 Soir 3
22.55 Ce soir (ou jamais !)
00.00 Tout le sport
00.10 Une nouvelle maison pour transfor-
mer ma vie

arte

21.00 Plus belle la vie

10.00 Les enquê-
tes impossibles
12.00 Total déco
12.25 Les
vacances de
l’amour
13.25 Les
condamnées
14.20 La kiné
16.00 Medicopter
17.50 The
Sentinel
18.45 Family Guy
19.40 Dragon
Ball Z
20.35 Master
and Commander :
de l’autre côté
du monde
23.00 Commando
00.40 Journal
02.00 La kiné

Documentaire réalisé
par Raymond Depardon
Le photographe et documentariste Raymond
Depardon a passé son enfance à la campa-
gne, aux côtés de ses parents, dans la vieille
ferme familiale. Sur plusieurs mois, il s'est
intéressé à ce monde rural qui lui est resté si
cher. De la Lozère à la Haute-Loire, en
passant par la Haute-Saône et l'Ardèche, il
franchit, avec sa discrète caméra, le seuil de
plusieurs exploitations.
00.20 L’apprenti
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20.35 Alexandre

06.50 P.J.
07.50 Boston
Public
09.20 JAG
10.15 Plus belle
la vie
11.05 Urgences
12.40 Palizzi
12.50 P.J.
14.50 JAG
16.30 Derek
17.25 Urgences
18.10 La porte
ouverte à toutes
les fenêtres
18.50 Plus belle
la vie
19.45 Palizzi
20.00 Samantha
Oups !

23.30 Capital

- Noël en famille : des cadeaux à tous
les prix
Magazine présenté par Guy Lagache
- La saga Barbie : les secrets du jouet
le plus vendu au monde
C’est l’une des stars des fêtes, un des
cadeaux les plus attendus. Créée il y a 50
ans, la poupée Barbie n’a pas pris une ride.
Avec un milliard de modèles vendus, elle
règne depuis un demi-siècle sur le monde
des jouets.
- Cadeaux : la folie des smartphones
01.40 M6 Music / Les nuits de M6

20.35 Prise directe 23.15 Confessions intimes

Film réalisé par Oliver Stone
Avec Colin Farrell, Angelina Jolie
Le IVe siècle avant J.-C., à Alexandrie. Ptolémée
retrace devant ses auditeurs la vie d'Alexandre,
fondateur du pays et conquérant sans égal dans le
monde antique. Fils de Philippe II de Macédoine et
d'Olympie, le jeune Alexandre est l'un des élèves
d'Aristote. L'assassinat de son père, alors qu'il n'a que
20 ans, fait de lui le roi de Macédoine. A peine
couronné, le jeune homme se lance dans une grande
entreprise de conquête des pays connus.
23.30 On va s’gêner, les 10 ans (2/2)
00.55 FBI : portés disparus

20.40

LA FRANCE A UN INCROYABLE TALENT
- Les auditions : épisode 4
Présenté par Sandrine Corman,
Alex Goude, Valérie Stroh,
Gilbert Rozon, Smaïl
Le jury profite de cette quatrième session d'audi-
tions pour terminer sa sélection parmi les 150
candidats qui défilent devant lui. Parmi les pos-
tulants, un groupe de danseurs qui rend hom-
mage à Michaël Jackson, un champion d'arts
martiaux et de magie associant ces deux disci-
plines dans son numéro, une poétesse inspirée
et un danseur du ventre. Valérie Stroh, Gilbert
Rozon et Smaïn doivent déterminer les 24 can-
didats qui participeront ensuite aux demi-fina-
les. Entre coups de coeur, talents incroyables
ou paris, le choix est vaste. Le vainqueur de la
compétition remportera 100 000 euros et ac-
compagnera Arturo Bracchetti en tournée.

20.45

LES EXPERTS : MANHATTAN
- Le souvenir de trop
Série américaine
Avec Gary Sinise, Eddie Cahill, Carmine
Giovinazzo, Melina Kanakaredes
C'est la ruée vers les soldes annuels de robes
de mariée. Eleanor Ravelle est retrouvée mor-
te au milieu des fiancées en furie qui se dispu-
taient les vêtements. Danny et Flack ne s'expli-
quent pas sa présence dans le magasin en te-
nue de jogging, un dossard sur le dos, sans ar-
gent ni bague de fiançailles. Mac et Lindsay sont
auprès du corps de Laurel Downs, violée et
assassinée dans sa baignoire. Sheldon recon-
naît le mode opératoire du violeur de Gramer-
cy qui sévissait huit ans plus tôt et dont Kara, sa
fiancée de l'époque, fut une des victimes.

21.00

CHAMPIONNAT DE FRANCE LIGUE 1
- Valenciennes / Auxerre
11e journée. On n'arrête plus - ou presque -
l'AJ Auxerre ! Auteurs d'une superbe série de
sept victoires consécutives, les coéquipiers d'Oli-
vier Sorin et d'Adama Coulibaly s'étaient offert
le luxe de s'emparer du fauteuil de leader de la
Ligue 1 au terme de la 14e journée, avant de
rétrograder à la 3e place la journée suivante.
Désormais attendus sur toutes les pelouses de
France, les hommes de Jean Fernandez peu-
vent s'attendre à souffrir dans le Nord, où Ma-
madou Samassa et les siens effectuent des
prouesses depuis le début de saison. En pleine
confiance ces dernières semaines, comme en
témoiogne cette victoire arrachée à Bordeaux
(0-1) -, les Valenciennois paraissent armés pour
faire vaciller le solide bloc auxerrois.



DÉTENTE

Jeux proposés par Chérifa Baghli

ABUS - AMAS -
AMITIE - ARRETER -
ASSOCIER -
AUBADE - AVION -
BARRE - BERCEAU -
BUTOR - CHAHUTER
- DERISION -
DOLEANCE -
ENDOSSEMENT -
ETAPE - GAMIN -
GORGE -
GRAVITATION -
GUET - HONORER -
INCARNATION -
LOUVE - MAISON -
 MARMELADE -
MAXIMUM -
MEMOIRE - MORUE -
NEIGE - ORME -
OUTRAGE - PLEIN -
PRENOM -
PROVINCE -
RAMASSER - REBUS
- REPAIRE - RIEN -
SERIE - STAR -
TRAIN - TRANSPORT
- USINAGE -
VENTILER -
VOYAGEUR.

Les 06 lettres restantes composent le tout de la charade suivante :

- Mon 1er est un moche insecte.

- Mon 2e produit des oeufs.

Mon tout est un nouveau-né, toujours joli bien sûr.

Verticalement:
1. Système d’écoute.
2. Couches. Note.
3. Pronom. Arrivé au bout.
4. Réunion de boxes.
Pour grands qu’ils soient, «ils
sont ce que nous sommes».
5. C’est ouvert, à toute heure, à
Londres. Dispute.
6. Dégoiser. Pièces à pièce. A la
caserne comme à la caserne !
7. Phon: monter. Phon: descendre.
Partie de tennis.
8. Un peu exonéré. Pris à prix.
9. Voix des voix.
Si vous pensez l’avoir, vous
vous faites des illusions.
10. Ordonnée.
Eléments d’expérience.

A. Conforme et pas qu’un
peu !
B. Coup de caisse.
Rapport d’ouvrières.
C. Pénétrer. Deux à deux.
D. Reptile.
E. Article.
Personne à bien faire.
F. Connu en général. Logée
avec beaucoup d’enfants.
G. Aigrefin. Temps.
H. Morceau de mouchoir.
Eléments de spectacle.
I. Fluides voies de circulation.
J. Il faut répéter ça pour le
vieux. Chemin tout indiqué.

Horizontalement:
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HOROSCOPE

PoissonsPoissonsPoissonsPoissonsPoissons
19-02 au 20-03

Bélier Bélier Bélier Bélier Bélier 21-03 au 20-04

TTTTTaureau  aureau  aureau  aureau  aureau  21-04 au 21-05

GémeauxGémeauxGémeauxGémeauxGémeaux
22-05 au 21-06

Cancer Cancer Cancer Cancer Cancer      22-06 au 22-07

Lion Lion Lion Lion Lion  23-07 au 23-08

Vierge Vierge Vierge Vierge Vierge  24-08 au 23-09

Balance Balance Balance Balance Balance  24-09 au 23-10

ScorpionScorpionScorpionScorpionScorpion
24-10 au 22-11

SagittaireSagittaireSagittaireSagittaireSagittaire
23-11 au 21-12

CapricorneCapricorneCapricorneCapricorneCapricorne
22-12 au 20-01

VVVVVerseauerseauerseauerseauerseau
21-01 au 18-02

L’évolution trop rapide
d’une situation apparem-

ment trop compliquée vous empê-
che d’avoir les bonnes réactions.
Vous vous sentirez malgré cela dans
une forme qui vous laisse manœu-
vrer avec beaucoup de dextérité.

Attention à votre moral,
ne vous laissez pas dis-

traire par une personne sincère
mais qui paraît déprimer. Ne
l’écoutez que d’une oreille et vous
saurez lui donner des conseils ju-
dicieux sans entamer votre bon-
ne humeur et votre dynamisme.

Vous prenez le temps né-
cessaire pour parvenir à cla-

rifier la situation. On vous attend au
coin du bois. Une parfaite présenta-
tion des choses est indispensable
pour qu’on accepte votre version des
faits sur une affaire embrouillée.

Si les autres vous éner-
vent et que vous souhai-

tiez avoir la chance d’être seul
pour faire ce que vous avez en-
vie, n’hésitez pas.

On risque de parler un peu
trop de vous et pourtant

vous faites tout ce qu’il faut pour
qu’on vous oublie un peu. Les élo-
ges et les compliments vont bon
train ce qui ne modifie en rien la
sincérité de vos sentiments.

Votre vie personnelle va
pouvoir s’épanouir. C’est

pour vous une période faste. Mais
prenez le temps de vivre pour
profiter pleinement des résultats.

Ne soyez pas découragé
parce que les choses ne vont

pas toujours comme vous l’espérez.
Vous entrez dans une période de
transition où vos rentrées d’argent
pourraient bien changer.

Les histoires de cœur et
d’amour ne seront pas vraiment

au rendez-vous aujourd’hui, cela
vous laisse tout le temps de vous
occuper de vos affaires personnel-
les. Donnez un bon coup de fouet
à vos activités personnelles et
vous vous sentirez beaucoup
mieux dans votre peau.

La chance est avec vous
et rien ne saura vous arrê-

ter. Votre ambition est de plus en
plus forte ce qui veut dire qu’il
faudra faire preuve de prudence.

Une rencontre intéressan-
te inattendue pourra vous

séduire. Bien que vous pensiez
que cela ne puisse pas vous con-
venir parfaitement.

Vous retrouverez le mo-
ral des grands jours. Vous

pourriez faire une pause, ce qui
pourrait vous permettre de mieux
comprendre ce qui serait le
meilleur pour vous en ce moment.

Vos relations avec les
autres pourraient devenir

plus faciles. Vous allez vouloir
vous exprimer et dire ce que vous
pensez. Vous convainquerez car
vous avez acquis une certaine
expérience dans ce domaine.
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EDITORIAL

ÇA NE GAZE
TOUJOURS PAS !

Le Quotidien
D'ORAN

Edition Nationale d'Information

Par K. Selim

La hausse du prix du gasoil préoccu-
pe les consommateurs, au premier
chef les agriculteurs et les transpor-
 teurs routiers, mais également les

propriétaires de véhicules à moteur diesel.
    Moins cher que les produits raffinés, le
mazout a gagné la faveur de très nombreux
utilisateurs qui récupèrent progressivement
à la pompe le surcoût à l’achat d’une voitu-
re diesel, dont le moteur est de surcroît ré-
puté plus durable. L’augmentation prévue
n’est pas négligeable : le gasoil sera ainsi
10% plus cher que son prix actuel.
    Contrairement à ce qui se passe à tra-
vers le monde, les hausses de prix à l’al-
gérienne consistent le plus souvent en des
progressions de plusieurs points de pour-
centage. Mais au-delà de sa brutalité et de
la ponction directe sur le porte-monnaie
des citoyens qui utilisent ce carburant, ce
sont les répercussions en chaîne qui po-
sent question. Il est certain que les agri-
culteurs, tout comme les transporteurs,
répercuteront l’augmentation sur le con-
sommateur, entretenant ainsi cette cour-
se-poursuite infernale entre prix et salai-
res, où le premier creuse irrésistiblement

l’écart sur le second. Il faut donc s’atten-
dre à une modification encore plus négati-
ve des mercuriales et du prix des transports
pour ceux qui ne possèdent pas de voiture.
    La hausse récente des salaires annon-
cée par la tripartite est ainsi d’emblée ro-
gnée par une inflation qui n’a besoin
d’aucun cadre de concertation pour conti-
nuer son irrésistible ascension.
    De fait, les surcoûts entraînés par l’im-
portation de produits raffinés devraient nor-
malement disparaître à la réception des nou-
velles capacités de production vers 2012 et
cette hausse aurait pu s’effectuer par paliers.
    Mais la consommation en croissance d’un
carburant hautement polluant montre sur-
tout que l’Algérie, un des principaux produc-
teurs de gaz naturel, n’a pas de politique en
matière de consommation d’énergie. La dié-
sélisation du parc automobile est  une évo-
lution à contre-courant des réalités écologi-
ques et de la structure des réserves énergé-

tiques du pays. Dans le silence total de ceux
qui sont chargés de la protection de l’envi-
ronnement. Plutôt que de suivre passivement
un marché qui ne fonctionne que sur des
rationalités à court terme, le pays devrait se
donner les moyens d’une politique sérieuse
et ambitieuse de généralisation au parc auto-
mobile de l’utilisation du gaz naturel.
  Qui pourrait critiquer une politique de sub-
vention pour l’adaptation du parc automo-
bile à cette énergie abondante, peu onéreu-
se et peu polluante ? En ces temps de lutte
contre le réchauffement climatique, même
les douteux savants du FMI ne se risque-
raient pas à s’y opposer. L’annonce d’une
hausse des prix des carburants polluants
aurait davantage de sens dans un contexte
où l’Etat, jouant pleinement son rôle, indi-
querait des orientations stratégiques en
mobilisant ses capacités de mise en oeuvre.
    Cette augmentation du prix du gasoil, en
l’absence de tout cadre de réflexion et d’ac-
tion, et sans la moindre indication qu’une
stratégie de consommation nationale soit à
l’étude, ramène la politique des prix et des
salaires à un simple et très inefficace jeu de
rattrapage où l’inflation gagne toujours.
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agression dont a été victi-
me dimanche Silvio Ber-

lusconi, frappé en plein visage
par un déséquilibré à Milan, sou-
lève   doutes et interrogations sur
l’efficacité des services de pro-
tection du chef du gouverne-
ment italien même si le ministre
de l’Intérieur a pris leur défen-
se. «La sécurité du chef du gou-
vernement est une question de
sécurité nationale que je sou-
lèverai demain à la réunion du
Copasir», la commission parle-
mentaire de contrôle des
services secrets, a déclaré à
l’AFP Carmelo Briguglio, l’un
des responsables de cette ins-
t i tut ion. Selon ce dernier,
«trois épisodes graves» se sont
produits ces dernières années,

es prix du pétrole se repliaient
lundi à l’ouverture des échanges

à New York, le baril évoluant sous les
70 dollars, selon une tendance néga-
tive qui dure depuis huit séances. Vers
14h10 GMT, sur le New York Mercan-
tile Exchange (Nymex), le baril de «li-
ght sweet crude» pour livraison en jan-
vier s’échangeait à 69,56 dollars, en
recul de 31 cents par rapport à la clô-
ture de vendredi. «Les inquiétudes
persistent sur les perspectives de la
demande, qui ne sont pas aussi so-
lides que les gens ne le pensaient il
y a un mois», a expliqué Adam   Sie-
minski, de Deutsche Bank. Après
huit séances de repli, au cours des-
quelles le baril texan a abandonné
près de 11%, le prix de référence
est même passé sous les 69 dollars
pendant les échanges électroniques. Le
marché pétrolier ne trouvait pas de sou-
tien du côté des changes, le dollar se
stabilisant face à l’euro autour de
1,4626 dollar pour un euro. Le fort raf-
fermissement de la monnaie améri-
caine a accompagné la glissade des
prix du pétrole. Le pétrole échangé à
New York subissait par ailleurs la pres-
sion imposée par des stocks de pro-
duits importants, ce qui se traduisait
par une différence de plus de deux
dollars avec le baril de Brent, échan-
gé à Londres, qui se maintenait lui à
quelques encablures des 72 dollars.

es pluies orageuses localement
assez marquées accompagnées

parfois de grêle et de rafales de vent
continuent d’affecter les régions de
l’Ouest et s’étendront progressivement
vers les régions du centre et de l’est
du pays jusqu’à mercredi, indique hier
un bulletin spécial de l’Office national
de la météorologie (ONM). Les wilayas
concernées sont Tlemcen, Aïn Témou-
chent, Oran, Mostaganem, Sidi Bel-
Abbès, Mascara et Relizane, où les
cumuls estimés atteindront ou dépas-
seront  localement 40 mm. Ces intem-
péries toucheront, jusqu’à aujourd’hui
à 15h00, les wilayas de Chlef, Aïn De-
fla, Tissemsilt, Tipasa, Blida, Alger,
Médéa, Boumerdès, Bouira et Tizi
Ouzou, où les cumuls estimés attein-
dront ou dépasseront  localement 70
mm durant cette validité. Les wilayas
de Béjaïa, Jijel, Skikda, Annaba, El-
Tarf, Bordj Bou-Arréridj, Sétif, Mila,
Constantine, Guelma et Souk Ahras
seront affectées, quant à elles, mardi
à partir de 15h00 jusqu’à mercredi à
6h00. Les cumuls estimés dans ces
wilayas atteindront ou dépasseront
localement 50 mm durant la validité.
L’ONM précise, en outre, que de for-
tes rafales de vent seront enregistrées
notamment sur les régions côtières.

lusieurs centaines de fonc-
tionnaires et contractuels

des institutions européennes ont
arrêté le travail pendant trois
heures lundi matin, afin de ré-
clamer une hausse salariale de
3,7% prévue dans leurs statuts
mais pour l’instant refusée par
les gouvernements de l’UE. Les
ambassadeurs des 27 pays de
l’UE étaient réunis dans le même
temps lundi pour discuter de
cette augmentation. En marge

64 personnes ont été arrêtées lundi par
les carabiniers de Pescara au cours
d’une vaste opération contre un trafic
organisé d’immigrés clandestins, qui
a fait entrer sur le territoire italien en-
viron 1.500 clandestins en trois ans, a
rapporté l’agence italienne Ansa. Le
chef de l’organisation, l’Italien Rober-
to Avigdor, avait constitué un réseau
d’immigration clandestine avec l’aide
de complices dans les pays d’origine
des clandestins et au travers d’accords
illicites avec des entrepreneurs agrico-
les et des associations professionnel-
les en Italie. Au bout de trois ans d’en-
quêtes, le tribunal de Pescara a émis
108 mandats d’arrêt, qui ont abouti à
64 arrestations dans 23 provinces du
nord et du centre de l’Italie.
  La plupart des 1.500 immigrés que
l’organisation a fait entrer en Italie
étaient exploités comme travailleurs
agricoles précaires, souvent logés dans
des conditions inhumaines et payés
entre deux à trois euros par journée
de travail. Pour environ 5.000 euros,
dont 1.000 euros pour les entreprises
affiliées et le reste pour l’organisation
de M. Avigdor, les immigrés recevaient
des contrats de travail falsifiés pour
pouvoir obtenir un permis de séjour
en Italie. M. Avigdor avait un bureau
en Tunisie et des complices au Maroc,
au Bangladesh, au Sri Lanka, en Chi-
ne et en Albanie.
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e numéro un mondial de la si-
dérurgie Arcelor Mittal envisage

de réduire à nouveau ses effectifs mon-
diaux, a fait savoir lundi la direction,
sans toutefois confirmer le chiffre de
10.000 suppressions de postes avan-
cé par les syndicats et la presse. «Il y a
eu des discussions sur la possibilité
d’une réduction globale des effectifs
l’an prochain» (2010) lors d’un comi-
té d’entreprise européen, qui s’est dé-
roulé les 9 et 10 décembre, a expliqué
un porte-parole du groupe, confirmant
en partie une information parue dans
le journal économique Les Echos, qui
évoque 10.000 suppressions de pos-
tes l’an prochain. Cette baisse des ef-
fectifs devrait résulter «principalement
de départs naturels et d’une optimisa-
tion de la production», a-t-il ajouté.
  «Le groupe a annoncé, pour 2010,
10.000 suppressions d’emplois dans
le monde», a affirmé de son côté à
l’AFP Jacques Laplanche, secrétaire
du comité européen du groupe et res-
ponsable du syndicat CGT, qui a par-
ticipé à la réunion. Selon les syndicats,
la France devrait être épargnée par ces
réductions d’emplois supplémentaires.
La direction d’Arcelor Mittal n’a pas
souhaité faire de commentaire sur ce
nombre, assurant qu’il n’y avait pas
encore «de chiffres finaux». A l’autom-
ne 2008, quand la crise économique
avait brutalement frappé le secteur si-
dérurgique et fait s’effondrer la deman-
de d’importants secteurs, comme
l’automobile et la construction, Arce-
lor Mittal avait lancé un vaste plan
mondial de départs volontaires.

Le baril
de pétrole sous
les 70 dollars

Arcelor Mittal
envisage 10.000

suppressions
d’emplois

Pluies
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Démantèlement
d’un trafic

de clandestins
en Italie
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La sécurité de Berlusconi
pose problème

mettant en cause, d’une maniè-
re ou d’une autre, la sécurité de
Silvio Berlusconi.
   «Le premier il y a quelques
années (le 31 décembre 2004,
ndlr) lorsqu’il a   été touché par
un trépied (d’appareil photo),
le deuxième a été l’espionna-
ge photographique qui a duré
plusieurs années de sa résiden-
ce estivale en Sardaigne et le
troisième est l’agression de di-
manche soir», a estimé M. Bri-
guglio. «Il ne faudrait pas que
certains pensent qu’il y a en
Italie un permis de tuer le chef
du gouvernement. Aujourd’hui
c’est Silvio Berlusconi, demain
ce sera un autre mais le chef
du gouvernement n’est pas un
citoyen commun, il doit béné-

ficier d’un système de sécurité
qui implique les services de
renseignement», a ajouté M.
Briguglio. «Le très grave épiso-
de dont a été victime Silvio
Berlusconi prouve de manière
préoccupante que le système
de protection du chef du gou-
vernement est inadapté et pré-
sente des lacunes», avait-il dé-
claré plus tôt dans la journée.
  Berlusconi a été violemment
heurté dimanche soir au visage
par un projectile jeté dans sa di-
rection par un homme soigné
pour des troubles mentaux. Le
chef du gouvernement qui ne
sortira pas avant 36 heures de
l’hôpital, a été blessé aux lèvres
et a eu deux dents cassées et une
petite fracture du nez.

d’un sommet européen, vendre-
di, plusieurs dirigeants dont le
Premier ministre britannique
Gordon Brown avaient donné le
ton en jugeant qu’il fallait être
«raisonnable» en période de
crise. Certains gouvernements
ont dû geler les salaires de leurs
fonctionnaires.
  La Commission européenne
propose d’accorder une hausse
salariale mécanique de 3,7% aux
quelque 44.500 fonctionnaires

travaillant pour les trois institutions
européennes (Commission, Con-
seil, Parlement). Celle-ci est cal-
culée sur l’évolution des salaires
de la fonction publique de huit
Etats, durant l’année précéden-
te, ainsi que sur le coût de la
vie à Bruxelles. «Nous estimons
que cette méthode d’indexation
des salaires, décidée par les Etats
membres, doit être appliquée»,
a rappelé lundi une porte-paro-
le de la Commission.

Arrêt de travail
des fonctionnaires de l’UE
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